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Pas de a neutralisation » aBlemande S
Les Etats-Unis et la République fédérale

allemande se sont donc mis d'accor d en vue
de « bloquer » toute tentative soviétique en
vue de neutraliser l'Allemagne. Les deux pays
ont également décidé qu 'une des tâches pri-
mordiales des Quatre, à Genève, sera de pré-
parer « les voies et moyens » qui doivent per-
mettre , aussi vite que possible, la réunifica-
tion de l'Allemagne.

Au Quai d'Orsay, on déclare , à ce propos ,
que la France est d'avis que , si la Conférence
de Genève tend à un succès, il ne faudra it
pas limiter la tâche des Quatre Grands. Selon
ces cercles français, le point principal que
devraient aborder les Quatre est l'étude des
moyens de garantir la sécurité en Europe , car,
de ce point , dépend, en fait , la solution du
problème allemand.

Dans les cercles politiques de Londr es,
on pense que les puissances occidentales con-
sentiront , le cas échéant , à prolonger de quel-
ques j ours la durée de la Conférence de
Genève — prévue pour quatre jours ! On sait
que les Etats-Unis, la Grande-Bretagne et la
France sont opposés à une prolongation des
discussions avec Moscou , mais il est possible
que , du fait des problèmes de procédure, les
quatre chefs de gouvernement aient à perdre
pas mal de temps.

Le Foreign O f f i c e  a déclaré qu'aucun ordre
du jour n 'a été proposé jusqu ici pour la reu-
nion de Genève. Les Occidentaux ont décidé
de se rendre à la Conférence sans ordre du
jour , laissant, aux intéressés le soin de décider
de quels problèmes ils veulent discuter et sui-
vant quell e méthode. Toutefois , l'agence Tass
a affirmé, lundi , qu 'il faudrait limiter stricte-
ment l'ordre du jour , en en excluant certains
problèmes , évidemment gênants pour la Russie,
dont le sort des pays satellites de l'URSS —
que les puissances occidentales voudraient
soulever — et le rôle du communisme inter-
national — on sait, ce propos , qu 'on parle
d'une « suppression » du Kominform. Mais
sous quelle forme renaîtra-t-il ?

De l'Afrique «lu
La situation au Maroc devient de plus en plus

inquiétante. Le synchronisme de certains troubles
en Afrique du Nord confirme l'existence d'un plan
précis , dont on n 'a pas encore réussi à déceler les
auteurs , lesquels, selon certains avis, agissent du
dehors — on situerait « les leviers de commande »
en Libye et au Maroc espagnol.

L'important Conseil des ministres, qui s'est tenu
à Paris , dans la nuit de lundi à mardi , a été presque
entièrement consacré à ce problème , que complique
encore l'activité agressive du contre-terrorisme. Mais
le gouvernement ne prendra de décisions que
lorsque le rapport de M. Roger Wybot , envoyé en
mission spéciale à Rabat et à Casablanca, lui aura
été communiqué. Pour l'heure , les décisions pos-
sibles , voire probables , sont la réorganisation de la
police de Casablanca — police qui « ignorerait » les
crimes que commettent les contre-terroristes — et
le rappel de certains fonctionnaires « douteux » ; le
remplacement du résident gênerai et la moderni-
sation des structures politiques.

Hier soir , encore , M. Edgar Faurc a longuement
conféré avec ses ministres, « l e  préposé » aux affaires
marocaines , M. Pierre July, lui ayant présenté un
rapport « substantiel ».

L'enquête sur les circonstances de la mort de
M. Lcmaigre-Dubreuil , grand industriel et proprié-
taire du journal « Maroc-Presse », aurait établi ce
qu 'a été la préparation de l'attentat et aurait révélé
1 existence d' un réseau contre-terroriste , avec rami-
fications à Marseille et à Paris.

La gestion du résident général , M. Francis Lacoste ,
n 'est pas exempte de critiques . On reproche à cer-
tains collaborateurs civils et militaires de la Rési-
dence des négligences et on fait même entendre que
les contre-terroristes auraient bénéficié de compli-
cités au sein de la police marocaine. Mais, si de
graves présomptions pèsent sur certains Français
du Maroc , les preuves matérielles de leurs agisse-
ments sont difficiles à établir. Aussi le gouverne-
ment envisagerait-il l' expulsion des suspects.

La position du résident général n'a pas été évo-
quée au cours du dernier Conseil de Cabinet , mais
il semble que son remplacement soit proche. On parle
de M. Marcel Nacgelen , ancien gouverneur de
l'Algérie , du résident général en Tunisie , le généra]
Boyer de La Tour , et même du préfet de police de
Paris , M. André Dubois.

D'autre part , le Conseil de Cabinet a pris con-
naissance du programme que le gouverneur général
Jacques Soustelle. propose d' appliquer en Algérie en
vue de remédier à la situation : création de deux
nouveaux départements — Bône et Sahara — et de
19 arrondissements , réforme du régime foncier et

Les trois alliés occidentaux sont plus ou
moins d'accord. Londres ne s'opposerait pas à
une prolongation en cas de nécessité plausible.
Paris a même indiqué qu 'il faudra peut-être
prolonger les débats. Quant à M. Eisenhower,
il a déclar é qu 'il ne prendrait pas une attitude
« raide » à l'égard d'une demande éventuelle
de prolonger les discussions, tout en recom-
mandant que celles-ci soient brèves — ?

On affirme , dans les cercles occidentaux,
que 1 Ouest et l Est se sont mis d accord sur
trois points d'actualité : le désarmement, la
sécurité allemande et la sécurité européenne.
Mais cet accord ne concernerait que « la défi-
nition » des problèm es en question. Sur le
fond de ces problèmes, les parties sont d'avis
divergents. On sait de reste que les mêmes
mots n'ont pas le même sens des deux côtés
du « ridea u de fer ».

En ce qui concerne la Chine et les pro-
blèmes d'Extrême-Orient, on pense, dans les
cercles britanniques, que le Kremlin proposera
une réunion à cinq, soit avec la Chine com-
muniste.

Dans le cas où les ministres des Affaires
étrangères ne réussiraient pas à s'entendre à
San Francisco, une autre réunion précéderait
de peu la Conférence des chefs de gouverne-
ment.

Un des principaux points de net désaccord
est , pour le moment, que le Kremlin voudrait
des discussions « substantielles » — on voit
pour qui —, alors que l'Occident ne semble
disposé qu'à poser des directions à l'usage des
ministres des Affaires étrangères, lesquels,
s'occuperaient ultérieurement des détails
d'application des problèmes énoncés.

De New-York, on appren d que les deux
par ties sont prêtes à reprendre les pourpar-
lers sur le désarmement, à l'échelon de sous-
commissions. La Grande-Bretagne a fait
entendre qu 'elle pourrait se montrer moins
intransigeante, dans le cas où il pourrait
résulter de cette « souplesse » un avantage
dans la conduite des négociations avec l'URSS.

Nord à la « CGT »
« plein emploi » des terres da culture , intensification
de l'industrialisation , application intégrale du statut
de l'Algérie, c'est-à-dire transformation des com-
munes mixtes en communes « en plein exercice ». Ce
plan a soulevé des objections et des réserves. Avant
de se prononcer , le gouvernement a demandé à
M. Soustelle de compléter et de traduire « en for-
mules administratives » les idées générales émises
dans son programme. Pour quand sera-ce ? Or, le
temps presse , en Algérie aussi — voir l'Aurès ...

Pour l'heure , on se demande , dans certains cercles,
qui ne sont pas précisément de ses amis, ce que
M. Pierre Mendès-France — PMF — est allé faire,
ces jours derniers , au Maroc.

* • •
Pendant ce temps, à Paris, le Congrès de la CGT,

qui vise avant tcut à l'unité d'action des organi-
sations syndicales dans la lutte « revendicative » qui
se prépare — nouveau souci pour M. Edgar Faure —,
se livre à une longue discussion sur le paupérisme
dans ses rapports avec le capitalisme. Ce débat
abstrait — et tronqué — ne semble pas être de
nature à rallier aux thèses de M. Benoit Frachon
l'approbation de Force Ouvrière , ni celle de la Con-
fédération générale des travailleurs chrétiens —
CGTC. Mais, en refusant d'envisager de possibles
améliorations du sort des travailleurs par une colla-
boration avec le patronat , la CGT, qui défend la
doctrine communiste , espère pouvoir réaliser 1' « union
à la base » avec les travailleurs des autres organi-
sations syndicales , afin de déclencher cette lutte
« revendicative ».

Comme le note l'Index de la presse française : « On
arrivera à ce résultat contradictoire que la minorité
réformiste de la CGT — tendance Le Brun — se
sera vu refuser un programme économique d'action
qui aurait pu réaliser l'unité syndicale au sommet
et que , partant de prémices évidemment fausses , la
majorité de la CGT aura agi avec une parfaite habi-
leté. Ces thèses — contraires peut-être aux faits ,
mais conformes à la doctrine communiste — per-
mettent , seules , de réaliser une unité d'action à la
base et ne permettent  que cela , c'est-à-dire ne cou-
rent même pas « le risque » d'améliorer par cette
voie la situation des travailleurs, ce qui apporterait
un démenti à la doctrine. »

Il faut souli gner qu? la thèse de M. Frachon a
été reprise par tous les orateurs qui son t intervenus
dans le débat après M. Le Brun , lequel a défendu
des idées fort divergentes, un autre orateur , M. Léon
Rouzaud , leader de la minorité , ayant marqué, de
façon au reste fort  nuancée , qu 'il lui semblait que
M. Frachon et ses amis ne se souciaient pas essen-
tiellement d'améliorer « la condition ouvrière ».

Ed. Cb

Après I entrevue Tito-Krouchtche!

LETTRE DE BELGRADE

(De notre envoyé spécial

La délégation soviétique repartie pour
Moscou — avec , on le sait , une escale impré-
vue à Sofia —, la capitale yougoslave a repris
son visage normal, c'est-à-dire que l'on a
commencé à décrocher les rares guirlandes de
petits drapeaux soviéti ques et yougoslaves
tendues en un côte-à-côte « coexistentialiste »
au travers des quel ques grandes artères que
les délégations devaient emprunter à plu-
sieurs reprises durant leur séjour.

La population yougoslave n 'était pas sans
éprouver quelque appréhension à l'idée de la
venue imminente des hommes d'Etat soviéti-
ques. Beaucoup de personnes , qui se souve-
naient encore trop nettement des « bienfa its »
de la protection accordée par les Soviets à
leur pays au lendemain de la guerre , crai-
gnaient qu 'un revirement de la politi que du
maréchal Tito ne permettre un retour des
troupes russes.

Ces craintes se basaient sur la propa gande
très poussée en faveur de la « coexistence
active ». C'est, en effet , le genre de slogans
qui semble devoir préparer le terrain à des
modifications plus ou moins profonde s dans la
ligne de conduite d' un Etat. On ne m'a d' ail-
leurs pas caché que , dans certains milieux
officiels , on nourrissait effectivement un
désir à la fois sincère , naïf et danger eux de
rapprochemen t avec l'Union soviéti que.

Toutes les angoisses et toutes les illusions
s'envolèrent d'un seul coup dans le vent souf-
flant sur le terrain d'aviation de Zemoun
jeudi soir, une demi-heure à peine après le
débarquement des six grands hommes . du
Kremlin. En développant essentiellement le
thème de la parenté idéologi que entre les
partis communistes russe et yougoslave, dans
son discours devant le micro de Radio-Bel-
grade, M. Krouchtchef a en vérité rendu aux
Yougoslaves, et de ce fait aussi au monde
occidental , le meilleur service que l'on pou-
vait espérer.

Les politiciens du Kremlin — il serait en
effet vain de croire que le discours de
M. Krouchtchef fut une initiative personnell e
— ont manifestement cru ou espéré que toutes
les déclarations yougoslaves faites jusqu 'à la
veille de l'arrivée de leur délégation, et selon
lesquelles les pourparlers se dérouleraient
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personnellement je pense que c'est faire
preuve là d'un pessimisme exagéré. D'ailleurs ,
on ne voit vraiment pas quel avantage Tito
aurait eu , ou aurait encore lors de la reprise
prochaine des pourparlers à Moscou , à courir
le risque de perdre irrémédiablement la con-
fiance du monde occidental. La suite du
séjour démolit la plus grande partie de ces
suppositions , qui ne peuvent être que l'oeuvre
de personnes non présentes a Belgrade.

Vendredi matin , après quel ques démarches
officielles d' usage — hommage au Soldat
inconnu sur le Mont Avala , etc. —, les deux
délégations se retirèrent à Topcider pour la
première séance de la Conférence. Les Russes
durent alors entendre quelques vérités aux-
quelles les flatteries des marionnettes des
démocraties populaires ne les avaient pas
accoutumés. Tito exposa son point de vue en
term es non équivoques , donnant à comprendre
qu 'il ne désirait pas voir les entretiens s'em-
bourber sur le terrain idéologique. Comme on
s'en rendit compte par la suite , les Soviets se
plièrent finalement à la volonté de leur hôte.

Le même soir , une représentation de gala
eut lieu au Théâtre National de Belgrade , en
l'honneur de la délégation soviétique. Pour
une fois , on aurait eu raison de dire que le
spectacle était dans la salle : la loge où
avaient pris place les leaders yougoslaves et
russes était le point de mire de toute l'assis-
tance composée en majeure par tie de hauts
fonctionnaires yougoslaves et de représentants
du corps diplomatique. L'on fut à même de
remarquer que le maréchal Tito n'échangea
que de très rares propos avec ses invités
russes. Même sur la scène, les interprétations ,
par les étoiles du ballet , d'une féerie chinoise
due à un compositeur yougoslave , se ressen-
taient de l'ambiance glaciale. La soirée
s'acheva par de parcimonieux applaudisse-
ments, sans aucun rappel des artistes.

Dehors , un fort cordon de police assurait la
sécurité des visiteurs. Mais les curieux étaient
peu nombreux et les acclamations à l'adresse
des Russes, nulles. Cette remarque , j' ai pu la
faire, non seulement ce soir-là, mais aussi à
plusieurs autres occasions. Les gens s'irritaient
tout au plus de voir certaines rues barrées
pendant des heures par une haie infranchis-
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Au centre de Belgrade : la Terazije.

Comme on le voit, la circul afion n'y est pas très dense
On ne compte d'ailleurs que 6000 voitures dans la capitale

uniquement sur le plan inter-gouvernemental,
n'étaient destinées qu 'à jeter de la poudre aux
yeux des Occidentaux.

M. Krouchtchef — de même que les autres
membres de la délégation — a en tout cas dû se
rendre immédiatement compte que ses paroles
portaient à faux : la physionomie de plus en
plus renfrognée de Tito à ce moment en disait
en effet davantage que le plus beau discours.
Mais il était trop tard pour rattraper ce qui
avait été dit.

Les observateurs les plus sceptiques sont
d'avis que la mauvaise humeur de Tito était
provoquée , non par le fait que les Russes
tentaient de forcer la main des politiciens
yougoslaves, mais parce que le discours de
Krouchtchef aurait été une indiscrétion irré-
parable sur les buts réels de la Conférence.

Chacun est libre de croire ce qu'il veut , mais

sable de policiers . Lorsque , enfin , passait la
longue colonne des voitures officielles , c'est à
peine si les passants lui accordaient un regard
animé par la curiosité ,

La somptueuse réception donnée, samedi
soir , au Palais Blanc , par le maréchal Tito,
marqua la fin de la première partie des pour-
parlers. Au cours de cette soirée , de nombreux
diplomates euren t l'occasion de s'entreteni r
quel ques instants avec les délégués soviéti-
ques, qui s'étaient retirés avec Tito dans un
salon particulier , tandis que le gros des invi-
tés déambulaient dans les autres pièces et aussi,
lorsque la pluie eut cessé, au jardin.

Les journées qui suivirent ne furent carac-
lérisées par aucun incident notable , sinon le
toast malheureux porté à Staline par les
Russes. Brioni , Liubliana , Zagreb furent les(Suite en 2' pag e.)
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L'Action catholique
doit fermer bureaux et permanences

Buenos-Aires, 15 juin.
Tous les bureaux de l'Action catholique en

Argentine ont été fermés mercredi dans
l'ensemble du pays.

La situation à Buenos-Aires
Buenos-Air es , 15 juin.

Des perquisitions ont été effectuées mer-
credi matin par la police dans les sacristies
de diverses églises de Buenos-Aircs, notam-
ment celles de San Ignacio, del Secorro et
del Pilar.

La police a saisi des documents relatifs en
particulier aux activités de l'Action catho-
lique argentine.

Deux prélats sont part is  pour Rome
Buenos-Aircs, 15 .  juin.

M gr Manuel Tato , évêque auxi l ia ire  de
Buenos-Aires, et M g r  Ramon Novoa , provi-
caire de l'archidiocèse de Buenos-Aires, qui
ont tous deux été relevés de leur f onc t i on
mardi par le gouvernement argentin, sont
partis mercredi par avion pour Rome.

Peron sera-t-il excommunié ?
Cité du Vatican , 15 juin.

L'Osservatore Romano fait  entendre mer-
cred i que le président de l 'Etat argentin, le
général Peron pourrai t  être excommunié.
L'organe du Vatican publie en première page
une note disant notamment  :

« Les informations sur la si tuation de
l 'Eglise d'Argentine sont de p lu s  en p lus
graves.  De nouvelles mani fes ta t ions  ont eu

une démission qui fait du bruit
Rome, 15 juin.

M. Giovanni Rovcda , sénateur communiste , a
démissionné du poste de secrétaire national de la
Fédération italienne des ouvriers métallurgistes
(FIOM). Ce changement est interprété comme une
première mesure visant la réorganisation de ce
secteur syndical , qui s'est montré , du point de vue
communiste, assez faible au cours de ces derniers
mois. On ferait grief à M. Kovcda de ne pas avoir
su organiser les différentes élections qui ont eu
lieu dans les principales industries italiennes pour
le renouvellement des délégués du personnel . Comme
on sait , ces élections — parmi lesquelles celles qui
se sont déroulées à la Fiat de Turin ont revêtu une
importance particulière :— ont été défavorables a
l'organisation cegetiste , qui a enregistré do fortes
pertes au bénéfice des organisations syndicales
anti-communistes et , en particulier , de celle d'ins-
piration démocrate-chrétienne.

L'Allemagne occidentale
organise son service secret

Bonn, 14 juin.
(United Press .) — La création du service secret

de la République fédérale se fera encore au cours
de cette année fiscale, qui se terminera le 31 mars
prochain .

Le porte-parole qui a annoncé la nouvelle, a re-
ïusé de préciser si l'organisation connue sous le nom
de « général Reinhardt Gehlen » tonnera la base
de la nouvelle organisation ou si, au contraire , elle
sera incorporée dans le nouveau service. Le général
Gehlen dirige une organisation secrète , dont le siège
est à Munich, qui s'occupe spécialement des pays
situés au delà du rideau de 1er. Elle recevrait des
tonds des Etats-Unis.

Un service de contre-espionnage sera nécessaire
pour la protection des secrets militaires, lorsque le
réarmement de l'Allemagne sera en plein développe-
ment. Il est « très probable s. que l'organisation fu-
ture dépendra directement du chancelier Adenauer ,

Le porte-parole n 'a rien voulu dire quant aux
bruits qui courent , selon lesquels l'Organisation
Gehlen serait reprise" par l'Allemagne le 1" juillet.
Mais il a précisé que des fonds pour le contre-
espionnage seront demandés dans un amendement
au budget actuel.

Bil ieuse CBI A rgentine
lieu mardi sur la base d 'accusations menson-
gères publiées par les organes gouvernemen-
taux , selon lesquelles les catholiques auraient

l - incendié  un drapeau national. Le démenti
en cinglant d' un représentant de la Curie archi-

ans épiscopa le  de Buenos-Aires et la protes tat ion
courageuse de la minorité parlementaire
contre ces i n f â m e s  mensonges n'ont pas s u f f i
pour emp êcher les gens en place  de fa i re
usage de ces f aus se s  a f f i r m a t i o n s  qui attisent
la haine contre l 'Eglise , ses représentants et
ses f i d è l e s .  L 'épiscopat  argentin a dès lors
publié  une protestat ion contre ces mensonges
p e r f i d e s  que l' on maintient , alors même que
la vérité est connue. Lî cardinal-archevêque
de Buenos-Aires, M g r  Jaime Luis Copello , a
également pro tes té  contre les actes de violence
qui ont été commis dans la cathédrale  et la
Curie archiépiscopale  dimanche dernier .  »

L'Osservatore Romano a dé jà  r a p p e l é  que la
police , au cours d 'une perquisi t ion f a i t e  dans
la nuit du 12 juin dans le bâtiment de l' arche-
vêché , n'a pas même épargné les apparte-
ments pr ivés  du cardinal-archevêque.  Aujour-
d'hui , les agences de presse annoncent que le
gouvernement a « suspendu » de leurs f onc -
tions ecclésiastiques , l 'évêque-auxil iaire , Mqr
Manuel Tato et le pro-vicaire de l' archidiocèse
de Buenos-Aires, M gr Ramon Novoa ; ces
deux pré la ts  unt été ensuite arrêtés.

« Si ces informations devaient se confirmer,
elles seraient extrêmement graves. ïl est super-
flu de rappeler à ce propos que de tels actes
de violence qui empêchent directement ou
indirectement l'exercice de la juridiction ecclé-
siastique constituent dç graves délits punis-
sables selon le droit canon ipso jure par
l'excommunication. »

Le Conseil français
et l'Afrique du nord

Paris , 15 juin.
Le Conseil des ministres de mercredi a été

en partie consacré aux a f f a i r e s  d 'A f r i q u e  du
nord. M .  Bourg ès-Maunoury,  ministre de
l 'Intérieur , a f a i t  un exposé sur les questions
intéressant l 'Algérie.  Le gouvernement a
témoigné à M.  Jacques  Soustel le , go uverneur
général , « son entière conf iance  » et lui a f a i t
connaître son approbat ion totale en ce qui
concerne les grandes  li gnes du programme
qui lui a été soumis. « Le Conseil a prié -le
gouverneur g énéral d ' entreprendre,  avec la
plus grande di l igence la mise au point d é f i -
nitive des p r o j e t s  de f a ç o n  à pouvoir f i x e r
au p lus  tôt les é tapes de leurs réalisations. »

M.  Pierre Jul y ,  ministre des a f f a i r e s  tuni-
siennes et marocaines , a par lé  de l'enquête
actuellement menée sur place au Maroc par
M.  Wybot , directeur de la d éf e n s e  de la sécu-
rité du territoire (DST), à la suite de l' assas-
sinat de M.  Lemai gre-Dubreuil , directeur de
Maroc-Presse. M . Wybot poursuit activement
son enquête pour essayer de rechercher l ' or-
ganisation qui peut être tenue pour respon-
sable de cet attentat et , par conséquent ,
ordonner les sanctions qui s 'imposent. C' est
au cours d' un très prochain Conseil que
M.  J u l y  pourra exposer ses vues concernant
les r é fo rmes  à appor te r  à la situation actuelle,

D 'autre par t , le gouvernement demandera.
à la reprise prochain e des  travaux parle-
mentaires, que viennent notamment en dis-
cussion la proposi t ion portant rati f ication des
Conventions franco-tunisienne s et la loi ?rela-
tive à la réorganisation de la d é f e n s e
nationale.

E n f i n , le Conseil a nommé le g énéral André-
Marie Zeller chef  d 'état-major de l' armée de
terre , en remplacement du général d ' armée
Blanc , lui-même nommé directeur de l 'Institut
des hautes études de d é f e n s e  nationale et du
Centre des hautes études militaires.

M. Molotof à New-York
New-York , 15 juin.

M. Molotof , ministre des Affaires étran-
gères de l 'Union soviétique , en débarquant
à New-York du Queen-Elizabeth , a salué
« tous ceux qui , aux Etats-Unis, sont en
faveur du renforcement de la paix ».

Dans la très brève allocution en russe qu 'il
a prononcée sur le quai , et qui  a été t raduite
par son interprète , M. Molotof a déclaré :
« Au nom de la délégation soviéti que, je
salue cordialement le peuple de la grande
ville de New-York, célèbr e dans le monde
entier. Je salue également tous ceux qui , aux
Etats-Unis, sont en faveur  de la consolidation
de la paix , de la coopération internationale
et du renforcement de l'amit ié  entre les
peuples. »

Vers la solution d'un conflit
Belgra&e, 15 juin.

( United Press.)  — L'agence d'information you-
goslave Yugopress a affirmé, mardi , que la vieille
querelle italo-yougoslave au sujet des droits de pèche
dans l'Adriatique est près d'être résolue . Ce conflit
est dû au phénomène naturel malheureux que les
courants de l'Adriatique attirent presque tous les
poissons vers la côte yougoslave où ils trouvent leur
nourriture , de sorte que les pécheurs italiens sont
obliges de s'approcher également de la Yougoslavie
s'ils veulent faire une bonne pêche.

Le conflit italo-yougoslave dure depuis quelques
années. Il avait trouvé une solution temporaire , il
y a quatre ans , l'Italie payant des droits pour pê-
cher dans les eaux territoriales yougoslaves. La ten-
sion soulevée par la question de Trieste mit , toute-
fois , f in à. l'accord une année après son entrée en
vigueur.

(Hutte de

étapes d'un périple organisé pour occuper les
encombrants invités russes qui se sont sur-
tout invités eux-mêmes. Il est bien probable
qu 'au cours de ce voyage auquel Tito ne par-
ticipa plus depuis Brioni , les conversations se
seront poursuivies à titre officieux.

Le jeudi matin , 2 ju in , la délégation sovié-
tique est finalement rentrée à Belgrade, dans
le train spécial mis à sa disposition. Deux
convois, partis respectivement un quart
d'heure et cinq minutes avant le train spécial ,
veillaient à ce que la voie soit libre. Un qua-
trième train, transportant les limousines de
ces Messieurs , fermait le cortège ferroviaire.

Une dernière séance de travail réunit , à
Topcider les délégations yougoslave et - sovié-
tique au grand complet. Il est intéressant de
savoir que chaque délégation parlait sa pro-
pre langue, et que les interprètes étaient donc
absolument indispensables à la marche des
négociations. Ce détail est d'autan t plus
curieux que le maréchal Tito , le ministre des
Affaires étrangères Koca Popovic et d'autres
membres de la délégation yougoslave parlent
et comprennent parfaitement le russe. Pour-
tant, pendant toute la durée des pourparlers
officiels, ils refusèrent de s'exprimer autre-
ment qu 'en serbo-croate.

La déclaration finale, signée jeudi soir par
Tito et Boulganine — et non par Krouchtchef ,
qui était pourtant le chef de la délégation
soviétique ! — ne parle que très peu du but
principal de l' entrevue, à savoir l'amélioration
des rapports entre les deux pays. Le reste de
la déclaration commune n'est qu 'une esquisse
de buts communs en politique extérieure ,
notamment en ce qui concerne l'admission de
la Chine populaire à l'ONU. Notons, à ce
propos , que quelques heures à peine avant
l' arrivée à Belgrade des hommes d'Etat sovié-
tiques , le nouvel ambassadeur de la Chine
populaire en Yougoslavie, M. Wu , avait remis
ses lettres de créance au maréchal Tito. Le

La défense civile américaine
Washington, 15 juin.

Le président Eisenhower et le gouvernement
américain qui t teront  Washington afin d'éprou-
ver l'efficacité des mesures de défense civile
de la capitale fédérale.

Le président Eisenhower, son cabinet et
quelque 15.000 fonctionnaires se disperseront
dans un rayon de 50 km. autour de Washing-
ton . Us auront pour mission de poursuivre
leur travail en des lieux détermines d'avance,
en admettant qu 'une bombe atomique ait pul-
vérisé la capitale. Le gouvernement ne rega-
gnera pas Washington avant la fin de la
semaine ; 55 villes des Etats-Unis participe-
ron t à cet exercice de défense civile. Quelque
huit millions de New-Yorkais devront se ren-
dre dans des abris souterrains. Trois villes
de l'Alaska devront admettre qu 'elles ont été
touchées par des projectiles téléguidés prove-
nant de têtes de pont soviétiques.

Ratification
Washington, 15 juin.

Le président de la Commission sénatoriale
des Affaires étrangères, le sénateur démocrate
Waltcr George (Géorgie), a annoncé que la
Commission s'était  prononcée à l'unanimité en
faveur de la ratification du Traité d'Etat
autrichien, au cours d'une réunion à huis clos
qui s'est tenue mardi.

Préoccupations néerlandaises
New-York , 14 juin.

(Reutèr.) — M. Joseph Luns , ministre des A f f a i r e s
étrangères des Pays-Bas , a révélé au cours d' une
conférence de presse , f a i t e  lundi à New-York , qu 'un
éminent. avocat américain et que des gouvernements
amis ont décidé de venir en aide à un certain nom-
bre de Hollandais à propos desquels le gouvernement
de La Haye  prétend qu 'ils ont été soumis à des mau-
vais traitements.

Des hommes d'Etat éminent s de l'Asie sont interve-
nus auprès du gouvernement indonésien , mais vai-
nement. M. Luns a ajouté qu 'il parlera avec M.  Dul-
les le jour de l'anniversaire des Nations-Unies , à
San Francisco , de ce qu 'il a appelé une a f f a i r e  « très
sérieuse ». M.  Luns espère mobiliser l'opinion publi-
que mondiale a f i n  que ses compatriotes soient enf in
soumis à des procédés convenables.

La Haxe , 14 juin.
Le ministère des A f f a i r e s  étrangères a publié , sous

f o r m e  de brochure un rapport concernant le cas de
23 Hol landais  à propos  dequels  le ministre des
a f f a i r e s  étrangères de Hol lande  a donné une confé-
rence de presse à New-York .

Ce rapport  qui compte 40 pages  relève que « 23
H o l l a n d a i s  sont , depuis  p lus  d' un an , emprisonnés en
Indonésie , at tendant d'être jugés  sur des accusations
dont certaines n'ont même pas été portées à leur
connaissance. « Quelques-uns d' entre eux sont soup-
çonnés d avoir prêté  assistance au mouvement
rebelle du Darul I s lam , un groupe de fanat ique s  qui
entend instituer un Etat théocratiqu e islamique.
Beaucoup d' autres prisonniers ne saven t même pas
pourquoi  ils sont détenus. »

La brochure contient des exraits des interrogatoires
des pr isonniers , des photographies  de lettres qu 'ils
ont adressées et en f in  ia liste des 23 détenus , la
date  de leur arrestation et , pour quatre d' entre eux ,
celle de l' ouverture de leur procès.

« L'état d'urgence » aux Etats-Unis !
Quelque part dans le sud des Etats-Unis , 15 juin.

Le président Eisenhower a proclamé « l'état d'ur-
gence simulée » aux Etats-Unis pendant toute la
durée de « l'opération alerte 1955 ». Cette décision
permettra au président de prendre toutes les dispo-
sitions administratives appropriées — conformément
s. la législation adoptée par le congrès en 1951 —
au cours de l'exercice de défense passive actuelle-
ment en cours et qui prendra fin vendredi soir.
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soutien de cette demande d'admission à YONU
entre d'ailleurs parfaitement dans le cadre de
la politique yougoslave de coexistence active.

Le communiqué final admet , en outre , clai-
rement, l'échec subi par les Soviets sur le plan
idéologique, puisq u 'il y est précisé que « les
questions de l'évolution intérieure et de l'édi-
fication du socialisme sont des affaires internes
des peuples des deux pays ».

Si le texte de ce communiqué est publié
i?i extenso dans les démocraties populaires,
quelle ne doit pas être la réaction , voire la
stupéfaction de leurs dirigeants comme de la
population en voyant proclamer une thèse
aussi différente de la réalité qu 'ils connaissent
depuis 1948 ! C'est pourquoi , sans doute, l'arrêt
à Sofia se justifiait : il s'agissait certaine-
ment , par de nouvelles déclarations, faites
cette fois du « bon » côté du rideau de fer ,
de prévenir toute effervescence politique et
d' enjoliver quelque peu la vérité sur la Con-
férence de Belgrade.

A moins que , ce qui est toujours possible,
la politique de Krouchtchef ne soit à présent
désavouée à la suite de ses fausses manœuvres
en Yougoslavie, on peu t considérer que c'est
la paix qui vient d'être signée sur ce front
de la guerre froide , où l'on fut souvent plus
près de la guerre chaude qu 'on né le suppose.
Cette paix est un nouveau succès à l'actif de
Tito , qui a réussi à prouver qu 'un chef d'Etat
d'une petite nation (16 millions d'habitants)
r>eut imposer ses vues en ce qui concerne son
propre pays aux dirigeants d'une grande puis-
sance (URSS : 200 millions d'habitants).

Toutefois, Belgrade, comme Vienne et la
signature du Traité d'Etat , n'était qu 'une
phase de la grande « offensive do paix »
déclenchée par le Kremlin , offensive qui sem-
ble être parvenue à son point culminant avec
l'invitation adressée à l'Allemagne occidentale.

Robert van Laer

Le Prix international de la paix
à M. Herriot

Lyon, 14 juin.
(AFP. )  — Le Prix international de la paix

a été remis au président Herriot , en fin
d'après-midi , dans les salons de l'Hôtel de
Ville de Lyon. Parmi les personnalités qui ont
assisté à la cérémonie, se trouvaient sir Robert
Parr , consul général de Grande-Bretagne ; les
consuls d'Italie et de Suisse, ainsi qu 'une délé-
gation du jury des Prix internationaux de la
naix, qui comprenait l'écrivain Vercors,
M"" Anna Seghers, écrivain allemand, et
Mm * Wanda Vassilevska, écrivain soviétique,

La paix n'est pas pour demain . . .
Saigon , 15 juin.

(United Press.) — Les combats ont repris , mardi,
dans la Cochinchine occidentale. A Saigon même,
les terroristes ont déclenché une nouvelle campagne
contre le gouvernement du Vietnam libre, de M.  Ngo
Dinh Diem , en mitraillant la demeure du ministre
de l'Intérieur , M. Bui Van Thinh. Ils ont tué une
sentinelle. D' autre part , ils ont distribué des tracts
dans lesquels ils menacent d' « exécuter » les c l ie fs
Cis l administration de M. Diem.

Selon les nouvelles arrivées à la capitale , de vio-
lents combats ont eu lieu , au cours des dernières
vingt-quatre heures, dans plusieurs parties de la Co-
chinchine occidentale entre les forces gouvernemen-
tales et des détachements sectaires du Hoa Hao , com-
mandés par le général Tran Van Soai. Près de Gia ,
dans le go l fe  de Siam, un bataillon de l'armée na-
tionale est tombé sur une unité du Hoa Hao et a
forcé les rebelles à prendre la fu i te .  Vingt soldats
sectaires ont été tués et les forces  gouvernementales
ont fa i t  de nombreux prisonniers , tous blessés . Les
pertes de l' armée nationale n'ont pas été annoncées.

Un autre engagement a eu lieu dans la région de
Chaudoc , proche de la frontière cambodgienne , où
une unité de l' armée nationale est tombée dans un
guet-apens sectaire. Six soldats nationalistes ont
trouve la mort.

A en croire d' autres rapports , les troupes du
général Tran Van Soai ont attaqué, dans la nuit
de dimanche , l'important poste de Duc Tray,  dans la
région de Vinh Long. Les rebelles ont soumis le
poste à un violent f e u  de mortier pendant trois
heures.

Attentats au Maroc
Rabat , 15 juin .

Quatre Marocains , dont un enfant de trois ans ,
ont été blessés à Port-Lyautey, par l' explosion d' une
grenade.

D' autre part , des incendies de récoltes et de four -
rages dus à la malveillance ont été signalés , mardi ,
clans plusieurs régions du Maroc.

M. Blank chez ie général Gruenther
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M. Blank , ministre de la D éf e n s e  du Cabinet
de Bonn (à gauche) salué par le général
Gruenther , commandant en chef  des troupes
de l'OTAN, (à droite) à son arr ivée  à Paris .
Au centre, le général  al lemand Hans S p e i d e l .
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Les vues de l'Angleterre
sur la Conférence de Genève

Londres , 15 ju in .
M. Harol d MacMillan a prononcé, mercredi ,

son premier grand discours à la Chambre des
communes , depuis qu 'il a été nommé ministre des
Affaires étrangères. Il a déclaré au sujet des
perspectives de paix :

< Je crois que nos espoirs n'ont jamais été autant
just i f iés  que maintenant , car ils reposent sur la réa-
lité d 'actions entreprises par les gouvernements , des
deux côtés de l'Atlantique. Si nous pa rlons de paix ,
nous ne pensons pas à un apaisement trompeur ci
encore moins à la capitulation. Nous nous attendoni
encore moins que la paix et la sécurité nous arrivent
tout à coup, comme l'éclair ou comme par miracle
Ma is nous pouvons espérer voir disparaître la menace
qui pèse sur nous. »

Parlant de la prochaine Conférence des Qua-
tre Grands , à Genève, M. MacMillan a dit qu 'il
n 'avait jamais pensé que les chefs de gouverne-
ment trouveraient une solution complète à tous
les grands problèmes de l'heure qui préoccupent
le monde entier , cela au cours d'une seule con-
férence qui ne durerait que quelques j ours.

« A mon avis, a-t-il ajouté , il faudrait d'abord
mettre au point les questions qui divisent les nations
et s'entendre sur les moyens de contact. Je croif
qu 'il est très probable qu 'une nouvelle phase de la
diplomatie commencera avec la Conférence des
Quatre .

« Les chefs de gouvernement ne devraient pas
tenter d'arrêter un jugement définitif , pour lequel ,
d'ailleurs, ils ne sont pas mandatés , mais ils pour-
raient bien prévoir un mécanisme de conférences et
de négociations auxquelles d'autres nations pour-
raient être invitées. Il y a une sorte de new-looh
en Europe libre , comme il y a également un new-
look , en Russie. »

Le ministre a poursuivi :
« M. Molotof est très aimable quand il dit oui au

lieu de non et encore non , mais en face de cette
nouvelle expérience , nous ne devons pas nous laisser
emporter par un flot de sentiments , pas plus qu(
nous ne devons abandonner nos craintes et nos
doutes à l'égard du cynisme et des soupçons.

« Les Russes nous trouveront toujour s disposés à
tenir compte de leurs légitimes revendications, à
leur garantir toute sécurité qu 'ils revendiquent et à
donner suite à leurs requêtes raisonnables. Mais
nous sommes également résolus à obtenir satisfac -
tion en ce qui concerne nos propres besoins et à
refuser avant tou '. des règlements contraires à la
justic e et à l'honneur.

« Le revirement de l'attitude soviétique à l'égard
de la question du desarmement est extrêmement
remarquable et constitue la récompense de longues
et pénibles négociations. Nous ne voudrions toute-
fois pas donner l'impression d' apercevoir le but , cai
de nombreux et importants problèmes n'ont pas
encore été résolus , comme, par exemple, la question
compliquée du contrôle de l'énergie atomique. »

Les grèves en Angleterre
Londres, 15 juin.

La situation est redevenue presque normale
mercredi matin sur le réseau ferroviaire bri-
tannique, à la suite de l'accord intervenu
mardi soir.

La plupart des 70.000 chauffeurs et mécani-
ciens de locomotives, qui ont fai t  grève pen-
dant 17 jours , ont obéi à l'ordre de reprise du
travail lancé par leur syndicat. On ne signale
jusqu 'ici qu 'une exception : dans deux dépôts
de la région londonienne, les grévistes ont
exprimé leu r désapprobation de l' accord inter-
venu et se sont mis en marche vers la grande
gare de Waterloo, où ils ont l'intention d'or-
ganiser une réunion.

Mesures de précaution à Berlin-Est
Berlin, 15 juin.

On apprend , dans les cercles bien informés de
Berlin-Ouest, que la police et le service de sécurité
de Berlin-Est sont en état d'alarme, afin d'em-
pêcher une « invasion de l'ouest », à l'occasion de
l'anniversaire du soulèvement des travailleurs de la
partie orientale de la ville, le 17 juin. Les visas
d'entrée pour cette date sont refusés par la police
de Berlin-Est.

L'anniversaire du soulèvement du 17 juin sera
marqué officiellement par diverses manifestations,
dont un rassemblement monstre à Berlin-Ouest.

ARGENTINE

Le chancelier Adenauer à la JVIaison Blanche
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jHy 
.̂ HwILw "̂ Cl |M|"''4> M H ÀM

W.".. . - ¦¦-¦- .  UBL sE' V..  ̂ >'3^^^^^^^h *t&" iJBBi ÉlUmEBK - ¦ J3r i M *$f «H NB̂  J

fik. *̂*

j Hâk -̂ ^̂ ^̂ Ĵg^B
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On reconnaît, de gauche à droite, le président Eisenhower ;

M. Connanl, ambassadeur des Etats-Unis à Bonn ; M. Dulles, secrétaire d'Etat, et M. Adenauer,
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Les autorités ecclésiastiques
répondent au gouvernement

(Kipa.) — Les autorités ecclésiastiques de
Buenos-Aires ont opposé un démenti formel à
l'accusation de la police péroniste contre les
catholiques de la capitale argentine d'avoii
brûlé le drapeau national, durant les fameuj
incidents qui se sont produits à l'occasion de ls
solennité de la Fête-Dieu.

Don Antonio Aeuirre , chancelier de l'archi-
diocèse de Buenos-Aires, a, en effet , déclare
dans une conférence de presse que quiconque
accuse l'Eglise catholique d'une telle action est
coupable d'un grave mensonge. Il a ajouté que
les 430 catholiques réfugiés tout d'abord dans
la cathédrale, puis dans l'archevêché, poui
échapper à la chasse que leur donnait un
groupe de péronistes armés, et qui furent arrê-
tés aux premières heures de la journée de
dimanche 12 juin , ont été conduits par la police
fédérale dans une prison de la banlieue de la
capitale argentine.

Les agents de police qui ont procédé à ces
arrestations, a précisé Don Aguirre , ont fait des
perquisitions dans tout le Palais archiépiscopal
de Buenos-Aires, y compris dans l'appartement
privé du primat d'Argentine, Son Em. le cardi-
nal Copello, qui était absent, parce que malade
depuis quelque temps dans sa résidence de
campagne.

La protestation d'un Cardinal
(AFP.)  — Dans une proclamation destinée

à tous les catholiques d'Argentine, le cardinal
Antonio Caggiano, évêque de Rosario, proteste
au nom de l'épiscopat et du clergé contre
l'offense faite au drapeau argentin le 11 juin
à Buenos-Aires. Quoique basant sa déclaration
sur « un fait donné comme vrai » , le car-
dinal , toutefois, « se refuse à admettre, tanl
qu 'il n 'y a pas de preuves évidentes, qu 'un
catholique ait pu commettre pareille mala-
dresse et félonie, et réclame une enquête afin
qu 'un tel acte ne reste pas impuni ». En con-
clusion, le prélat s'élève contre la presse, lui
reprochant d'avoir lancé des accusations sans
preuves, lesquelles, poursuit-il, « créent un
climat que nous déplorons parce qu 'il porte
atteinte à la tranquillité, à l'ordre et à la vie
même des catholiques ».

L'attitude du Saint-Siège
à l'égard du Général Peron

(Kipa.) — Les rumeurs rapportées  par certains
organes de presse et selon lesquelles le Saint-Siège
envisagerait d' excommunier le général Peron ni
trouvent aucune confirmation dans les milieux ecclé-
siastiques généralement bien informés.

On fa i t  valoir dans ces milieux que , dans les con-
troverses , telles que celle qui oppose actuellement
l 'Eglise et l'Etat en Argentine , le Saint-Siège n't
recours a des sanctions spirituelles publ iques et expli-
cites que dans le cas d' actes très graves. Le Saint-
Siège , en e f f e t , cherche à opérer par la persuasior
et ne f r a p p e  que lorsqu 'il se trouve en présence di
gestes portant atteinte gravement et délibérément <
son magistère. Ce f u t  le cas dans les pays  comme U
Hongrie et la Tchécoslovaquie notamment , à l'égarc
d'hommes qui furent  considérés comme responsable:
de l' arrestation et de la condamnation d'évêques.

Le président Peron , ajoute-t-on , a pu encourir per-
sonnellement certaines censures canoniques , dans le
mesure où sa responsabili té est engagée directemen
dans les décisions prises à l' encontre d' ecclésiastiques
ou dans des questions intéressant l 'Eglise.  Mais cette
question est de caractère privé  et ne regarde que
l'intéressé et son confesseur.

SUISSE

La lutte contre la mauvaise littérature

(Ki pa.) — Les trois Eglises nationales suisse;
se sont adressées à toutes les directions can-
tonales de l'Instruction publique et de Li
Police, après trois jours de délibérations com
munes, lors des fêtes de Pentecôte. Dans leu:
adresse, elles demandent une lut te  toujour;
plus active contre la mauvaise presse. Le;
directions cantonales sont priées de ne pas s er
tenir à l'interprétation actuelle, très exten-
sive, des prescriptions légales actuelles, mai;
de prévoir de nouvelles mesures légales poui
parer aux dangers qui menacent la j eunesse
actuelle.

Il est absolument nécessaire d'intervenii
contre le niveau actuel très bas de la littéra'
ture destinée aux jeunes , et pour cela il es
nécessaire de prendre de nouvelles mesure
légales. C'est le devoir des autorités canto-
nales et communales d' entreprendre une cam
pagne systématique en faveur de la formatioi
des maîtres et des autorités scolaires contri
ces dangers menaçant la jeunesse. C'est à ci
point de vue qu 'il semble que les trois Eglise,
nationales aient les plus grandes possibilités
parce que les contacts personnels favorisen
une plus grande surveillance des lectures de
la jeunesse. Les trois églises nationales assu-
rent les autorités de leur appui dans toute;
les décisions de ce genre qu 'elles seront appe-
lées à prendre.

L 'adresse porte les si gnatures des autorité:
responsables des trois Eglises nationales
pour l 'Eglise protestante, celles de M.  le pro -
f e s seur  d'Espineii , président , et de son secré-
taire, M . Byland , et du pasteur A. Mobbs
pour l 'Eglise catholi que , ont signé , au non
de l'Association populaire  catholique suisse
Son Exe. Mgr  von Streng,  évê que de Bâle e
Lugano , protecteur , et M gr Meier , secrétairi
général ; au nom de l 'Eglise chrétienne-catho
lique, l 'évêque D ' A. Kûry ,  le président  di
Synode , pro fe s seur  L. Weber , et le secrétairi
H.  Flury.

Par cette adresse commune aux autorité,
cantonales compétentes, les trois E g lises natio-
nales suisses viennent d' appor ter  une nouvell t
contribution active à la lutte contre la mist
en danger de la jeunesse par la mauvaise
littérature. Mais les trois confessions chrétien-
nes n'entendent pas  borner leur action à de:
interventions, mais d'intervenir toujours plu:
e f f e c t i v emen t  dans une lutte absolument né-
cessaire à la ¦ santé morale et spir i tuel le  d(
notre peup le .

YOUGOSLAVIE

Le gouvernement s'en prend aux Juifs
(Kipa.)  — Le maréchal Tito est ennemi de toutes

les religions, et non seulement de la religion catho-
lique. S'il s'attaque principalement aux catholiques
c'est parce qu 'il a remarqué que c'est de leur côte
que le communisme a le moins de succès. Mais Titt
a toujours déclaré être un fidèle disciple de Lénine
selon lequel la religion est l'opium du peuple. Les
événements de ces derniers jours relatifs aux syna-
gogues de Serajewo prouve que le régime n 'épargni
pas les Juifs.

Il y avait dans cette ville deux petites synagogues
sises l'une à la rue Mejta , l'autre à la rue Predima
La première a été transformée en une « Maison ût
culture », l'autre en un dépôt d'habits. L'une de ce:
synagogues était à disposition du mouvement reli-
gieux des « Sefardim » — orthodoxes — et aval
coûté très cher ; à la place de la parole de Dieu
on y a Introduit un théâtre de variétés , dans leque
les pièces les plus osées sont représentées. L'autn
synagogue, celle des « Askenas » — libéraux —
tombe en ruines ; les communistes ont décidé di
l'utiliser jusqu'à ce que le moment de sa démolitior
soit venu.

ESPAGNE

Les vocations tardives
au Séminaire de Barcelone

(Kipa.) — Des statistiques , publiées à la suite d' uni
inquête fa i t e  parmi les élèves actuels du Grand Sémi
naire de Barcelone , fon t  ressortir les f a i t s  suivants
103 éudiants des classes de Philosophie et de Théo
logie , soit le 41 % du nombre total des élèves , son
des vocations tardives. On entend par là. des  jeune
gens entres au Séminaire après  avoir termine leur
études secondaires , certains même leurs études uni
versitaires. Sur ces 103 jeunes  gens , 6.9 sont de Barce
lone , 16 d' autres villes du diocèse , et 1S seulement di
la campagne. La plupart des vocations tardives pro
viennent de fami l les  bourgeoises , un certain nombre
de fami l les  ouvrières. I l  f a u t  signaler qu 'un certah
nombre de ces étudiants ont entendu très tôt l' appel  i
ia vocation sacerdotale , mais ont dû retarder leu
entrée au Séminaire a la suite de d i f f i c u l t é s  econo
miques ou fami l ia les .

L'âge le p lus  f r équen t  des entrées se situe entre 1
et 21 ans , mais il y a aussi l' un ou l' autre cas , oi
il dépasse 30 ans. Les inf luences les plus  importante
qui ont décidé de ces vocations , sont : l' exemple de
prêtres , le désir de l' apostolat , l' ambiance fami l ia l
et les retraites. Des 103 élevés du Séminaire , qui on
été l'objet  de cette enquête , cinq seulement ne f a i
soient pas partie des œuvres laïques d' apostolat.  Tou
les autres se dévouaient soit en tant que catéchiste
dans les paroisses , soit dans  les œuvres de charité
de la Jeunesse d'Action catholique ou d' autres orga
nisations de jeunesse.

OINT DE REPÈRE
On ne badine pas

avec la tuberculose
Le désir qu'ont les tuberculeux de se faire

soigner à domicile, alors que pourtant les bacil

laires devraient savoir qu'ils constituent un foye
permanent de contamination pour leur entourage
a été naturellement exacerbé par l'apparition d<
nouveautés pharmaceutiques aux vertus d'ailleur
surestimées. Cette réaction pose un problèm<
d'autant plus grave qu'elle est encouragée pa
la réclame chuchotée de fournisseurs achalandé:
et que ceux-ci bénéficient même parfois di
regrettable appui de personnes que leurs fonc
fions déjà devraient inciter à davantage de circons
Election. Aussi atfirions-nous il y a un mois, nor
sans raison, l'attention sur les dangers de l'auto
diagnostic comme aussi du recours inconsidér<
aux antibiotiques et aux médicaments en général

L'usage, préjudiciable à la santé parce qu'excès
sif , de somnifères et remèdes antinévralgiques, le
consommation exag érée de calmants et autre:
produits à base de morphine, de cocaïne, etc.
pris frop fréquemment , à des doses sans rap-
port avec la douleur à calmer et toujours plu:
fortes du fait de l'accoutumance, préoccupen
d' ailleurs depuis longtemps les milieux médicaux
Les ef fets nocifs de ce nouveau genre de toxico-
manie sont au surp lus patents : le nombre de
cures de désintoxication croît sans cesse dans no:
cliniques psychiatri ques.

D'autre part , diverses constatations faites récem
ment chez nous et à l'étranger dans le domaine
de la tuberculose, révèlent une fois de plus com
bien il est urgent d'éclairer la population su
les fâcheuses conséquences d'une désaffection i
l'égard des traitements qui ont fait leurs preuves

La tuberculose, véritable fléau social, est certe
en nefte régression en Suisse , du moins quan
à la mortalité. Celle-ci est ainsi tombée, en 1954
a 2,3 décès pour 10.000 personnes vivantes, lu
faisant même prendre rang après les suicides
cette plaie de notre monde désaxé.

Mais si , en raison des méthodes thérapeutique
app liquées aujourd'hui dans nos sanas, le
courbes de morbidité et de mortalité divergen
toujours davantage , le nombre des malades m
diminue pas aussi rapidement. Et celui de:
rechutes en raison d'une première atteinte ma
ou insuffisamment soignée devient véritablemen
inquiétant. Si I on groupe les statisti ques médi
cales du sanatorium neuchâtelois de Beau-Sif<
à Leysin et de notre sanatorium de Vermont
le 40 % des admissions a ainsi été motivé l'ai
dernier par la rechute d'une tuberculose anté
rieure. Or dans le 56 % de ces cas, le mal avai
été traiié lors de sa première apparition par, di
le rapport que nous avons sous les yeux, le
« médicaments tuberculostatiques modernes ».

On ne saurait donc mettre assez en garde no
malades contre le danger d'une surestimafioi
des effets curatifs durables de produits phar
maceutiques qui leur font négliger les sage
mesures qu'exige, dès son apparition, li
traitement de la tuberculose. Seuls d'ailleur
les spécialistes connaissent les diverses asso
ciafions de médicaments antituberculeux aux
quelles il est actuellement possible de recourii
selon les cas et conjointement à d'autres méthode
éprouvées. Il n est donc pas " possible de faire
impunément de la phtisiothérapie à la petite
semaine ni non plus de tabler sur la seule chimie
moderne pour se substituer au médecin conscien
de ses responsabilités. Ainsi que le relève di
reste ce même rapport d'un spécialiste à juste
titre inquiet : « Il n'est pas vrai qu'en voulan
faire à tout prix du neuf , on fasse toujours di
raisonnable. »

Aussi , dans l'inférêf de la sanfé publique, est-i
vivement souhaitable que les milieux compétent:
— organisations professionnelles, ligues et asso
ciafions antituberculeuses — orientent la popu
lation sur la valeur réelle des médicaments
miracles trop facilement mis à sa portée. Et auss
que les pouvoirs publics n'hésitent pas à cloue
au pilori ceux qui, au mépris des lois existantes
abuseraient, consciemment ou non, de la crédu
lité de nos malades et de leur entourage.

¦¦¦¦ ¦¦¦¦ ¦¦¦ ¦¦¦¦ ¦
Nécrologie

Le R. Père Adalbert Hafliger
On annonce le décès, des suites d'une attaqui

cardiaque , à l'Institut Marienburg près de Wikoi
(Lucerne). du Père Adalbert Hafliger , préfet e
maître de chapelle de la Stiftschule d'Engelberj
durant de nombreuses années.

T R I B U N A U X
Les époux Petacci

réclament 130 millions de lires
Cent trente millions de lires de dommages-inté-rêts sont réclamés p ar les époux Petacci , à Walle;

Audisio et Pier Luigi Bellini délie Stelle, «' à la suite
du meurtre de Marcelo Petacci (leur f i l s ) et dil' outrage au corps de Claretta Petacci (leur f i l l e )
Claretta Petacci , qui s'enfui t  avec Mussolini , et so?f rè re  Mar cello ont été exécutés le même ' jour cDongo , près de Côme, par des groupes de résistant
commandés par Audisio et Bel linini. Le cadavre dClaretta a été pendu en même temps que celui d
Mussolini sur la place Loreta, à Milan, où il avai
été transporté .

La demande tes parent s de Marcello et Claretù
Petacci a été examinée par le tribunal de Côme
Elle indique que la somme de 130 millions de lire
sera destinée à des œuvres culturelles et de bienfai
sance. Le tribunal a renvoyé cette a f f a i r e  au 26 octo
bre, certaines pièce s manquant au dossier.
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Aux Chambres fédérales

Préparatifs
pour la Conférence des Quatre

La Chancellerie d'Etat annonce que mer-
credi après midi s'est, tenue, sous la prési-
dence de M. Charles Duboule , consei ller
d'Etat , une réunion .préparatoire en vue de
l'organisation de la Conférence des Quatre
qui doit débuter à Genève le 18 juillet.

Cette réunion groupait des représentants
du Département politioue fédéral, du Conseil
d'Etat , du Conseil administratif de la ville
de Genève, de l'Office européen des Nations-
Unies, des diverses administrations fédérales ,
cantonales et municipales, des Intérêts de
Genève, des hôteliers , des associations de
presse, de la radio et de la télévision.

Elle a examiné les divers problèmes que
pose pour Genève la venue, en juillet , d'une
Conférence aussi importante , notamment dans
nrotorol p. des t.ranc.mi.ccirvnc. ptp pt rppViprrl-i p
les solutions appropriées.
les domaines du logement , de la sécurité, du

En prévision de l'arrivée d'un nombre con-
sidérable de journaliste s internationaux , il a
été décidé, afin de faciliter leur travail ,
d'instituer à nouveau une « Maison de la
presse » et d'aménager à cet effet les divers
locaux du Palais du Consei l cfpnpra l nui SP

prêten t fort bien* à cette destination. Des
dispositions de police analogues à celles qui
furent en vigueur pen dant la Conférence
asiatique de 1954 seront prises pour assurer
la sécurité des quatre chefs de gouvernemen t
et de leurs délégations.

La Chancellerie d'Etat est chargée d'assurer
la coordination entre les administrations et

L'Italie , la Suède et l'Allemagne
aux Fêtes aéronautiques de Genève

Dès lundi , à la pr emière heure , deux chantiers ont
été ouverts à l'aéroport. Dans le grand hangar , les
premiers travaux d' aménag ement de l'Exposition 50
ans d'aviation ont commencé. Rappelons que les divers
stands occuperont une sup erficie de 4500 m". Les
compagnies qui exploitent des services à Genèue pré-
senteront leur activité sous f ormes diverses et notre
p ourra considérer le développement de l 'aviation
dans notre pays. Le deuxi ème chantier s'ouvrira vers
Feuillasse , de l'autre côté de la p iste , où on va pro-
céder au montage des tribunes pour le meeting. Apr op os de la manifestati on aérienne , de nouveaux
engagements sont par venus aux organisa teurs.

L'ambassade d 'Italie à Berne a préven u télépho-
niauement le Comité d' nrnn-niantinn , , , , , ,  e -̂v, T..-, ., ..
par ticipera aux Fêtes aéronautiques de Genève. Legra nd champion alleman d d' acrobatie en p laneur ,M. Falderbaum , a envoyé , de son- côté , sa feuilled' engagement. La Suède a confir mé la venue detrois Saab J-29, appareil surnommé « le tonneauvolant ». Durant toute la durée de l ' expositon , du24 j uin au 17 juill et, la maison Héli -Suisse e 'f f ec -turea des vols de propagande , avec passag ers , à

Grande Dixence S.A.
Le canton de Bâle-Ville (EWB), les Forces mo-trices bernoises S. A., Société de participation(BKW/BG J , à Berne, ainsi que les Forces motrices

du nord-est de la Suisse (NOK),  à Ba.den , partici-pent dorénavant à titre de partenaires à la ' Grande-Dixence S. A., avec la Société fondatrice l'Energie
de l'Ouest suisse (EOS).

Une assemblée générale extraordinaire des action-
nnlrpc: nui a on lion lo 1-3 i,,i« in.ee ~ ci ,;«— , *t*« „ ^n jj ^n iç, 

AU juin xuoo , a oiuil , A moui-llé en conséquence les statuts de cette société et aporté son capital-actions de 24 millions à 50 millionsde francs entièrement libéré. Ont été élus commenouveaux administrateurs, MM. Walter Siegenthaler ,conseiller d'Etat, Berne ; Walter Jahn, directeur des
BKW , Berne ; Cari Peter, conseiller d'Etat, Bâle ;Arthur Rosenthaler , directeur du Service dé l'élec-tricité de Bâle-Ville ; Emile Keller, président des
NOK, Aarau , et Hans Sigg, directeur des NOK,

Conseil national
Séance de mercredi 15 juin

Notre télévision
continuera jusqu'en 1957

Le second des grands objets prévus pour
être traités cette semaine est abordé ce matin :
la poursuite des « essais » de télévision. On
sait que l'opinion prévalut qu 'on ne pouvait
rester à l'écart du développement de ce nou-
veau moyen de transmission, sous peine d'être
submergé par les images que nous enverraient
les émetteurs étrangers. Mais les difficul tés
n'étaient pas vaincues pour autant. La Confé-
dération commença par subventionner les pre-
miers essais faits à Zurich avec, d'ailleurs,
des moyens financiers discutables. Ces essais,
il fallut bientôt les étendre à la Suisse
romande , tant il est vra i que le petit doigt
donné, on ne peut plus retirer la main. On
sait où on en est aujourd'hui : en pleine
période d'expérimentation et de tâtonnement
sans rien de fixe. On manque de base consti-
tutionnelle et on peut se demander sérieuse-
m.pnt ci la tplpxricinn finit âtro l.aiccôo oTitior o-

ment à l'initiative privée , ou confiée à l'Eta t
pour être exploitée direc tement par lui , ou
concédée à une société dont il aurait la sur-
veillance. On ne sait pas non plus si cette forme
nouvelle de transmission de la pensée, qui
demande des ressources financières considéra-
bles, est viable et possible chez nous, et qui
doit en payer les frais ; si elle répondra au goût
du public et se répandra à l'image de ce qui
s'est nasse pour la radio , ou s,i elle fera fiasco.
Sur tous ces points , on ne peut guère tirer de
conclusions définitives des essais entrepris et
financés par la Confédération. Comme ceux-
ci doivent prendre fin , en principe , au mois
de septembre prochain , et qu 'on nage en plein
inconnu , le Conseil fédéral en est réduit , pour
l'instant , à proposer une prolongation des
essais pour lui ' permettre de trancher la ques-
tion juridique de base, à savoir de fixer le
statu t iuridiaue de la télévision en Suisse.
puis de voir comment et sous quelle forme on
pourra assurer une télévision suisse, viable^ et
convenable. •- .-.-

Avec sa proposition demandant des crédits
pour poursuivre la période d'expérimentation ,
le Conseil fédéral a déposé un volumineux
rapport donnant les résultats acquis à ce jou r.
Verra-t-on, du débat qui s'ouvre, jaillir la
lumière et fixer notre politi que , jusqu 'à ce
jour hésitante, face à cette invention extra-
r.7-^ in!5iT.Q ?

La discussion s'ouvre par un rapport très
complet de MM. Dietschi , de Bâle, et Georges
Borel , de Genève , qui ont déjà fort à faire
pour passer en revue tous les problèmes sou-
levés. Pas moins de 15 orateurs sont inscrits
pour lé débat d'entrée en matière, ce qui est
assez dire combien la question est controversée
et quel intérêt elle rencontre.

Que tirer de ces abondances oratoires, d'au-
tant t>lus abondantes rme le nrohlèmp four-
mille d'inconnues ? La plupart des interve-
nants sont pour la continuation des essais, à
l'exception de M. Zi gerli (évangélique), de
Zurich , qui se fait dire par M. Peitrequin
qu 'avec la belle barbe qui ornemente son
visage, il aurait pourtan t fait un bon numéro
pour ce nouvel art ! Quelques socialistes mani-
festent leur opposition au proj et. Les autres
i-n t,prTronïa r\ t e- -Fn-r-rv-i iilnm4 Ane. v^nA^.An -..,. 1~

valeur de la télévision , surtout sur . celle de
ses programmes , et dissertent sur lé bien et le
mal qu 'elle peut causer dans les foyers ; il en
est ainsi notamment de M. Wick qui s'exprime
au nom du groupe conservateur. La plupart
reconnaissent qu 'il n 'est pas possible de se
tenir à l'écart. D'autres réservent leur attitude
quan d le statut définitif sera en discussion et
soumis alors au peu p le. Certains trouvent élevé
1© mnntant ripe ciiViTron+innc nrôimpc cn.it

Genève, ville de congrès
Hier , mercredi , s'est ouvert à Genève le 6°

Congrès de la Fédération internation ale des
administrateurs de biens-conseils immobiliers ,
sous la présidence de M. Pierre Colleville

Les travaux porteront au cqurs de ces pro-
chaines journées sur le problème de l'habita t , à
savoir le droit de propriété , l'orientation de
l'épargne vers la construction , la co-propriété
le régime hypothécaire , le financement , le cré-
dit foncier international , les normes de l'habi-
tat l' pntrp tipn Hp c irom p iihl p .ç ptr

LES ECOLES PRIVEES SUISSES
Les Ecoles privées suisses ont tenu du 10 au 12 juin

leur congrès pédagogique annuel à Schaffhouse . Afin
de lutter contre différentes tendances de monopo-
lisation de l'enseignement , d'une part , et contre cer -
tains cours rapides de commerce, l'Association a créé
des diplômes propres qui ne seront décernés qu 'après
une ou plusieurs années d'enseignement. Les délé-
gués ont entendu , d'autre part , des exposés sur le
problème du choix des professions et de l'orienta-
tion professionnelle des jeunes , ainsi que sur la
question de la réforme des écoles d'enseignement

treize millions, qui s'ajoutent aux quatr e
millions déjà votés , alors que la Confédéra-
tion n'est pas si généreuse à l'égard d'autres
œuvres culturelles . Il est évident que l'avenir
de la télévision reste, en Suisse, hypothétique .
Ces longs débats , où les répétitions abondent ,
vont occuper toute la j ournée, matin et soir.

Séance de relevée
La télévision doit être , pour M. Lepori ,

l'occasion de faire ses premières armes, puis-
que c'est le premier grand projet controversé
qu 'il doit défendre. De nombreuses questions
lui sont posées en cours des débats. Ce n'est
donc pas sans curiosité qu 'on attendait son
intervention. Il s'est montré fort habile, tout
d'abord en remerciant tous ceux qui ont fait
valoir des critiques , ne redoutant rien autant ,
en démocratie, que le silence fait autour des
problèmes de l'Etat. Il fut écouté, lui , dans un
silence religieux et d'autant plus significatif
qu 'il est rarissime sous la coupole. Il se mon-
tra un humaniste plein de finesse et un dia-
lecticien vigoureux.

M. Lepori pense aussi qu 'on ne peut pas se
tenir en dehors de la marche du progrès , qu 'il
juge , par contre , d'un œil critique. Il faut être
donc réservé en appréciant la valeur des
inven t ions modernes. Elles ne sont ni bonnes
ni mauvaises en elles-mêmes et dépendent de
l'usage que l'homme en fera. Le même pro-
blème s'est d'ailleurs posé à l'apparition de
chaque invention. On ne . peut vouloir être
sage tout seul , dit avec philosophie le repré-
sentant du Conseil fédéral, et les ondes
visuelles , comme les sonores, ne connaissent
pas de frontières. Cela ne l'empêche pas de
comprendre les adversair es de la télévision oui
sont mus par la nostalgie du silence et de la
méditation .

Les programmes doivent naturellement être
variés et nous permettre de retransmet-
tre certaines productions étrangères, mais
en les choisissant , comme aussi de faire rayon-
ner notre propre production artistique à
l'étranger. M. Lepori ne se fait pas d'illusion
sur les brutalités de la vie moderne et laisse
nprppr dans sn-n Hic^rmirc: IITVP pvnnatinn dic-
cfète des récents événements sanglants du
Mans. Précisément pour cela , dit-il , il faut
agir et intervenir en diffusant nos propres
programmes qui réponden t aux critères de
notre civilisation. Un peuple a, ou aura
d'ailleurs , en ces matières comme en d'autres ,
la télévision qu 'il mérite. Il incombera natu-
rellement aux parents d'éduquer leurs enfants
à la discipline en cette matière comme en
d'autres. Il n 'est pas prouvé du tout rme la
télévision empêche la lecture ; elle suscite
aussi des curiosités nouvelles. Et , même en
Amérique , depuis la TV , l'industrie des pan-
toufles a connu un regain de faveur ! La TV
peut aussi grouper la famille. Il appartiendra
à chacun de pr endre ses responsabilités.

Le public suisse n'est certes pas insensible
à la TV. Le nombre des abonnés augmente
constamment malgré les prix des appareils et
in-  ^Al-,,,*,. ^;ff ;„;i„„

Abordant le fon d du problème, M. Lepori
reconnaît que la base constitutionnelle existe
pour les appareils de transmission, mais non
pour les programmes. Il est vrai que la doc-
trine juridique et la pratiqu e du parlement
admettent que l'Etat peut intervenir lorsque
des tâch es nouvelles et impérieuses se présen-
tent à lui et bien qu 'aucun texte ne lui en
donnp pxnrp.ccipmpnt lp rlrnit tnnt nnmmo nn
vient de voter la construction d'un réacteu r
atomi que. Mais pour en sortir une fois , le
Conseil fédéral présentera , dans les deux pro-
chaines années, une revision constitutionnelle
pour donner, aussi bien à la télévision qu 'à
notre radio , une assise claire et indiscutable.

Faut-il munir le projet de la clause réfé-
rendaire ? De toute évidence, la portée du
projet est limitée, particulière. Il ne s'agit
pas d'un arrêté de nortée générale. DP rwliie

La défense contre les armes atomiques,
biologiques et chimiques

(CPS.) — Les problèmes que pose à l'armée un
éventuel emp loi des armes atomiques et des moyens
de combat biolog iques et chimiques ne sont étudiés
qu 'en partie p ar la section ABC (section pour la pro-
tection contre les armes atomiques , biolog iques et
chimiques) . La tâche de cette section , qui dépend du

exécuter les mesures de protection et de défense. Les
problèmes purement techniques soule vés par ces
moye ns de combat sont du ressort du service tech-
nique militaire ; les questions stratégiques et tac-
tiqu es, ainsi que le service des renseignements relè-
vent du service de l'état-major général. Les pro -
blèmes que pose la protecti on de la p opulation civile
sont examinés d' une part par le service de la pr o-
tectio n anti-aérienne , d'autre part par le départe -

communes.
L' armée a pris j usqu 'ici diverses mesures de pr o-

tection contre les armes ABC ; elle a déjà obtenu de
bons résultats avec un personnel et des moyens très
réduits. Le Conseil fédéral  n'ignore pas qu 'il reste
encore beaucoup à faire dans ce domaine. Quant à
savoir s'il serait indiqué , comme le sugg ère le con-
seiller national Tschopp dans une question écrite , de
réorg aniser la section ABC et de lui désig ner un chef

le temps presse puisqu 'à fin septembre il n'y
aura plus d'argent. Un référendum obligerait
de cesser les émissions pendant plusieurs
mois, ce qui serait annihiler tous les efforts
faits jusqu 'à ce jour. Le peuple pourra, d'ail-
leurs, se prononcer en temps voulu.

Il est prématuré de décider aujourd'hui
l'admission de la publicité ou son rejet total.

Sur ce, l'entrée en matière est votée par
112 voix contre 8. C'est un succès incontesta-
ble pour le nouveau chef du département des
PTT , qui a eu l'occasion de donner aujour-
d'hui toute la mesure de sa haute culture , de
sa sagesse politique et de son savoir faire
parlementaire.

Pierre Barras

Conseil des Etats
(Séance du 15 ju in )

L'approbation du compte d'Etat
Le Conseil a passé à l'examen du compte

d'Etat de la Confédération pour 1954. M. Vieli ,
conservateur grison , président de la commission
des Finances , présente le rapport introductif
général . Il annonce que la commission s'est
occupée de la réduction des impôts , qu 'elle
l'approuve en principe tout en relevant au 'il y a
encore d'importants problèmes fédéraux à résou -
dre , tels que le financement de l'extension du
réseau routier , le renouvellement des hôtels sai-
sonniers, l'assainissement des chemins de fer et
toute une série d'œuvres sociales.

M. Streuli , chef du Département des Finan-
ces, annonce qu 'il s'abstiendra de traiter la
question de l'aménagement de la fiscalité fédé-
rale dont il aura l'occasion de parler dans d'au-
tres circonstances. En revanche, il examine en
détail l'apport technique du compte d'Etat. Il
attribue les résultats favorables de l'exercice 1954
à la haute conjoncture. Pour juger de la situa-
tion financière , il faut se baser non pas sur le
compte financier mais sur celui des variations de
la fortune.

Les divers départements sont alors traités
successivement et approuvés tacitement sur re-
commandation des divers rapporteurs . La com-
mission ries Fina.ncp .c rl p mnnrf. p mio 1P rlp fir-it
du compte de la poste soit comblé par un relève-
ment des taxes des messageries. Une modifica-
tion de la franchise postale et des taxes de
transport de journaux n'a pas à intervenir. Les
nouvelles recettes ne doivent cependant pas
améliorer les recettes totales des PTT. Les recet-
tes supplémentaires provenant de l'augmenta-
tion de taxes des messageries devront donc être
compensées par une réduction des tarifs du télé-
nVintip

Au chapitre du Département militaire , on
relève que la construction de l'avion à réaction
P 16 à Altenrhein a déjà coûté 17,1 millions. Il
est à espérer que les vols d'essais seront couron-
nés de succès, ce qui demandera d'ailleurs encore
quelque temps. Les travaux de construction du
prototype du char blindé KW 30 de 35 tonnes se
poursuivent. Une somme de 4 millions a été dé-
pensée jusq u 'ici à cet effet. . .

Le Conseil apprend d'autre part one la franne
des pièces de 50 francs or à l'effigie des « trois
confédérés » du sculpteur Vibert , est en cours.
La frappe des pièces d'or de 25 fr. n 'a pas encore
commencé. Elles porteront en effigie le « Tell »
de Hodler. On propose aussi une augmentation
de l'enjeu dans les jeux de boules des kursaals
Pt. lin rplpvpm-ftnt ripe ciih™pntir>n c fprlôroloo onv

écoles suisses de l'étranger.
Par . 35 voix sans opposition le compte d'Etat

est approuvé. Sur rapport de M. Vieli , conser-
vateur grison , le Conseil vote des crédits sup-
plémentaires pour 1955 d" partie) s'élevant à
19,96 millions et ouvre des crédits d'ouvrage
nnnr l-m mnntcint r lr ,  RTÎ Onn fi-

LES ALLOCATIONS DE RENCHERISSEMENT
DU PERSONNEL FEDERAL

Enfin , il vote par 31 voix sans opposition le
projet de loi fédérale accordant à l'Assemblée
fédérale la compétence de régler les allocations
de renchérissement du personnel fédéral pour
les années 1956 à 1959. (CPS.)

l'étude. Dans sa réponse , le Conseil fédéral  déclare
aussi avoir pleinement conscience de la nécessité de
dnn-nor n in nn-n t i ln t in r i  r ien n~» <:ri  nrt r-,,, m, t e- nn-m-nl nt ^
sur les mesures de protection contre les moyens de
combat atomiques , biolo giques et chimiques. La loi
fédéral e  sur la protection ciuile , actuellement en
prép aration , créera les bases juridiques nécessaires.
La nouvelle affiche de protection anti-aérienne dis-
tribuée aux communes contient déjà quelques dire c-
tives élémentaires ; elle sera distribuée dans chaque
maison en temps utile. En outre , le service de pro-
tection anti-aérienne donn e constamment les instruc -
tions nécessaires dans ses cours de cadr es des orga -
r t i emot, /.;.. ;/ , . rla ,i m. , - , . ,  ;,...

RECETTES DE L'ADMINISTRATION
DES DOUANES

(CPS .) — En mai 1955, les recettes de l'adminis-
tration des douanes ont atteint 66,4 millions. Dans cemontant figurent : 10 millions provenant de l'im-
nOSitinn ftl^n.lp Cllrr lp taho/i rlnr,* lap i.~~~*t- .-. . „„„t< .. - . .....^ WM  ̂ „w ....j..^ , wwiiu ICO 1CL.CL.LL.1 ÙU11Ldestinées à couvrir la participation de la Confédé-
ration à VAVS, et 14,2 millions provenant des droits
de douane sur les carburants, dont le 50 % est ré-part i entre les cantons. H reste donc 49 ,3 millions
à la disposition de la Confédération , soit 4 millions
de plus que pour le mois correspondant de l'année

Démission
du commissaire central des guerres

Le colonel-divisionnaire Georges Rutishauser ,
qui diri ge depuis 10 ans le commissariat

central des guerres , a démissionné.



m CRIB
Le code de p lein air et de chevalerie

« Deux thèmes bien d i f f é r e n t s , mais tous
deux suggérés par l'exp érience du fonda teur ,
se mêlent intimement pour composer la phy -
sionomie du scoutisme : l ' idéal  chevaleresque
d 'une part , et , d 'autre part , la vie d 'aventure
et le grand j eu  dans la nature , décor passion-
nant de liberté et de beauté. »

« Fusion g éniale de l' esprit colonial et che-
valeresque , la méthode , l ' idéal , la loi scouts
font  appel  à toutes les puissances de rêve et
de réalisme du garçon , l 'invitent à l 'aventure
la p lus grisante et à la f i d é l i t é  la plus  quoti-
dienne. Au lieu de se présenter comme un
code de d é f e n s e  et de répression , la loi se con-
tente de dessiner et de proposer le portra it  du
vrai scout , celui dont tout adolescent bien né
cherche à buriner les traits en lui-même au
cours de ses années de j eunesse. »

« Code de plein air et de chevalerie », on
ne saurait ciseler meilleure déf ini t ion du scou-
tisme que celle que nous donne notre excellent
confrère M.  l' abbé Alphonse Menoud , dans la
brochure éditée à l'occasion du 40 ' anniver-
saire du scoutisme en pays  fr ibourgeois  et
dont il retrace l 'histoire d 'une plume alerte
et imaaée.

Il  y  a quarante ans, en e f f e t , que f u t  f o n d é e,
à Fribourg, la première troupe du canton. Le
comité comprenait M.  Marcel von der Weid , con-
seiller d 'Etat , président, M.  Ernest Perrier, con-
seiller d'Etat , M gr Hubert  Savoy,  M.  Schorderet
et le major Ottoz. Comme tout mouvement, le
scoutisme eut le démarrage lent. Il s'ag issait
de vaincre certaines r>réventions inin .s t if ip .p s

preuve à tous leurs amis, samedi et dimanche
prochains, à Fribourg,  en célébrant dans la
f e r v e u r  et l'amitié l'anniversaire de leur f o n -
dation.

Aujourd 'hui , le mouvement scout est soli-
dement enraciné dans la terre fr ibourgeoise
grâce aux e f f o r t s  patients de tous ceux qui en
jetèrent la graine f écond e .  C'est tout cet ense-
mencement aue retrace M.  l'abbé Menoud en
déroulant le f i l m  de 40 ans d 'activité. De son
côté , M "' Madeleine Plancherel évoque les
20 ans de l 'Association des éclaireuses f r ibo ur -
geoises. Vingt ans, l 'âge de la majorité après
les balbutiements de l 'enfance et les épreuves
de l'adolescence. Là, les méfiances furen t
peut-être p lus ancrées, car , attachées à une
conception périmée de l 'éducation féminine,
bien des personnes contestaient le bienfait du

A l'aube
du scoutisme
fribouraeois.

scoutisme pour les f i l l e t t e s  et les jeunes f i l l e s .
Elles les voyaient mal planter un piquet de
tente ou chanter autour d' un f e u  de camp.
Aujourd'hui, ces pré jugés  ont heureusement
disparu et les éclaireuses fr ibourgeoises  peu-
vent regarder l' avenir avec confiance.

Les scouts fr ibourgeois  sont assurés aujour-
d'hui dp  Vnnnui dp  t.nut.p .s IP.S autorités reli-
g ieuses et civiles, comme en témoigne le mes-
sage de sympathie de M.  Paul Torche, prési -
dent du gouvernement, et la présence du chef
du diocèse , Mgr  François Charrière, à la tête
du comité d'honneur. « Messire Dieu premier
servi », c'est cette vocation chrétienne du
scoutisme fr ibourgeois  que rappel le  f o r t  bien
M. l'abbé Josevh Gar.h.p .t.

^"^^nP^Ë
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d'ailleurs, de fa i r e  comprendre la nécessité de
concilier cet appel vers la nature , latent dans
l 'âme de l'homme civilisé, sans le dévier dans
ce naturisme païen qui le d é f o r m e  aujour-
d'hui , et cet autre appel , spirituel celui-là,
qui doit exalter tout ce qu'il y a de meilleur
en nous. A travers les vicissitudes de quarante
ans d 'histoire, les scouts sont restés f i d è l e s  à

Appel aux anciennes éclaireuses
et aux anciens éclaireurs

du canton de Fribourg
Les scouts fribourgeois fêteront , les 18 et 19 juin

les 20' et 40* anniversaire de la fondation du scou-
tisme en pays de Fribourg.

Ces fêtes auront lieu dans le parc de Sainte-Agnès
à Fribourg, et comprendront diverses manifestations
flnnt In UA^e.e} ie , *- ie .n r i , ,  «A.,.Mn.. ~l~nn .. -. 4- «1

le samedi , en fin d'après-midi, et le soir , un grand
feu de camp.

Le dimanche est réservé à l'activité des groupes
scouts : concours , jeux , etc., après l'office célébré
P11 r -amr.

Un rassemblement des anciens est également
prévu pour le dimanche. Des invitations ont déjà été
adressées aux anciens dont les adresses sont connues.
Soucieuses de n'oublier personne, les « Amitiés
scoutes » de Fribourg s'adressent à tous ceux qui
n'ailT-QÎavi t Mae ofA offpivif.. ,- • la. inintan  ̂ e.e..-eli *. le.

Editée sous une couverture évocatrice —
n'y voit-on pas a f f i r m é e s , sur l'envo l assoc ié
de deux drapeaux, la f l e u r  de lis et la f eu i l l e
de t r è f l e  ? —, illustrée de photos et de dessins
de M "' Rina Rio , cette brochure, à l 'impres-
sion de laquelle M.  Jeanny  Robert a consacré
tous ses soins, est assurée du plu s  grand
surrp s m i n rp e .  r ip e  c/.n1, + n o+ Ao tn-ne 7,-,,,,- ,. r,r ,-, i o

ment à participer à ces fêtes. Ils sont spécialement
invités , le samedi à 16 h. 30, à participer à la béné-
diction et à la remise du drapeau cantonal offert
par les anciens aux éclaireurs fribourgeois, et le
dimanche, à 10 h., au rassemblement consacré à
l'étude rill <t crnlltisme ripe aînpc « r\ai- la pnmmic.
saire fédéral Jaton, de Lausanne.

Les « Amitiés scoutes » de Fribourg comptent sur
tous les anciens du mouvement. Son président est
à îa disposition de toutes les personnes qui désirent
obtenir des renseignements complémentaires (télé-
i.i. ... ,- m*sn\ n AC nm

SOCIÉTÉS DE FRIBOURG
La Société immobilière de la Grenelte SA rap-

pelle â ses actionnaires que l'assemblée générale
ordinaire aura lieu le jeudi 16 juin 1955, à 16 h., à
la Grenette à Fribourg. L'assemblée sera précédée
d'une visite des immeubles qui débutera à 15 h.

La Fête cantonale des pupilles
Fête cantonale des pupilles s'est déroulée , i aJorsLa 28' Fête cantonale des pupilles s est déroulée ,

dimanche dernier , à Saint-Aubin. Favorisée par un
temps relativement beau , elle remporta un plein
succès. Le comité d'organisation, présidé par M. Ros-
sier, ' entrepreneur, avait minutieusement préparé
cette manifestation, groupant environ 700 enfants,
venus de Broc, Bulle, Châtel-Saint-Denis, Domdidier ,
Estavayer-le-Lac, Fribourg-Ancienne, Guin, Mouti-
dier , Morat , Romont, Saint-Aubin, Treyvaux et
Vuadens.

La journée ne pouvait mieux commencer que par
les cultes religieux célébrés sur la place de fête par
M. l'abbé Cantin , curé de Saint-Aubin, et M. Schlos-
ser, pasteur à Constantine, qui prononcèrent égale-
ment les sermons de circonstance.

Les concours individuels des pupilles et les con-
cours de sections des pupillettes commencèrent a
9 h. On se rendit bien vite compte de l'excellent,
travail qui avait été fait en vue d'affronter avec quel-
que chance de succès les différentes épreuves. Tous
ces jeunes gymnastes donnèrent le meilleur d'eux-
mêmes et on sentait chez chacun la volonté de fair e
plaisir aux moniteurs et monitrices.

A LA CANTINE
A midi, les concours furent interrompus et tout ce

petit monde, ainsi qu'officiels et invités se retrou-
vèrent dans la vaste cantine, où fut servi un excel-
lent repas. A la table d'honneur avaient pris place
MM. Torche, président du gouvernement ; Ditruz ,
préfet ; le lt-colonel Bullet , commandant de régi-
ment ; Paul Muller, président cantonal des gymnas-
tes ; Ettore Appetito , président de la commission can-
tonale des pupilles ; Joseph Cantin , vice-président du
Tribunal de la Brove. Bsechler . Brasev. Dubey. Ducot-
terd et Ferriard , députés ; le docteur Goumaz, de
Domdidier ; les syndics de la plupart des communes
environnantes et de nombreuses autres person-
nalités.

M. Rossier remercia ses collaborateurs de leur
aide et adressa à l'assitance d'aimables paroles de
bienvenue. M. Torche, président du gouvernement ,
oui avait suivi une partie des concours, félicita cha-
leureusement pupilles et pupillettes et remercia les
organisateurs de cette belle fête. Il tint à déclarer
que les destinées de la gymnastique en pays fribour-
geois sont confiées à des hommes compétents et dé-
sintéressés, qui œuvrent pour une noble cause, celle
d'améliorer la santé de notre peuple. Outre son uti-
lité évidente comme préparation militaire, la gym-
nastique contribue à l'éducation de la jeunesse. Dans
rprtainp<: localités rurales , on a fond é des sections

qu 'il y a quelques années, il n'en
les centres urbains. Le gouvernemen
tel essor. M. Torohe fut vivement

, se réjouit
applaudi.

T.'APRF.S MIDIMANIFESTATION DE
La manifestation de l'après-midi fut ouverte par

un cortège où fraicheur , élégance et souplesse
s'alliaient pour la plus grande joie des spectateurs.
La suite des concours de sections, les magnifiques
productions costumées et les impeccables exercices
d'ensemble ne firent que confirmer l'excellente
impression qui s'était dégagée dès le début des
épreuves. Toutes les productions mériteraient une
mention spéciale ; bornons-nous cependant à rele-
ver que le prix de la bonne tenue a été attribué
aux pupilles de Morat et aux pupillettes de Fribourg-
Aneienne.

A l'issue des concours, M. le préfet Duruz remer-
cia les organisateurs pour la parfaite ordonnance de
la fête , les pupilles et pupillettes pour leur c-eau tra-
vail et il loua la population de Saint-Aubin d'avoir
si chaleureusement accueilli ses hôtes. Il se réjouit
de la participation des sept districts à ces joutes
sportives.

M. Appetito, qui avait dirigé la journée avec une
rare maîtrise, exprima la satisfaction des membres
des divers jurys et donna connaissance des résultats
ripe nnnr.nlli-s .T flh

CLASSEMENT DES CONCOURS INDIVIDUELS
(les meilleurs résultats)

1. Hans Poncet , Morat , 41 p. 70 ; 2. Jacques Passali,
Romont , 41,30 ; 3. Bernard Genoud, Broc . 39,90 ; 4.
Jean-Claude Pugin, Broc, 39,80 ; 5. Walter Siegen-
thaler , Morat , 39,70 ; 6. Bernhard Fuhrer, Morat ,
39,40 ; 7. Jean-Louis Chaperon, Châtel-Saint-Denis,
38,80 ; 8. Peter Jutzi, Morat , et Georges Savary,
Bulle, 38,70 ; 9. Jean-Pierre Tâche , Chàtel-oaint-
Denis, 37,85 ; Rodolphe Fasel, Guin, et Peter
Fasnacht. Montilier. 37.60 : 11. Jean-Marie Proein.
Romont, 37,40 ; 12. Gabriel Luisoni, Bulle, 37,20 ;
13. Etienne Bapst , Guin, et Albert Guerry, Saint-
Aubin , 37,15 ; 14. Robert Linder , Montilier, et Franz
Maeder, Morat , 39,90 ; 15. Jean-Louis Cantin, Saint-
Aubin, 36,75 ; 16. Hans Aegerter , et Arsène Rappo,
Morat , et Walter Vonlanthen, Guin , 36,60 ; 17. Jean-
Louis Dougoud , Romont , 36,40 ; 18. Claude Benjamin,
Morat , Raoul CoMiard , Châtel-Saint-Denis, et Marcel
Godel, Domdidier , 36,30 ; 19. Max Riedo, Morat ,
36,10 ; 20. Bernard Michel, Morat , et Régis Thié-
mard. Trevvaux. 36.

Les restaurations de la chapelle de Notre-Dame du Portail
H Romont

Lors des restaurations de la collégiale , en 1938, | décoration appropriée conçue par le peintre Yoki,
la chapelle de Notre-Dame du Portail n'avait pas un enfant de Romont.
u& -.r-hmoa néharrasséps du ri-énissase oui les recou- Il restera à doter de statues les deux niches secon-
vrait , les voûtes ont laissé réapparaître leurs magni-
fiques ogives en tuf du pays, mais la décoration des
parois , le retour de la vénérable statue à la place
qui lui revient , sur l'autel , durent attendre des jours
meilleurs. Et voilà que ces jours ont sonné. Le pro-
gramme de la présente rénovation comporte donc la
décoration des murs, l'érection d'un auteU l'aménage-
ment d'une niche pour la statue. Les vitraux atten-
r l , -n ,Tf  pnnnro

La vieille statue de Notre-Dame, datant du XII e

siècle , retrouvera sa place, au-dessus de l'autel , dans
une niche creusée dans la muraille. Elle sera entou-
rée d'une frise de bas-reliefs sculptés dans la pierre.
Cette couronne d'honneur est l'œuvre du sculpteur
genevois F. Baud , et comprend huit scènes tirées de
la vie de la Vierge. Au sommet, un neuvième bas-
relief représentera l'Assomption, à laquelle la collé-
ni:i]n pet HpHipp T.a niprro nVipicip a nna nnnnt-onr-e

de tuf , mais d'un grain très fin qui se prête à sa
taille. Nous pouvons déjà dire que cette œuvre, qui
est une réussite, enrichira notablement cette petite
chapelle.

L'autel, de cette même pierre, comportera , à l'anti-
pendium , une sculpture en bas-relief représentant
Eve, figure de la Sainte Vierge dans l'Ancien Tes-
tament. Sur l'autel, en métal r ip hp un tahp vna p lp
une croix , des chandeliers, que l'orfèvre Feuillat
œuvrera avec tout l'art que nous lui connaissons.

L'ancienne statue de Notre-Dame a été décapée.
Elle était recouverte de trois couches de peinture
superposées. Le visage de la Vierge a recouvré sa
grâce première. Elle sera placée dans une niche, et
revêtue d'un manteau d'apparat brodé par M"" Alice
Basset, de Genève, bien connue pour ce genre de

Les parois de la chapelle enfin , recevront une

En souvenir de l'Année mariale
L'Année mariale, qui a réjoui le cœur de tous

ceux qui aiment la Sainte Vierge , a vu surgir
des sanctuaires, des chapelles, des autels en
l'honneur de l'Immaculée Conception. Dans la
ville de Fribourg, la chapelle de la Providence
dédiée à Marie, a été très heureusement res-
taurée et p l lp pst. Hwvpnnp un Pûntro fni~i,ftv, f ri e.
piété mariale.

Or , dans la façade extérieure de la chapelle,
on a aménagé depuis longtemps déjà une niche
destinée à recevoir une statue de Notre-Dame,
Des amis de la Providence ont pensé que cette
statue pourrait être placée en souvenir de
l'Année mariale.

Ce sera la Vierge de la Médaille miraculeuse ,
l'Immaculée qui est apparue à sainte Catherine
LabOUré et Qui lui a. rlpmanrlp rip frannpr iinn
médaille que les enfants dévots de la Vierge
Marie portent avec une confiance que d'innom-
brables faveurs spirituelles et temporelles justi-
fient largement. Ainsi , du haut de son trône , la
Vierge Immaculée étendra sur notre pays son
manteau protecteur.

Ceux qui voudront participer à l'érection de
cette grande statue peuvent verser leur offrande
au compte de chèque postal : Statue de la
Médaille miraculeuse , Fribourg : lia 4492.

\T/-,,,o lac r,r, -«„-__<»_. Jl 

Au nom des initiateurs
Romain Pittet

daires de la chapelle. L'une abrite déjà une sainte
Thérèse de l'Enfant-Jésus, de F. Baud. La seconde
statue est à faire , ainsi qu'une troisième qui prendra
place sur le socle actuellement occupé par Notre-
Dame. De plus , les vitraux actuels, verres peints
sans valeur artistique de la fin du siècle dernier,
seront remplacés le jour où ils auront trouvé de
généreux donateurs. Le mobilier aussi sera en par-
tie renouvelé, et une vieille grille en fer forgé irait
très bien devant l'autel pour protéger Notre-Dame
contre d'éventuels voleurs ou vandales. Qui la

Certaines personnes se demandent peut-être la rai-
son pour laquelle on ne conserve pas l'autel actuel et
la statue qui y trône déjà. Nous répondrons simple-
ment que cet autel en bois , de ce style néo-gothique
de la fin du XIX" siècle, ne cadre pas avec l'archi-
tecture du plus pur style ogival de cette chapelle,
et que la statue saint sulpicienne de Notre-Dame ne
mérite pas cet honneur. L'authentique statue, devant
laquelle , pendant plus de cinq siècles, nos ancêtres
nnt nriP nP Caiirait CP r/tnlanfâ  /l'un .nnln e. *lr.~e.A X

une colonne. Noblesse oblige !
Ainsi qu'on peut le constater par ces brefs com-

mentaires, cette rénovation de la chapelle de Notre-
Dame de Romont promet d'être fort coûteuse , car il
s'agit d'œuvre d'art. Rien ne sera trop beau pour
réinstaller la sainte Patronne de notre chère cité, au
Portail de notre collégiale. C'est nnnr snhvpnir nar_
tiellement aux frais de cette restauration que la
paroisse de Romont organise une vente-kermesse,
samedi et dimanche , dans la cour du château , qu 'une
tombola est en vente, et qu 'une souscription a été
lancée dans tout le district de la Glane.

Notre-Dame de Romont saura gré de leurs généro-
sités à tous les bienfaiteurs de son petit sanctuaire.

Réflexions du promeneur
Le square des Places, avec ses bancs , ses grands

arbres et son soleil est , l'été, le rendez-vous de bien
des personnes âgées qui y viennent goûter un peu
de chaleur et de tranquillité. De nombreuses mères
de familles y viennent également avec leurs pous-
settes et leurs enfants. Faute d'une place de jeu
suffisante, la police tolère que ces derniers s'y
promènent avec leurs petits vélos. Il est, par contre,
innrimisçihlp nnp rlo , ,, - .,,.,;, „„,.„„«,. _J * j  

jeunes gens y viennent décrire , à une allure dange-
reuse , des lacets effrénés et sans fin. Ils mettent
ainsi en péril la vie des tout petits, qui en sont
à leurs premiers pas, des plus grands , qui s'y amu-
sent sans crainte sous l'œil de leurs parents, et des
personnes âgées ou infirmes , qui se déplacent lente-
ment. Si lp uinaro ripe Dln/tcp ...-.. -, ,.,.— r i -i_• —- — *~iw.«* ^ m^, i iaw;o, ma ÙLM1 1UI1U ut;
bitume, est pour ces Koblet en puissance l'endroit
rêvé pour démontrer leur virtuosité et « épater »
la galerie , je fais appel à leur prudence , avant
qu 'arrive un accident grave et , avec bien des per-
sonnes, j'exprime le vœu qu 'on bannisse strictement
de cette place les vélos d'hommes pour la réserver
aux seuls vélos d'enfants .



A la mémoire
de M1"1, Martin-Chappuis

Marguerite Martin-Chappuis n'est plus. Ce
nom signifia tant pour ceux et celles qui furent
ses élèves.

Professeur de chant au Conservatoire de Fri-
bourg, pour nous qui étions bien jeune s, elle
paraissait distante et parée d'une auréole de
gloire.

Qui était en réalité cette femme ravissante,
musicienne racée , douée d'une belle et lumi-
neuse voix de soprano ? Très jeune , elle était
allée à Paris afin de perfectionner sa technique
vocale et ses interprétations auprès de Marie-
Louise Asso (qui fut le premier professeur de
Bernac) . A la suite de ce séjour vinrent des
engagements qui firent apprécier l'artiste tant
en Suisse qu 'à l'étranger . Mais c'est surtout par
son activité à Fribourg qu 'elle nous est chère.
Patiente et exigeante à la fois , elle communi-
qua à tous ceux qui vinrent lui demander con-
seil son ardent amour de la musique. Et il fal-
lait être véritablement habité par le feu sacré
pour se donner , comme elle le fit , à la pédago-
gie (au point de ne plus guère avoir de temps
pour une activité de concert) . En outre, avec
un courage sans défaillance, généreuse de son
temps et de son cœur , elle monta de petits
spectacles dont elle supporta toutes les respon-
sabilités. En février 1954 , son mari mourut subi-
tement. Cette perte devait ébranler tout son
être ; elle abandonna la ville où s'étaient écou-
lées ses années les plus fécondes au service de
la musique. C'est à Lausanne qu 'elle vient de
mourir, laissant au cœur de ceux qui l'ont con-
nue et de ceux à qui elle donna le goût et le
respect d'un art difficile entr e tous, un cha-
grin, un regret et une reconnaissance qui ne
sauraient s'exprimer par des mots.

Une ancienne élève : J .  B.

Fondation Carnegie
La Fondation Carnegie a décerné des distinctions

aux Fribourgeois dont les noms suivent :
Madeleine Auderset, née en 1943, domiciliée à

Mora t, reçoit un diplôme d'honneur ; M m " Angèle
Baechler , à Fribourg, une médaille de bronze ; M.  Re-
né Baudois , à Estavayer-le-Lac , une médaille de
bronze et 30 f r . ; René Berva, né en 1943 , domicilié à
Fribourg, une médaille de bronze et 50 f r .  ; Robert
Sulger, à Fribourg, né en 1941 , idem ; M. Pierre Jonin ,
à Fribourg, un cadeau d' une valeur de 30 f r .  ; Gene-
viève Poffet , à Morat née en 1944 , une médaille de
bronze et un livre ; Jacques Deschenaux à Montbo-
von, né en 1944 , une médaille de bronze et un cadeau
d' une valeur de 30 f r .

Tous se sont distingués lors de sauvetages.

La « Concordia » en voyage
La Concordia, corps de musique of f ic ie l  de la ville

de Fribourg, a été invitée par la f a n f a r e  Les Enfants
de la Covatte, à Cœuve (Jura bernois), à donner
un concert samedi soir 18 juin , à l'occasion du Fes-
tival des f a n f a r e s  démocratiques d'Ajoie.

La Concordia e f f ec tuera  le déplacement en car.
Elle quittera Fribourg, samedi , au début de l'après-
midi. Après le concert , elle se rendra à Bâle , où elle
logera à la caserne. Le dimanche 19 juin , elle don-
nera un concert au Jardin zoologique ; quant à
l' après-midi , il sera réservé à une visite de la ville,
sous la conduite de la Société fribourgeoise de Bâle.

* » •
Quatre semaines plus tard , soit les 16, 17 et

18 juillet , la Concordia se rendra à Alexandrie (Ita-
lie), où elle a été invitée à donner deux concerts.
Nous reparlerons en temps utile de ce voyage.

Pour une chapelle
à l'Institut de Seedorf

On a lu il y a quelque jours , dans La Liberté , un
excellent article sur l'œuvre des carmélites de
Seedorf , article de M 1"' Butignot , qui avait emporté
une impression très favorable de son passage à l'Ins-
titut de Notre-Dame de Compassion , où sont élevées
des fillettes et des je unes filles déficientes. Les visi-
teurs de la maison , qui viennent de toutes les régions
de la Suisse romande , ne cachent pas , eux non plus ,
leur admiration pour le dévouement des religieuses,
ni leur satisfaction en voyant cette œuvre si bien-
faisante se développer et être connue de plus en
plus. Le nombre des parents et des assistantes
sociales, qui confient aux Sœurs de Seedorf leurs
enfants et leurs protégées, va croissant.

La maison s'est considérablement agrandie depuis
le jour de sa fondation ; elle abrite , en ce moment ,
près de soixante-dix pensionnaires. Une seule chose
n'a pas changé : c'est la chapelle. Celle-ci avait été
prévue pour une vingtaine de personnes tout au plus
Elle devrait, maintenant , en contenir une centaine ,
si l'on compte encore quelques habitants du voisi-
nage, qui viennent y assister aux offices. Tout ce
monde se presse chaque dimanche dans le local
annexe de la petite chapelle, remplie par la com-
munauté carmélitaine. Mais la disposition de cette
annexe est cause d'un autre grave inconvénient :
celui d' empêcher une partie importante du j eune
auditoire de voir le prêtre à l'autel. Ceci ne devrait
pas être. La bonne tenue en général et plus parti-
culièrement la participation active des enfants aux
cérémonies sacrées de la messe, en souffrent.

Monseigneur l'Evêque du diocèse, mis au courant
de cette situation , a autorisé les Révérendes Sœurs
à visiter les familles catholiques du canton de Fri-
bourg pour solliciter l'aide indispensable qui leur
permettrait , sans trop tarder , la construction d' une
chapelle plus vaste , en rapport avec le développe-
ment réjouissant qu'a pris l'institut. Nous souhaitons
de tout cœur que les carmélites de Seedorf reçoivent
un large et chaleureux accueil dans les presbytères
et dans les familles du canton. Nul n'ignore que lespetits , les pauvres , les humbles sont les privilégiés duMaître qui a dit : « Ce que vous ferez au plus petitd entre les miens, c'est à moi que vous le ferez. .

Conseil au cycliste !
Rouler côte à côte avec un camarade, sur uneroute animée, est dangereux. D'autre part, cela gênela circulation.

L E S  S P O R T S
ESCRIME

Les championnats suisses à l'épée
Comme déjà  annoncé , Fribourg verra se dérouler

samedi et dimanche , à la salle d' armes de l'Univer-
sité , le championnat suisse à l 'épée ; 99 tireurs se
sont inscrits pour cette importante manifest at ion et
on pourra voir sur les pistes de très bons escri-
meurs venus de Bâle , de Zurich , du Tessin , de
Genève , de Berne , de La Chaux-de-Fonds , etc. Seront
présents , en particulier , Amez-Droz , champion suisse ;
Meister et Amstad , de Bâle ; Borle , de Genève ;
Gorgera et Nordmann , de Lo Chaux-de-Fonds ; Fras-
china , de Lugano , et naturellement les tireurs de la
Société d' escrime de Fribourg.

Les organisateurs espèren t vivement que les spec -
tateurs seront nombreux à venir p r o f i t e r  du beau
spectacle qui leur sera o f f e r t .

CYCLISME

Le 17e Grand-Prix des
« Grands magasins aux Trois Tours »

C'est le 10 jui l le t  prochai n, que le V.-C. Fribourg,
avec le généreux appui de la direction des Grands
magasins Aux Trois Tours , organisera la 1T édition
de son important et annuel Grand-Prix. Un nouveau
et judicieux par cours marquera l'épreuve de
cette année. Non dép ourvu de d i f f i c u l t é s , il emprun-
tera uniquement les routes de notre canton. Nous
assisterons sans dout e à une lutte très sévère , où le
vainqueur ne p ourra être qu 'un coureur complet.
Un tel parcours évitera aussi une arrivée massive.
Une magni f i que planche de prix  récompensera
chaque arrivant ; en plus de cela , lors des passag es
à Romont , et les deux f o i s  au sommet de la Crausaz ,un G.-P. de la montagne sera jug é, ainsi qu 'un Prix
des villes , à Romont et deux fo i s  à Bulle. Nul doute
que cette belle épreuve , richement dotée , connaîtra
à nouveau le très grand succès de ses pré cédentes
éditions , au « palma rès » desquelles f igurent  de nom-
breux grands champions.

Placé à huit jours des championnats nationaux , ceG.-P. sera un vrai banc d' essai en vue de ceux-ci ,et permettra à nos sélectionneurs de j e ter  leursbases , en vue des championnats du monde.
Rappelons que le parcours sera le suivant : Fri-

bourg, Marly, Le Mouret , La Roche, Botterens, Broc ,Bulle , Posieux, Fribourg, Prcz-vcrs-Noréaz , Romont(ville), Vaulruz , Bulle, Posieux, Fribourg, Marly, Le
Mouret , Le Pratzet , Treyvaux, Rossens, Posieux,Fribourg, où l'arrivée sera jugée à la route des
Arsenaux.

N. B. Après sa magni f ique  victoire d'il y a dixjours au G.-P. Cycles Egger , disputé à Guin , le cou-reur Hervé  Jacquat . am. B. s'est de nouveau dis-t ingué dimanche dernier au Grand-Prix  de Lucens.Aux prises avec les meilleurs amateurs romands etdu p a y s , il s'est brillamment classé 12", remportanten même temps la 1" place de la cat. am. B. Brav oau valeureux et modeste Hervé ' u
MEMENTO

Jeudi 16 juin
Cathédrale : 15 h., concert d'orgues.
Cinémas : Capitole , Corso, Livio Rex à 20 h 30Corso, à 15 h.

D ' o f f i c e  : Pharmacie Wuilleret , rue de Romont 41tél. 2.32.24 , du 11 au 18 juin.

La fête du Sacre-Cœur à la Visitation . . .

Demain, vendredi , dans l'église de la Visitation ,
il y aura des messes basses à 5 h. 45 et à, 7 h. 15,
A 8 h. 30, grand-messe solennelle , bénédiction , expo-
sition du Saint Sacrement. L'exposition durera toute
la journée. A 16 h., sermon et salut solennel. Une
indulgence plénière , applicable aux défunts, est
accordée à tous ceux qui visiteront cette église ,
depuis les premières vêpres jusqu 'au soir de la fête.

... et à Notre-Dame

Demain , vendredi , fête du Sacré-Coeur , la messe
de 9 heures à la basilique de Notre-Dame sera chan-
tée et suivie de la bénédiction du Très Saint Sacre-
ment.

Examens des écoles primaires de la Ville
Les deux classes de 6' des garçons de la Vignettaz

(MM. Jean Monney et Albert Brodard) auront leur
examen demain , vendredi , respectivement à 8 h. et
à 10 h. A 14 h., examen de la 1" classe des filles de
la Vignettaz (M"" M.-Ange Ruffieux) .

Institut Sainte-Ursule, Fribourg

L'examen d 'admission aux cours secondaires aura
lieu le jeudi , 23 juin , à 14 heures.

Communiqués
Assemblées conservatrices
Beauregard-Vignettaz-Daillettes

Assemblée plénière du quartier, VENDREDI
17 JUIN , A 20 H. 30, au" café Beausite, salle du
1" étage.

TRACTANDA :
1 Exposé d'introduction sur la réorganisation du parti,
2. Désignation des délégués aux assemblées de la

ville.
3. Désignation des membres du quartier au comité

de la ville.
i. Désignation des délégués aux assemblées du can-

ton.
5. Nomination du comité du quartier.

Le Comité

Quartier de la Neuveville
Ce soir , à 20 h. 30, assemblée du parti con-

servateur des Places, à l'Hôtel suisse. Désignation
des délégués aux assemblées du parti et discussion
de problèmes politiques actuels, notamment la baisse
des impôts. Cet avis tient lieu de convocation.

Quartier des Places
Demain soir , à 20 h., grande assemblée populaire

du parti conservateur de la Neuveville, à la Brasse-
rie de l'Epée, avec les tractanda suivants :
1. Renouvellement du comité.
2. Désignation des délégués aux instances du parti.
3. Exposé en français et en allemand de M. Max

Aebischer, conseiller national, sur la baisse des
impôts.

Invitation à la danse

La Société de chant de la ville , qui , tout l'hiver ,
chanta pour sa joie et celle des autres , a choisi un
soir du bel été naissant, pour inviter à danser , ses
amis et le bon public fribourgeois. A défaut de la
Cigale qui , elle , ne chante qu 'en été, il y aura la
Perce-Oreille dont chacun parle déjà et qui ne con-
naît plus qu'une saison : celle des moissons de lau-
riers. Et la danse suivra , aux sons d'un orchestre
de dix musiciens, stylés et conduits par Gérald
Chaillet , trompettiste de Radio-Lausanne et soliste
de la Chaîne du bonheur.

Ce sera le grand bal de la nuit d'été. Les Perce-
Oreille se feront cigales pour notre enchantement ,
les rythmes de l'orchestre inviteront à la danse les
jeunes comme les moins jeunes ; quant aux fourmis ,
sans doute tout lé monde les aura dans les jambes I
Les dames de la Société , cigales et fourmis à la fois ,
serviront les rafraîchissants.

Qui dit mieux , pour le samedi soir , 18 juin , dans
la halle de fête des Grand-Places ?

Voyage C. F. F. à Genève
Dimanche 19 juin , à l'occasion du match interna-

tional de football Suisse-Espagne, les gares de Fri-
bourg et de Romont délivreront un billet spécial
valable à l'aller au départ de Fribourg au train de10 h. 12 ou 11 h. 44 et de Romont à 13 h. 09. Retour
le même jour avec départ de Genève à 21 h 12
Dimanche 26 j uin, voyage CFF au Jochpass (voit
aux annonces.)

Fête du Sacré Cœur de Jésus
La révélation de Notre-Seigneur à Marguer 'te-

M arte , découvrant o la voyante les abîmes de son
amour Symbolisé par son Cœur de chair , a été, dans
la pensée du Sauveur , le suprême message tenu et
réserve pour les derniers temps , quand la ferveur  des
chrétiens commencerait à se refroidir.  Ce rappel du
mystère caché en Dieu dès le commencement appa-
raît bien en e f f e t  comme l'origine du gigantesque
élan qui , au cours de ces derniers siècles , a ravivé
la générosité des foules  chrétiennes, fa i sa n t  contre-
poids au débordement de l'athéisme. On peu t, avec
raison, caractériser l'époque que nous vivons comme
l'âge des nouveaux apôtres ; le siècle où la médio-
crité et la neutralité deviennent de pl us en plus
impossibles , où l'on n'a de choix qu'entre un amour
sans partage et le rejet sans compromis . Et pour
des chrétiens obligés ainsi d 'a f f ron ter  une option
sans moyen terme, il f a u t une f lamme intérieure
capable de résister à la contagion de torpeur , de
fa t igue  qui risque de gagner les meilleurs et de les
exposer à subir la fascination des idoles de l 'heure
présente .

Ce renouveau chrétien contemporain se caracté-
rise par un retour aux sources , p ar un « ressource-
ment » général. Renouveau de la fo i  qui est mar-
qué par le vaste courant qui porte les chrétiens
iésireux de vivre un christianisme authentique à
redécouvrir la Bible , la Parole de Dieu, débarrassée
des gloses humaines qui l' avaient émoussée , à la
retrouver dans sa vigueur native et son premier jail-
lissement. C'est ce même besoin qui conduit les chré-
tiens d' aujourd'hui , vers une communion vivante au
mystère du Christ et de l'Eglise , vécu et rendu p ré-
sent dans la liturgie , dans ces textes , ces formulas ,
ces actes tout imprégnés de la sagesse séculaire et
de la prière de l 'Epouse du Christ. C' est enf in  une
tendance inspirée par la même fa im  spirituelle qui
pousse les intellectuels chrétiens à revenir à cette
autre source que sont les écrits des Pères de l 'Eglise ,
à ces oeuvres brûlantes encore de la fo i  dont v ivaient
les premières générations chrétiennes formées à
l'école des Apôtres et des martyrs .

Retour aux sources de notre fo i .  Retour aussi aux
sources de notre amour et de notre ferveur .  Et cette
source jamais tarie , mais qui semble à certaines
époques , être plus débordante , c'est , bien sûr, ce
Cœur du Sauveur , Roi et centre de tous les cœurs.
C'est ce réservoir mystérieux avec lequel nous devons
demeurer en contact vivant pour que notre élan ,
notre action, notre ef f icaci té  ne dévient pas , pour
que leur dynamisme ne se disperse pas en agita-
tion. C' est auprès de ce Cœur que nous devons être
aux écoutes pour que notre existence soit le pro-
longement du Christ et que nous soyons toujours en
continuité avec la source.

Telle est la direction vers laquelle doivent s'orien-
ter les silencieuses contemplations des âmes de
ferveur et de prière dont la seule raison d'être est
de se consumer comme le cierge devant Dieu ; telle
est la source où doivent s'alimenter les apôtres de
notre temps, travaillant dans les chantiers les plus
modernes de l'action apostolique , qui ont eux aussi ,
besoin de brûler avec plus de force pour que ce
monde que nous devons prendre en charge , ne
meurre pas de froid .

Dans le» jardins familiaux
L'association des jardins familiaux de Fribourg a

convié dernièrement ses membres à une petite mani-
festation au cours de laquelle il fut procédé à
l'inauguration de la première série de pavillons amé-
nagés dans les environs de la ville , en remplace-
ment des anciennes baraques peu esthétiques. Par-
tant du café Beausite , une colonne de voitures con-
duisait les invités sur les différents emplacements.
On remarquait parmi ceux-ci , M. le conseiller d'Etat
Ducotterd , MM. les conseillers communaux Nuss-
baumer et Colliard ; M. Guhl , président de la Société
de développement , M. Rolle , industriel , M. Thorin ,
délégué de la Caisse d'épargne , et M. le professeur
Clément , de Grangeneuve.

On se rendit tout d'abord au quartier du Jura , où
trois pavillons avaient été construits dans les esserts
de Chandolan. La visite détaillée de ces petites mai-
sons devait faire apparaître les avantages qu'elles
comportent. L'aspect extérieur en est fort coquet ,
surtout lorsque l'initiative personnelle complète , en
matière de décoration , le beau travail de l' entre-
prise Rolle , de Farvagny. Du Jura on se dirigea sur
Bertigny où , après la visite de trois autres pavillons ,
les invités et quelques 50 cultivateurs se réunirent
pour une petite collation , offerte par un membre,
les brasseries de Fribourg fournissant la boisson.
Malheureusement , au moment où M. Joseph Schwab
saluait ses invités , un orage éclata , ce qui modifia
quelque peu le programme. A la faveur d' une éclair-
cie, on entendit M. Ducotterd , conseiller d'Etat , qui ,
après avoir évoqué des souvenirs personnels datant
de la culture des jardins en 1915, rendit hommage
a l'initiative de ceux qui ont voulu créer quelque
chose de bien. MM. les conseillers Nussbaumer et
Colliard , représentants de la Commune, félicitèrent
à leur tour l'Association , qui œuvre si utilement pour
faire régner l'ordre et la propreté dans les envi-
rons de Fribourg ; l'aménagement de pavillons cons-
titue d' ailleurs une partie d' un programme approuvé
par l'autorité communale. Avec la compréhension et
la bonne volonté de tout le monde , on arrivera petit
à petit à une généralisation. En sa qualité de pré-
sident de la Société de développement , M. Guhl se
préoccupe de tout ce qui peut embellir Fribourg et
il assura M. Schwab de son aide totale pour dif-
férentes revendications , qui seront bientôt présen-
tées. Après avoir encore entendu MM. Clément et
Rolle , les participants se déplacèrent dans un res-
taurant de la ville , où la partie officielle continua.
M. Chammartin , président des commerçants et arti-
sans de Beauregard , prit la parole , de même que
M. Thorin , chargé , à la Caisse d'épargne de la ville ,de la gérance des jardin s. Après un long exposé
de M. Schwab , l 'initiateur de la manifestation , lesmembres continuèrent , autour du verre de l'amitié ,d'évoquer des souvenirs personnels ou de former '
jusqu 'à tard dans la nuit , maints projets d' avenir '

Respectez la priorité !
Il est évident qu 'une amélioration généra le des

réseaux routiers et leur adaptation appropriée à la
nature et à la densité de la circulation diminueraient
grandement les causes de chocs. Et , si tous les points
dangereux étaient correctement aménagés , on pour-
rait aisément parvenir , avec la sagesse retrouvée des
usagers , à rendre à la route la sécurité et la tran-
quillité qui lui manquent.

Respectez

Mais , comme ces chaussées de rêve ne doivent
guère exister qu'au paradis , pour l'instant bornons-
nous à savoir et fa i re  comprendre ce que « ETRE
M A I T R E  DE SON VEHICULE » veut dire.

Il y aurait intérêt également à se souvenir qu'un
dépassement imprudent peut être la source d'une
catastrophe, non seulement pour celui qui l'effectue,
mais aussi pour plus d'un innocent véhicule circu-
lant en file. A propos de file, sachons ne pas nous
coller trop près les uns des autres. Le coup de frein
inopiné, l'obstacle intempestif auront tôt fait de
provoquer une de ces lamentables collisions à la
chaîne.

Personne ne regrettera non plus d'avoir appliqué
au bon moment la règle de la priorité. Il vaut mieux
perdre dix secondes pour laisser passer plus pressé
que soi, plutôt que de se tuer ou tuer autrui !

Dussions-nous avoir cette épitaphe :
« Ci-gît Tartempion
« Il  avait la priorité ! »

» • •
C'est à la hantise de l'horaire, à l'obsession de la

moyenne, à la crainte de la minute perdue et à la
gloriole du record qu 'il faut s'attaquer. Personne ne
doit plus s'extasier en apprenant de Z qu'il allait
plus vite que le train entre Berne et Zurich et que
X a couvert la distance Genève-Lausanne en 32 min.

Non , il ne faut pas admirer de tels « exploits » !

Meeting international d'aviation
GENEVE — 25 et 26 juin 1955

APPEL AU PUBLIC

Afin de faciliter les services de contrôles et de
police et pour éviter les embouteillages il est vive-
ment recommandé aux spectateurs de retirer à
l' avance leurs billets d'entrée et les billets de parcs
Autos et Motos.

PRIX DES ENTREES

"AtVÏEDI DIMANCHE
Entrée générale 1.50 3, 
Dames 1.50 2.—
Enfants et militaires 0.50 i._
Chaises non numérotées —.— 5' 
Tribunes numérotées —.— loi-
Tribunes numérotées . 15

' 
Parcs Autos 2. 2 
Parcs Motos-Scooters 1.— \, 
Les parcs officiels se trouvent à l'intérieur de

l'Aéroport.
On peut dès ce j our réserver ses places pour le

dimanche en versant le prix d'entrée au compte de
chèques postaux 1/1213, Genève , en ajoutant 50 cts
pour les frais. Les billets seront adressés par la
poste. 1003

Dernier délai pour la retenue des places par cor-
respondance le 21 juin.

Comité des fêtes aéronautiques , adresse :
Aéroport , Genève,

BUREAU DE FRIBOURG

MM? 
ma
i A

1955; l°u été Mobilière Schœnberg duMilieu S. A., à Fribourg (POSC. du 19 mai 1953,
NJ 118, page 1202). Willi Hagmann a cessé d'êtreprésident et membre du conseil d'administration ¦ sasignature est radiée. Est élu président : Roger Bau-dère (inscrit jusqu 'ici comme membre et secrétaire )Il garde la signature collective avec Hugo Jekervice-président et administrateur-délégué.

( , —
^Feuille officielle suisse

du commerce
(Extrait du N ' du 2 ju in)
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Monsieur Alphonse Grandjean-Nicolet, a Fiau-
gères ;

Mesdemoiselles Marthe et Julia Grandjean ,
à Fiaugères ;

Monsieur et Madame Paul Grandjean-Ayer et
leurs enfants , à Bossens ;

Monsieur et Madame Robert Grandjean-Molley-
res et leurs enfants , à Fiaugères ;

Madame Veuve Fernand Grandjean-Suchet et
ses enfants, à Rue ;

Monsieur et Madame Henri Grandjean-Sonnet
et leurs enfants , à La Rogivue ;

Monsieur et Madame Joseph Grandjean-Dévaud,
à Fiaugères ;

Monsieur et Madame Maxime Grandjean-
Sonney et leur fils , à Fiaugères ;

Monsieur Marcel Emonet-Grandjean et sa fille ,
à Granges ;

Monsieur et Madame Eugène Nicolet-Rossier et
famille , aux Sciernes ;

Madame et Monsieur Alphonse Conus-Nicolet
et famille , à Chavannes-s/Moudon ;

Madame Veuve Mélanie Nicolet et famille, à
Villarimboud ;

Les familles Mesot-Grandjean, Pittet-Grand-
jean , Lagger-Grandjean , Grandjean-Seydoux,

ainsi que les familles parentes et alliées,
font part du grand deuil qui vient de les
éprouver en la personne de leur très chère et
regrettée épouse, mère, belle-mère, grand-mère,
sœur , belle-sœur, tante , et parente

Monsieur Pius Tingucly, a Cutterwil ;
Les enfants de feu Auguste Menoud , à Romont,

et leurs familles ;
Les familles Tinguely,
dans l'impossibilité de répondre individuelle-
ment aux très nombreuses marques de sym-
pathie reçues à l'occasion de la douloureuse
épreuve qui les a frappés lors du décès de

Madame Marie Tinguely-Menoud
expriment leur reconnaissance émue à
Messieurs les membres du vénérable Clergé ,
Messieurs les Docteurs Lang, Renz et Fragnière,
au Conseil paroissial de Belfaux ,
au Syndicat agricole de Belfaux,
au Syndicat d'élevage de Belfaux ,
aux parents, amis, et à toutes les personnes
qui de près ou de loin ont pris part à leur
Grand deuil.

Alice Grandjean-Nicolet
Madame

Tertiaire de Saint-François

décédée le 14 j uin 1955, dans sa 70" année , après
une longue et pénible maladie chrétiennement
supportée , munie des Sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Saint-Martin ,
vendredi 17 juin , à 10 h.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.
Priez p our elle

0
_„_o_, . c

? >
Confiserie - Tea-Room

t
Amicale 1890

a le pénible devoir de faire part du décès de
son cher contemporain

Monsieur Joseph Schseffer
. L'enterrement a eu lieu ce matin.

t
L'Associatiion cantonale fribourgeoise

de gymnastique

a le profond regret de faire part du décès de

Monsieur Joseph Schaeffer
membre honoraire cantonal

Les gymnastes fribourgeois garderont un sou-
venir reconnaissant de leur cher membre hono-
raire , qui fut un gymnaste et un camarade
entièrement dévoué à la cause de la gymnas-
tique.

La bannière cantonale lui a rendu les hon-
neurs aux obsèques de ce jour.

' Le Comité cantonaL

Très touchés des nombreux témoignages de
sympathie reçus lors de leur grand deuil , les
enfants et petits-enfants de

Madame Veuve Cécile Tissot
née Overney

remercient toutes les personnes qui les ont
entourés soit par leur présence , leurs envois
de fleurs ou leurs messages, et les prient de
trouver ici l'expression de leur vive gratitude.

r"irr"inrTrmniiiTmnmTTTiii —immirCT

t
L'office d'anniversaire

pour le repos de l'âme de

Noël Perroud
sera célébré samedi 18 juin, à 8 heures , en
l'église de Saint-Pierre.

t
L'Association des maîtres-plâtriers-peintres

du canton de Fribourg

a le regret de faire part du décès de

Monsieur Joseph Schaeffer
son cher membre

L'enterrement a eu lieu ce matin , en l'église
du Christ-Roi.
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Faire-part deuil

I M P R I M E R I E  S T - P A U L

Jeune f ille
demande

sérieuse et de bonne présentation , comme !
| débutante. j
I Offres avec photo et indication d'âge, sous j
j chiffres P 15271 F, à Publicitas, Fribourg. j

Oubliez votre HERNIE
. . .avec le. plastron souple MYOPLASTIC-KLEBER

Conçu exprès pour vous , c'est-à-dire spécialement
adapté à Votre propre cas, saris ressort qui déprime
le muscle, sans pelote qui élargit l'orifice. MYO-
FLASTIC est si facile à porter et si efficace qu 'il
se fait oublier...  et oubliez votre hernie.

Mais, seul un essai peut vous convaincre des avan-
tages du MYOPLASTIC. Allez donc voir notre Appli-
cateur spécialisé qui , sans engagement d'aucune sorte ,
vous en .fera l'essai gratuit aux dates et lieux sui-
vants, de. 9-12 et 14-17 heures : 75-2

Fribourg : Dr a Marca , pharmacie de la Gare
samedi 18 juin.

Châtel-Saint-Denis : Pharmacie Blanc , lundi
20 juin le matin foire.

IOn demande des

manœuvras
pour notre chantier en gare de

NEYRUZ
Travail de longue durée.

S'adresser sur place à :
Hogg-Mons & Fils S. A.

Nous demandons pour entrée immédiate

QUELQUES
JEUNES OUVRIERES

Prière de se présenter au bureau de la
fabrique de

CONDENSATEURS FRIBOURG S. A.,
à Fribourg

A vendre
1 belle poussette « Royal Eka » ,
1 lit d'enfant avec matelas ,
1 réchaud à gaz 2 flammes, émaillé gris,
2 machines à coudre « Pfaff », une élec-

trique et une tête rentrante , dernier
modèle

3 autres bonnes machines, bas prix ,
1 radio , 1 pick-up, prix intéressants.
S'adr. : Epicerie EGGER , Grand-Rue 42.

Téléphone 2 12 84.

Ouvrier
Je demande un

pour la fenaison
adresser à André Mon

nat-Cattin , Les Pomme-
rats (Jura bernois) .

Famille domiciliée à cinq
kilomètres de Genève de-
mande 2861

On demande BULLETIN METEOROLOGIQUE

¦IRIIIIR lïliP ™ »̂«UUUIIU llfl lU juln i ,„ , ,, , 12i ,;.| i , |  15| 16| j uin
pour le service du maga-
sin, connaissant un peu
la branche. 2868 TZQ

Confiserie Glasson , Bulle. ...

V U M I I U  IIIIU j uin | iu| n |  \i\ i:;| 1 ,| l..| 1̂ | Juin

pour le service du maga- p - | -,.,-
sin, connaissant un peu ET" —
la branche. 2868 ,ljri = 70a

Jeune â££e
libérée des écoles ou
pendant la période des
vacances , pour aider au
ménage.

Se renseigner à Bernard
LORETAN , dentiste , La
Tour-de-Trême.

Tél. (029) 2.70 58,

Sommelière
fille de buffet

et fille d'office

Nous demandons pour
tout de suite

Adresser offres ou se
présenter au : 4618

Café-Restaurant
du Théâtre , Neuchâtel.

armoires 2 portes
40 et 100 fr ,

armoires 1 porte
20 et 50 fr.

buffets de cuisine
80 et 140 fr.

commodes avec marbre
et glace 100 fr. pièce
commode-secrétaire

60 fr

BERGER
pour 11 vaches , est de-
mandé chez : 56343
E. Fieri , Veyrier (Genève)

Tél. (022) 36 90 31.

Jeune homme
On demande

comme aide-livreur.
Possibilité d'apprendre à
conduire. 15262
Tél. (037) 2 53 49 ou 3 32 57

On demande

1 machine à coudre â m ¦ ,*-». n ¦ >— •-»
main 15 fr. A L O U E R

1 réchaud à gaz 2 fram- dans le Bourg, pour le
mes 35 fr. 25 juille t ou à convenir

1 prie-Dieu 15 fr. « .
3 tondeus^ â gazon 

ADMlteilieilt
1 machine à laver hy- , _ _ ,

•J™„H~„„ „„„, „„,, de 2>3 chambres cuisinedraulique pour cou- , , .-
leuse 110 fr culsson Saz , clair , enso-

3 couleuses ' leillé- av' f P;- à
t P™'

10 15 et 50 fr nes almant *a tranquil-
1 potager à bois avec _ • , .„

plaques chauffantes 
& 

p J™ 
«» ™-

1 garde-manger 10 fr. Fnboul"S-
10 protège-matelas pour

lits en fer 8 fr. pièce A vendr6] quar tier du
Chez Pierre Baeriswyl , Jura ,
rue des Alpes 22, Fri- „ , ,bourg. Tél. 2 26 89. 1111111611016

-̂ eTi^— locatif
A nnn nTmirilT construction récente ,
ûrrUn rmrN I comprenant 2 app. de
Ml I r i l l l  LHIL.I1 I 4 pièces tout confort ,

ensoleillé, 3 chambres, 2 studios avec bains
cuisine, salle de bain, et cuisinette, chauf-
cave , galetas , buanderie ; fage mazout , garage,
prix modéré, pour le etc. On peut traiter
25 juin. Pour visiter et avec 50.000 fr.
traiter , s'adresser l'après- Ecrire à Case 1587,
midi, au 1" étage, 186, Lausanne 1.
Ane-Préfecture, Fribourg.

Livres pr la jeunesse
Librairies St-Paul

Jeune Elle
pour la saison dete envi-
ron 4 mois 15256

pour aider au ménage,
ayant quelques connais-
sances de la cuisine.
S'adresser : Boulangerie
Nussbaumer , Lac Noir
(Fbg). Tél. 411 09.

deux ouvriers
On demande

pour les foins.
S'adr. à Louis Boschung
La Côte-aux-Fées (Can>
ton Neuchâtel) .

Tél. (038) 9 51 03

Sommelière

Je demande une gentille

Vie de famille. Joli gain.
Télévision.
S'adresser avec photos à
Mmo Marti, Café de l'Orbe

Vallorbe

ON DEMANDE
jeune homme intelligent
comme 2862

Apprenti-
boulanger-pâtissier
Entrée à convenir. Occa-
sion d'apprendre partiel-
lement la confiserie.
Bons soins.
S'adr. à Galley Frères

boulangerie-confiserie ,
Bulle. Tél. (029) 2 77 65

MARECHAL
est demande dans bonne
forge. Travaux variés.
Nourri et logé chez le
patron.
Faire offres à Fernand
Wulliens , Cuamens. Télé-
phone (021) 8 7136.

J«e Ile
est demandée pour aider
au ménage. Offres à :
M m " Roggo Préfecture ,
TAVEL. Tél." 4 41 20.

On demande BULLETIN MÉTÉOROLOGIQUE

.tonne fille »«* 
Confiserie Glasson , Bulle. ... =_ i ^j

Pour la g rande  Moy. rr~ I "T" Jloy.

Kermesse du Jura 7U5 =" = 
70°

25-26 juin 700 E- -̂ 700

on demande encore quel- 695 =— -7— 68D
ques bonnes 15245 = = -

sommelières  ̂|_ L ^
Se faire inscrire chez : 
M Jos. Millier , Bonlieu 14, THERMOMETRE
jusqu 'au mercredi 22 juin. _ _ _̂  
Tél. 2 55 91. Jum | 1"| MJ 1-j ' '| I ' |  K>| l ' ;| ¦>"!"

7 h. m. * ¦ ' 's - '.' 1 2  7 h. m.
11 h. m 12 12 13 13 16 18 22 11 h. m.

A l l l 'B i n n P  7h. s. j 4 |;; 1:; ]', i; 02 7 h. s.

« UIR13 19 y il I il 1 T E M P S  P R O B A B L E
" ** ¦¦¦¦ "•¦¦¦ * La perturbation située hier sur la Manche a

atteint ce matin le sud de l'Allemagne et le nord-
2 armoires 2 portes est de la France ; ene s-cst atténuée fortement et

40 et 100 tr. n 'influencera que légèrement le nord-est du pays ;
2 armoires 1 porte ,]ans |e nor(j -est, par moments nuageux, mais sans

. cela partout beau temps ; en plaine , température
2 buffets de cuisine voisine de 25" dans l'après-midi ; 0" entre 3200 et

80 et 140 fr. 3500 metres d'altitude ; faible vent variable.1 commodes avec marbre 
et glace 100 fr. pièce KUmB^1 commode-secrétaire / "% T~ ..+ ..-..«60 fr. î l 

lo tit pour

2 tables ' 20 et 30 fr. / , |il̂ ™fipM[ 1 ! 9 i lI P I I  t l î P P
1 gramo pick-up 60 fr. /wi^fi *Js -"J Pl\ I ClJJIuUI lll l O

2 lits à 2 places i- ' : ' ' ' ¦i^^^^PW £ WSSSÎllCr
3 lits 1 place 180 fr. pièce ii|ï '¦•'¦ '' - 'éââvy- JP^.  - « »
1 lit en fer 80 fr. BOL y ^^A1 couch 1 place 80 fr. fl^- : ' , \jjÊ Sk , -n .pn„Drr - vSMOeBIBSË -̂ - " - '¦- —edëa&yf iâïïË r t u t i U U K UA lus  n e n f a n t s  ^̂ K Ê̂SSatlBttaSBSBB fK^̂

30 et 100 fr. pièce 

IDÉAL, à la plage comme au jardin !
I>N

72 / ,s\ \ Un gracieux zoecoli

/-' \\  
«BALLY-FLIP» en

/MSSK\ \ noir et blanc, à talon

{0i$ÊMMs \ Lift y naut ' et bande de
Ê0Ê:xK '- '$k \ caoutchouc antidéra-

/ ||\Pant - 12.80

,/ ¦ ,̂ X \ Gleitsichcre Gum-
JwÈSï-. \(& ^\ mi-Unterlage.

Ce décolleté en ^
"̂ Sî ^^À V\

raphia, très exclu- ^ocK^œ\ 
V
v\

150 grammes. Jolie ft-̂ 3nH^S\ Vvl
c o m b i n a i s o n  de 

^
ĵ^̂ ^B^---^

beige et noir. 11. 8o ^f̂ fiÊ^^^̂ ,

Fribourg • fine de Romont 26

Avendre
une certaine quantité de
pai l le  à Pr. 5.— les
100 kg. 2 essieux pour
chars à pneus 550 X 16.
Prix intéressant.
Tél. (037) 2 53 49 ou 3 32 57

A V E N D R E
un canapé moquette, en
parfait état , et une des-
serte ; le tout bas prix.
Demander l'adresse sous
chiffres P 41277 P, à Pu-
blieras, Fribourg.

CHEVROLET
A vendre

1950 , en très bon état , à
prix avantageux. 76-22

J. Zbinden , Posieux.
Tél. (037) 312 46.
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A six semaines de la Fête des vianerons

Appel
du président du Conseil d'Etat vaudois

Après un silence de vingt-huit ans, la voix des
vignerons vaudois va s'élever à nouveau de la rive
du Léman. Puissante et joyeuse, elle fera retentir
dans le pays et au-delà des frontières l'hymne au
travail de la terre. Du vaste théâtre en plein air ,
érige au centre de la ville de Vevey, monteront
vers le ciel les chants de la ronde des saisons les
plaintes des hommes luttant contre tes éléments et
leurs cris d'allégresse devant la récolte épargnée et
fructueuse.

Monumentale symphonie rustique , expression ori-
ginale de l'âme et de la vitalité d'un peuple , asso-
ciant tous ceux qui travaillent la terre et tous ceux
qui en vivent , la Fête des vignerons déroulera ses
fastes du 1" au 14 août 1955. C'est un spectacle
à nul autre pareil , mêlant chœurs, musique, danse
et cortèges, dans la lumière du soleil d'été ou des
Droiecteurs. face au décor grandiose du lac et des
Alpes.

D'essence strictement populaire , la Fête des vigne-
rons sera le couronnement de longs mois de labeur
intense, de préparation active et soignée au sein des
groupes recrutés dans toutes les couches de la popu-
lation. Le gouvernement vaudois ne saurait rester
indifférent devant tant d'efforts voués à la Beauté ;
il KP fait ,  lin devoir de recommander chaleureuse-
ment ce spectacle et souhaite que Vevey accueille
à cette occasion d'innombrables visiteurs, qui seront
certains de graver dans leur mémoire le souvenir
d'une manifestation grandiose , unique en son genre
et dont la rareté augmente encore le prix.

Edmond Jaquet
président du Conseil d'Etat

rln. rnntnn dp Vm/rt

La répartition des droits sur les carburants
(CFS.) — La part de 50 % du produit des droits

sur la benzine répartie entre les cantons s'est élevée ,
pour 1954, à 69,5 millions de îr., chiffre de 9,1 millions
de fr. supérieur à celui de 1953. Selon l'arrêté fédéral
du 21 décembre 1950, la somme versée annuellement
aux cantons se divise en trois tranches. Quatre
pour cent leur sont alloués à titre de contribution
aux dépenses générales pour les routes ouvertes aux
outpmptiilpc

Sur la base de la moyenne des dépenses faites pour
leurs routes durant les années 1951 à 1953 et pro-
portionnellement à la longueur de leurs réseaux, les
cantons romands ont reçu pour l'an dernier : FRI-
BOURG, 991,524 fr. ; Vaud, 2.958.187 fr. ; Valais,
1.648.134 fr. ; Neuchâtel, 1.169.888 fr. ; Genève, 328.785
francs, le total s'élevant, pour l'ensemble des cantons
suisses, à 27.059.235 fr.. somme de 3,7 millions supé-
rieure au chiffre de l'année précédente.

A titre de contribution supplémentaire aux charges
résultant de la construction des routes, les neuf can-
tons financièrement faibles ont encore reçu 20 %
de. la somme à répartir, c'est-à-dire 13.748.415 fr.,
montant supérieur de 1,7 million à celui de l'année
précédente. Sur cette somme, le canton de Fribourg
-i BHKII» vaxii «R?; Kl5 fr. M In Va la i s  2.673.294 fr.

Le meeting aéronautique de Genève
Par l'avion de la BEA, est arrivé à Cointrin le

capitaine R. Goring-Morris , de la Royal Air Force ,
qui , en compagnie du secrétaire de l' attaché de l' air
de la Grande-Bretagne à Berne , a discuté avec le
nn-nitnirto V.rl Ttrp sslp r. nicp -nrésidp nt du Comité
d' organisation , de toutes les questions techniques
que pose l' arrivée des pilotes de la Royal Air Force.
Les pilotes de la RAF, venant de Londres , se pro-
posent de battre le précédent record Londres-Genève
en e f fec tuant  ce trajet à bord de Hunter en moins
de 50 minutes , volant à une altitude de plus  de
at) rtOfl niprfc et n tiliis dp Ififlfi km. n Vh.PM.ro.

• • •
Mercredi , est arrivé le colonel Fret , che/-instruc-

teur , qui , avec M M .  E.-J. Sudan , sous-directeur de
l' aéroport , et Ed. Kcessler, a mis au point la présen-
tation de l'atùation militaire suisse. Nous retiendrons
prochainement sur les évolutions que présenteront
nos pilotes militaires au cours de cette joute tout
amicale entre les diverses aviations militaires. Rap-
pelons qu'il ne s 'agit pas de concours , mais de pré-
sentation , chaque nation faisant  des démonstrations
r l i i iô ro -n toe  W«c m i t - r e t e

EN g M O T S
ZURICH. — A l'hôpital de district de Ruti,

Mm * Jung-Hager, de Ruti, a donné la vie à deux
garçons et une fille. La maman et les enfants se

L'importance du climat
dans le traitement de la tuberculose

L'assemblée annuelle de la commission pour
l'hospitalisation de malades étrangers en Suisse
a eu lieu à Berne sous la présidence du minis-
tre H. Frœhlicher. Après la partie statutaire ,
une distinction s'engagea, sous la direction du
Dr A. Ott, médecin cantonal à Soleure , sur l'im-
portance du facteur climat dans le traitement
actuel de la tuberculose.

Douze médecins spécialistes prirent part à la
discussion à laquelle participèrent également le
Dr A. Sauter , directeur de l'Office fédéral de
l'hygiène publique, le professeur T. Gordonoff ,
de _ Berne, le Dr W. Môrikofer , directeur de l'Ob-
servatoire de météorologie physique de l'Insti-
tut suisse de recherches à Davos, et le nrofes-
seur W. Hunziker , de Berne.

Il résulte de cet échange de vues que la cure
en sanatorium garde toute son importance pour
le traitement de la tuberculose, à côté des mé-
thodes modernes de thérapeutique qui parais-
sent ouvrir de nouvelles perspectives dans la
lutte contre cettp maladie

Les médecins directeurs des grands sanato-
riums de Davos, Arosa , Montana et Leysin ont
rendu compte des résultats remarquables obte-
nus dans les stations d'altitude. Le changement
de climat revêt une importance généralement
reconnue dans le traitement de la tuberculose ;
dans certains cas, le climat d'altitude est spécia-
lement indiqué. Grâce aux équipes médicales
tr availlant dans les grands centres suisses de
la tuberculose, erâce aux installations nerfec-
tionnées de nos sanatoriums, les malades ont la
possibilité d'être soignés dans des conditions
particulièrement favorables.

Il a été relevé d'autre part que plusieurs euro-
péens manquaient de lits, alors que la Suisse
disposait d'un excédent. Il y aurait là pour l'Or-
ganisation mondiale de la santé une étud^ à
entreprendre en vue de permettre à ces pays de
faire profiter leurs malades des possibilités de
pnro rtfferfec on Rnicco

La tache entreprise depuis près d'un siècle
par les sanatoriums suisses dans la lutte con-
tre la tuberculose devrait être poursuivie. En
effet , bien que la mortalité due à la tuberculose
soit en recul constant et rapide, la morbidité
n 'a pas encore diminué considérablement ces
dernières années. Dans certains pays de l'Eu-
rope occidentale, on a même- constaté un léger
accroissement de la morbidité. C'est pourquoi il
est nécessaire de continuer à combattre éner-
giquement cette maladie, en intensifiant notam-
ment,  la. recherche snientifimio Hans  ce H n m a i n p

Juin en Suisse
La revue Suisse N° 6, juin 1955, éditée par l'Office

oentral suisse du tourisme, donne, par son volumi-
neux cahier de juin , un reflet vivant du tourisme
suisse au débu t d'une saison qui s'annonce riche
en manifestations de tous genres. L'exposition Neckcr
et Versailles , qui se tient actuellement au château
de Goppet, y est évoquée dans un article fort bien
documenté. L'exposition embrasse tout le règne de
Tiffllta 'X'VT et KP nvnlnnfrp rip rp  mip l'nn viçilp H' nv-
dinaire à Coppet où veillent encore , parmi leurs sou-
venirs, les ombres de Madame de Staël et de Ma-
dame Récamier. D'autres étapes, Wiedlisbach , dans
le canton de Berne, dont on va fêter le 700* anni-
versaire, Wettingen, l'ancienne abbaye qui domine
Baden et qui ne possède pas moins de 182 vitraux,
sont offertes aux touristes qui ne se contentent pas
d'additionner des kilomètres. Des pages remarqua-
bles retracent l'histoire du cloitre de Saint-Georges
â Stein s.llr lp T?,hin ph r.e.lle nllhs rpr*pnhp hipn nnp
centenaire, de la navigation suisse sur le lac de
Constance. Les représentations du Grand Théâtre
du Monde à Einsiedeln, celles de Montserrat ,
d'Emmanuel Roblès, dans les Arènes d'Avenehes, le
double centenaire (la première du Mont-Rose, et
l'ouverture de l'hôtel du même nom à Zermatt) , qui
sera fêté en inillet dans la, station du nip ri rtn Ter.
vin, une abondante illustration, en particulier
d'admirables photos de Heurs alpestres, sont autant
de sujets qui n'épuisent pas le sommaire le cette
revue. Elle répond ainsi au voeu exprimé par M. le
conseiller fédéral Lepori lors de la dernière assem-
blée générale de l'OCST à Sion : « Veillons bien à
ne jamais offrir à nos hôtes étrangers un visage
stéréotypé de notre patrie. »

Si vous aime
les accords (
nnrfai tx. . .

... mais que seul - hélas - vous
deviez dîner : choisissez un ballon
de blanc avec l' entrée , un de rouge
avec la viande. Ainsi , en gastronome
averti , pourrez-vous savourer votre
repas sans nuire à votre équilibre ,
et pour un prix minime ! La plupart
des restaurants servent maintenant
les vins du pays en ballons de 1 dl.
A la prochaine occasion , accordez-
\/nnc invpiiçpmpnt

Ky —\ ^jtBfflHf^* 'JM

Un produit Sunlig ht - ¦ ^ 5̂jBT , _ , n

~ un ballon
\/ *J de blanc du pays
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SOLEURE
Un crime éclairci

Le juge d'instruction du district de Soleure-Lebern
communique :

Le 15 décembre 1954, M"" Marie von Bùren ,
80 ans, était trouvée morte dans son lit. L'enquête
a permis d'arrêter mardi Paul Leimer, né en 1928,
domicilié à Bettlach. Le criminel a avoué avoir
étranglé M"" von Biiren pendant son sommeil. Paul
Leimer a pu s'emparer d'un porte-monnaie ne con-
tenant Qu 'une nctite somme.

On apprend encore les détails suivants en complé-
ment du communiqué officiel : les paysans chez
qui M1" Marie von Biiren était domiciliée manifes-
tèrent de l'inquiétude quand ils ne la virent pas
apparaître. La maîtresse de maison et une voisine
finirent par découvrir M"" von Biiren morte
dans son lit. Le médecin constata, le 15 décembre
1954, que le décès remontait à une dizaine d'heures.
Le crime a été éclairci par l'aveu de Paul Leimer
dont le nom avait déjà été cité à propos de cette
affaire. On prétend que la femme de Leimer, sous
l'influence morale d'une tierce personne, a passé
aux aveux , sur quoi la police a procédé à l'arresta-
tion de son mari. Marie von Biiren a été étranglée
au moyen d'un bas de soie. Le criminel s'est enfui
avec un porte-monnaie qui ne contenait que quel-
ques francs, mais n'a pas trouvé une bourse conte-
nant de nombreux billets de 50 francs qui était
prtrh pp rlntic lp lit

APPENZELL
Mortellement brûlée

M" Anna Koller-Salzmann, 65 ans, vivant seule,
qui , il y a quelques jours , s'était sérieusement brûlée
en tombant dans sa buanderie, a succombé à ses
blessures.

r.RTsnNS

Une armature
s'effondre sur des ouvriers

L'armature métallique d' une voûte , sur le chantier
de construction de la >-tation de radar , i la Weiss-
fluh , s'est effondrée , lors de travaux de bétonnage ,
blessant grièvement six ouvriers qui durent être
transportés à l'hôpital de Davos. Un septième ouvrier ,
Adamo Lonco.  Italien, a été fué.  snr lp pmin.

TESSIN

Un maître-charpentier électrocuté
Un maitre-charpentier de Biasca, M. Eugène Frey,

né en 1927, marié, a été électrocuté, alors qu'il
mettait la dernière main à la toiture d'une maison,
i Ascona.

Collision fatale
M . Fulvio Garzoli , âgé de 21 ans, domicilié à

Maggia , qui circulait o motocyclette à Locarno , est
venu se jeter contre un autocar italien, à une croi-
sée, et s'est grièvement blessé. I l a succombé quel-
ques heures vlus tard à l'hônital

TTTTÎT r'TJ

Arrestation d'un spécialiste du vol
. La police a appréhendé un individu évadé d'un
pénitencier où il était en observation, et déjà con-
damné à six reprises. Cet individu , un peintre en
bâtiment, âgé de 29 ans, a commis de nombreux vols
en moins de trois semaines. C'est ainsi qu'il a dérobé
16 automobiles, dérobé en outre des objets dans une
vingtaine de voitures. De plus, il a sur la conscience
deux vols par effraction et trois cambriolages com-
mis dans des restaurants. Une bonne partie du bu-
tin volé a pu être récupérée. Sa valeur est de
1i nnn F-e

C H R O N IQ U E  DE LA^^g^CI RC U LATI O N

L'interdiction
de la position dite « en amazone »

du passager d'un motocycle
La direction de la police du canton de Berne

communique :
« La Cour de cassation du Tribunal fédéral a

reconnu dernièrement que la position dite « en
amazone » du passager d'un motocycle est en con-
tradiction a.VPC IpC nrPcnrînHnn c lnnralac »««« 1- «t.
culation routière (art . 20 et 56 du règlement d'exé-
cution de la loi fédérale du 15 mars 1932 sur la
circulation des véhicules automobiles et des cycles,
du 25 novembre 1932) ; elle est donc interdite, et,
par conséquent, punissable.

« Le deuxième siège est destiné, selon les consi-
dérants du Tribunal fédéral , à permettre au passager
ou à la passagère de s'asseoir sur le motocycle à
califourchon dans le sens de la marche. Cette posi-
tion nermet seule un nncsnirpr nn à lo m.i^nm A **

taire un usage correct des deux marchepieds et de
la poignée. Celui qui s'assied perpendiculairement
au sens de la marche, en tenant les deux jambes
du même côté du motocycle, a une position beau-
coup moins sûre. Il compromet non seulement sa
propre sécurité, mais aussi celle du conducteur et
des autres usagers de la route.

* T?n c - l l i f o  ,1,, I -, é l i t-  4£nll.ln - ,1,. OT-il... ¦ UJ^ t

les cantons ont à donner le mandat à leurs organes
de police de porter plainte pénale contre les moto-
cyclistes qui circulent avec une personne assise en
amazone sur leur véhicule.

« Nous recommandons dès lors vivement aux con-
ducteurs de motocycles — les scooters sont aussi des
motocycles — d'engager leur passager ou passagère
à s'asseoir sur le siège-arrière, conformément aux

A U T O M O B I L I S M E
Plus de « Mercedes » !

Le directeur général de la maison Mercédès-Benz
M. Kœneke, a déclaré , à Stuttgart, que cette maison
ne participera plus en 1956 aux grands prix pour
voitures à grosse cylindrée. Au cas où les trois exi-
gences de la maison Mercedes , à savoir le bon état
du circuit, la sécurité des spectateurs et le respect
de la discipline de course, ne seraient pas satisfaites
aux prochaines courses de cette année, les voitures
Mercedes renonceraient, cette année déjà , à se

VATtn
Une fillette tuce

Mercredi , vers 17 h., à proximité de la gare de
La Sarraz, la petite Marie-Jeanne Baudraz , 5 ans,
dont les parents habitent La Sarraz , traversait la
chaussée inopinément , pour rejoindre sa sœur de
l'autre côté de la route , quand elle fut renversée
par un camion, qu 'une voiture stationnée empê-
chait de voir , et tuée sur le coup.

OBWALD
Incendie

Une grange avec étable , appartenant à M. Josel
Acb*mann , agriculteur , a été complètement détruite
par un incendie , mardi soir , sur le Schwarzenberg,
près de Kàgiswil. Les réserves de fourrages et les
machines aratoires ont été la proie des flammes.
Le bétail a pu être sauvé.

LUCERNE

Découverte d'un cadavre
dans le massif du Pilate

La préfecture de Lucerne-Campagne et le com-
mandant de police cantonale de Lucerne communi-
quent :

Le 12 juin 1955, un touriste a découvert , dans le
massif du Pilate , dans la forêt se trouvant au-dessous
de la cabane de ski de Miihlemâss, le corps d'un
inconnu en état de décomposition avancée .

Voici le signalement : 50 à 60 ans , taille 165 cm.,
forte stature , cheveux fortement crisonnants. 3 nnu -
ronnes en or à la mâchoire inférieure , un veston
peigné gris bleu à double rangée de boutons, à
petit s carreaux , manteau d'hiver bleu foncé , à
double rangée de boutons , gilet en tricot gris,
chemise blanche à fines rayures bleues . A côté du
corps se trouvait un mouchoir portant l'initiale
O ou Q.

Le corps n 'a pas pu être identifié jusqu 'à présent.
D' après l'expertise du médecin-léeiste. la mort doit
remonter à 2 - 5 mois. II n 'y a aucun indice permet-
tant d' admettre le crime. U est possible qu 'il s'agisse
d'un touriste étranger qui s'était rendu dans le
massif du Pilate où il s'était perdu et qui est mort
d'épuisement.

Le public et en particulier  les propriétair es et le
personnel d'hôtels et de pensions sont priés de four-
nir toutes les indications éventuelles permettant
d'identifier le corps (par exemple bagages), au
commandement de la no l i r p  de T.nrprn p t*l M» .
(041) 3 53 53.

Un cycliste se tue
M. Josef Bucheli , âgé de 72 ans, marié, domicilié

à Kriens , qui circulait à bicyclette , est venu se je ter
contre un tricycle à moteur et s 'est si grièvement
blessé qu'il a succombé peu après à l'Hôpital can-
f r t - r t n l

czranger
Ai.i.viw\n.-KV

Les jeux dangereux
Le Daily Telegraph de Berlin-Ouest rapporte que

trois garçons, âgés de 13, 14 et 16 ans, ont été tués,
et cinq antres, âgés de 10 à 15 ans, grièvement
blessés par l'explosion d'une grenade de défense
contre avions, à Wernigerodes, dans le massif du
Harz, en zone orientale allemande.

AUTRICHE
Trpmhlpmenf rie torro

Un tremblement de terre a été ressenti , mercredi
matin, à Innsbruck. Quelques fenêtres ont été bri-
sées, ainsi que de la vaisselle. Une heure plus tard ,
Une deilYième RPCnnSKP nlllC foiVllp a P*-p raccanfia
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Capitole. — Les bas- fo i ids  d'Hawa 'i : pour
adultes.

Corso. — Du bist die Rose vom Wôrthersee :
pour adultes avertis.

Livio. — Le dernier des Mohicans : pour
adultes et jeunes gens, dès 16 ans.

Rex. — Bongolo et la princess e noire ¦' pour
adultes avertis.

BULLE
Prado. — La perverse : pour adultes avec

réserves.
Lux. — Je te conf ie  via f e m m e  : à déconseil-

ler.
GUIN

Exil. — Crosse Starparade : pour adultes.

AVENCHES
Aventic. — Le requin de Barracuda : pour

adultes.

/—— ^
Pour les beaux jours !

Sandales pour Messieurs
En Box brun clair , semelles caoutchouc
légères et confortables, N" 39-46 29 80

Chaussures perforées , pour rété,
pour Messieurs

24.80 26.80 27.80 29.80
GRAND CHOIX TOUJOURS CHEZ

3Uf  
Rue do Lausanne 14
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Lausanne 51
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Cyclisme

Le Tour de Suisse
Carnet des lettres et des arts

Le Prix Charles Veillon
du roman de langue allemande

Le Prix Charles Veillon du roman de langue
allemande pour 1054 a été attribué à l'écrivain
Carola Lepping, de Huckeswagen, en Rhénanie,
pour son manuscrit Bêla partira ce soir.

Le Prix européen de littérature 1956
Le Prix européen de littérature , fondé par la com-

munauté européenne des Guildes et Clubs du livre
sous le patronage du Centre européen de la Culture ,
sera décerné , pour la seconde fois , à Genève, le
J5 ju in  l'J56 , par un jury international composé de :
Jean Giono, Denis de Rougemont , Ignazib Silone,
Stephen Spender , Frank Thiess et Helmut Dressler ,
ce dernier , président en exercice de la Communauté
européenne des Guildes et Olubs du livre.

Le montant du Prix est de 10.000 francs suisses.
Des auteurs de toute nationalité et de toute langue

sont admis à concourir. Le Prix récompensera le
manuscrit inéddt d'un roman ou d'une biographie
de haute tenue littéraire et de portée assez géné-
rale pour pouvoir être traduit en plusieurs langues.

L'œuvre du lauréat sera publiée par les Guildes
et Clubs du livre de la Communauté, qui réunissent
90U.U00 lecteurs en Allemagne, Autriche, France, aux
Pays-Bas et en Suisse. Des contacts seront pris avec
de grandes maisons d'édition d'Europe et d'Améri-
que pour la publication d'éditions commerciales.

Pour le règlement détaillé du Prix , s'adresser à :
Guilde du Livre, 4 , avenue de la Gare, Lausanne.

Les prix littéraires
de la Société jurassienne d'Emulation

Nous avons annoncé déjà que la Société Juras-
sienne d'Emulation décerne cette année deux prix
littéraires de 1000 francs chacun.

Ils seront attribués, d' une part , à un ouvrag e
eaite entre le 1" juillet 1953 et le 1" juillet 19o5 et
d'autre part , à une œuvre inédite.

Pour ces deux prix , il s'agit de romans, nouvelles
contes , poèmes, pièces de théâtre, essais , études lit-
téraires , historiques ou artistiques, thèses.

Seront prises en considération pour ce double con
cours :
1. Les œuvres des Jurassiens.
2. Les œuvres d'auteurs habitant ou ayant habité

pendant un an au moins le Jura bernois ou le
district de Bienne.

3. Les œuvres d'auteurs non Jurassiens ayant trait
au Jura.
Chaque auteur peut participer aux concours avec

plusieurs ouvrages dans ceux édités déjà , avec deux
œuvres médites dans celles qui n ont pas encore
été publiées.

Deux exemplaires pour chaque ouvrage édité et un
exemplaire pour les œuvres inédites devront être
envoyés jusqu'au 1" juillet 1955 , à M. Jean Gressot.
président de la Commission littéraire de la Société
jurassienne d'Emulation, à Porrentruy.

La Commission des Prix littéraires
de la Société jurassienne d'Emulation

L étape Sion-Locarno , 202 km.
Le temps est magnifique lorsque les 69 hommes

restant en course quittent Sion. Au début de l'étape,
le peloton reste groupé et on note un retard sur
l'horaire lorsque le groupe passe à Sierre , où l'Au-
trichien Schneider gagne la prime de passage.

A Brigue , le peloton est compact , mais, dès le
début de la montée du Simplon , le peloton se frac-
tionne ; on apprend que Freivogel a abandonné. Après
trois kilomètres de côte, nous avons en tête Ockers,
Clerici , Koblct , Morn . Schelienberger , Pasotti . Boni ,
Reisser , Van Cauter , Metzger et Volpi. A quatre kilo-
mètres du sommet , l'Espagnol Gclabert rejoint les
fuyards et, juste avant le sommet , Pardoen fait de
même. Pendant ce temps, Kubler , qui avait pris un
mauvais départ , reprend du terrain. Au col, après
une montée de 23 km., dénivellation de 1321 m.,
le Grand Prix de la montagne est jugé dans l'or-
dre suivant : Boni , Pasotti , Clerici, Van Cauter ,
Brankart , Schelienberger, Reisser , Koblet , Ockers,
Metzger , Pardoen , Morn et Gelabert ; à 40 sec. Pado-
van, à 1 min. Huber , à 2 min. Kubler , Pontet , Nol-
ten, Meili, Serra et Falaschi, etc.

Dans la descente, on va noter de nombreuses
crevaisons. C'est ainsi que Padovan crève deux fois ,
et que Pasotti disparait du groupe après deux cre-
vaisons et un bris de roue. Les hommes de tête sont
alors rejoints par Kubler , Meili , Huber , et trois
autres. A Iselle (100 km. du départ et 102 km. de
l'arrivée) , Morn ouvre la marche ; à 50 sec. vient
Reisser , à 1 min. 15 sec. un groupe de quinze, etc.

A Domodossola a lieu le ravitaillement. A ce mo-
ment les coureurs ont couvert 117 km. La chaleur
devient accablante. On a en tête les dix-sept cou-
reurs dont Koblet , Ockers, Clerici , Schelienberger ,
Reisser et Koblet.

A 25 km. de l'arrivée , l'avance des dix-sept est de
près de 7 min. et elle sera portée à 9 min. 48 sec.
à Locarno, où la lutte pour la victoire donne lieu à
un sprint dont Kubler sort vainqueur dev ant Koblet ,
Ockers et Meili.

Classement de l'étape : 1. Ferdinand Kubler ,
Suisse, les 202 km. en 5 h. 52 min. 18 sec. ; 2. Hugo
Koblet , Suisse ; 3. Stan Ockers , Belgique ; 4. Otto
Meili, Suisse ; 5. Emile van Cauter, Belgique ; 6.

Klausenpass 0952 m

Coppi n'irait pas au Tour de France
(Si . )  — « Je n'irai pas au Tour de France , car

ce serait une erreur d'y aller », a déclaré Fausto
Coppi. Le campionissimo a confirmé qu'il a été pres -
senti par les organisateurs du Tour et il a fait
entendre qu 'il ne voudrait pas s'exposer a un insuc-
cès. Interrogé sur la question de savoir quels sont
tes coureurs italiens qui , à son avis, devraient faire
partie de l'équipe italienne, Coppi s'est borné à
indiquer que Fornara mériterait de participer au
Tour.

AUTOMOBILISME

Mercedes au Grand-Prix
du Royal Automobile-Club ?

Le British Automobile Racing Club a invité les
directeurs de la maison Mercedes à venir à Liver-
pool a f in  de reconnaître le circuit d'Ainree-Road où
sera disputé , le 16 jui l le t  prochain , le Grand-Prix du
Royal Automobile-Club.

On sait que la compagnie allemande , à la suite de
la catastrophe du Mans , a déclare qu 'elle ne part i-
ciperait désormais à aucune course ne remplissant
pas toutes les conditions de sécurité. L'Automobiîe-
Cîub britannique a f f i r m e  que le circuit d'Ainree ,
dont l' aménagement a coûté 100.000 livres , est le plus
moderne de Grande-Bretagne et présente toutes les
garanties possibles.  Trois voitures Mercedes , pilo-
tées par Jean-Manuel  Fangio , Stirling Moss et Karl
Kling devraient participer à ce Grand-Prix.

GYMNASTIQUE

Le logement des gymnastes à Zurich
Le Comité de logement de la Fête fédérale de

gymnastique annonce qu 'il a commandé 18.000 mate-
las pneumatiques d'un nouveau genre. Il s'agit de
matelas confectionnés de feuilles en plastic spécial ,
qui ont nécessité une longueur totale de 70.000 m.
courants, sur 90 cm. de largeur. La confection de ces
matelas est assurée par six maisons spécialisées. Ces
matelas ne sont pas cousus mais soudés par courant
électrique à haute fréquence. Les dimensions étant
plus grandes que les normes habituelles, les plus
grands comme les plus forts gymnastes y trouveront
ainsi amplement leurs aises. Le comité de logement
a préparé au total 26.000 cantonnements, y compris
8000 lits de camps ; 24.000 se trouvent dans le
rayon de la ville , les 2000 autres se répartissent dans
les environs, dans le Glattal , jusqu 'à Rumlang, au
Limmattal jusqu 'à Dietikon , au Sihltal jusqu 'à
Langnau , ainsi que le long des deux rives du lac de
Zurich.

HIPPISME

Le Concours international de Genève
Le comité du Concours hippique international offi-

ciel de Genève vient de décider de renvoyer cette
manifestation d'une semaine, en raison de la déci-
sion prise par le Département militaire fédéral de
renvoyer d'une semaine également les cours de répé-
tition de la pr emière division et de la brigade légère
1.

En conséquence, ce Concours hippique interna-
tional , qui se déroulera au Palais des expositions , dé-
butera le samedi 19 novembre, pour se poursuivre
jusqu'au 27 novembre.

Les organisateurs ont déjà obtenu l'engagement
de plusieurs équipes officielles.

L insigne du Premier août ? Je ne vous dis
que ça : c'est un coin du ciel. Insigne vendu
au profit des populations montagnardes.

Uuido Boni , Italie ; 7. Ernst Traxel , «uisse ; 8. ex
aequo : Max Schelienberger , Suisse ; Jan Nolten ,
Hollande ; Carlo Clerici , Suisse ; Antonio Gela-
bert , Espagne ; Jean Brankart , Belgique ; Pierre
Pardœn , France ; Marcel Huber , Suisse : Raymond
Reisser, France ; Martin Metzger , Suisse ; Nicolas
Morn , Luxembourg, tous le même temps que Kubler ;
18. Arrigo Padovan , Italie , 6 h. 2 min. 6 sec. : 19.
Tranquille Scudellaro, Italie ; 20. Vicente Iturat ,
Espagne ; 21. Roberto Falaschi, Italie ; 22. Max Co-
hen, France ; 23. Ugo Masocco , Italie ; 24. Fiorenzo
Grippa , Italie ; 25. René Strehler , Suisse ; 26. Urimo
Volpi , Italie ; 27. Rolf Graf , Suisse ; 28. Marcel
Ernzer , Luxembourg ; 29. Gilbert Vermoste, Belgi-
que ; 30. José Serra , Espagne , tous le même temps
que Padovan. Abandon : Emile Freivogel , Suisse.

Classement général : 1. Hugo Koblet , Suisse , 32 h.
33 min. 22 sec. ; 2. Stan Ockers , Belgique , 32 h.
33 min. 53 sec . ; 3. Max Schelienberger , Suisse , 32 h.
33 min. 56 sec. ; 4. Carlo Clerici , Suisse , 32 h.
34 min. 2 sec . ; 5. Raymond, Reisser , France , 32 h.
36 min. 7 sec. ; 6. Ferdinand Kubler , Suisse , 32 h.
38 min. 46 sec. ; 7. Antonio Gelabert . Espagne , 32 h.
41 min. 53 sec. ; 8. Jan Nolten , Hollande , 32 h
41 min. 57 sec. ; 9. Marcel Huber , Suisse . 32 h. 41 min
5S sec. ; 10. Jean Brankart , Belgique , 32 h. 42 min
42 sec ; 11. Arrigo Padovan , I talie . 32 min. 43 sec.
12 . Guido Boni , Italie , 32 h. 45 min. 35 sec
13. Martin Metzger , Suisse, et Otto Meili , Suisse
32 h. 51 min. 35 sec. ; 15. René Strehler , Suisse
32 h. 51 min. 40 sec. ; 16. Vicente Iturat , Espagne
32 h. 52 min. 29 sec. ; 17. José Serra , Espagne , 32 h
53 min. 58 sec. ; 18. Primo Volpi , Italie , 32 h. 59 min
57 sec; 19. Ernst Traxel , Suisse , 33 h. 0 min. 42 sec.
20. Remo Pianezzi , Suisse , 33 h. 0 min. 49 sec. ; 21
Marcel Ernzer , Luxembourg, 33 h. 1 min. 23 sec.
22. Max Cohen, France , m. t. ; 23. Roberto Falan-
chi , Italie , m. t. ; 24 . A l f r edo  Pasotti , Italie , 33 h
2 min. 21 sec. ; 25. Ugo Masocco, Italie , 33 h. 3 min
34 sec, etc.

Classement général du Grand-Prix de la mon-
tagne : 1. Schelienberger , 25 p. ; 2. Boni , 22 p.  ; 3
Clerici , 19 p.  ; 4. Van Coûter et Koblet , 18 p.  ; 6
Kubler , 15 p.  ; 7. Hollenstein , U p.  ; 8. Ockers , 10 p . ,
y . Padovan , Croci-Torti et Pasotti , 10 p. ; 12. Reisser
12 p.  ; 13. Brankart , 6 p.  ; 14. Strehler , 5 p. ; 15
Nolten , 4 p.
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I MAS FAM é
le bon vin rouge
de tous les jours I

FOOTBALL

Le redressement du F.-C. Fribourg
Maintenan t que le championnat est terminé, il

f a u t  bien dire que , réellement , le second tour fourni
par le grand club genevois de ligue nationale A
f u t  franchement mauvais, lisons-nous dans la Tri-
bune de Genève. Mieux d 'ailleurs que des remarques ,
le classement établi pour la deuxième partie  de la
compétition témoignera de la tenue générale du Ser-
vette pendant cette période , en même temps qu'il
nous vaudra d'intéressants enseignements . sur les
autres équipes. Voici ce classement ;

1. Lausanne , 20 point s en 13 matches ; 2. Chaux-
de-Fonds , 18 ; 3. Fribourg, 17 ; 4. Grasshoppers ,
Zurich et Bellinzone , 16 ; 7. Young Boys, 15 ; 8. Bâle ,
11 ; 9. Chiasso , 10 ; 10. Lugano, Granges et Lucerne,
9 ; 13. Servette et Thoune , 8.

Ainsi , on constate que c'est Lausanne, et non pas
Cliaux-de-Fonds , qui s'est le mieux comport é en
1955. L'écart entre Vaudois et Neuchâtelois aurait été
plus grand encore si les coéquipiers d'Appel n'avaient
pas été sévèrement battus au Landhof ,  par ce F.-C.
Baie qui avait déjà inf l igé un sort pareil aux Grass-
hoppers et au leader.

Mais , si le Lausanne-Sports n'a pas f in i  en beauté ,
son second tour aura néanmoins été plus « valable »
que celui de son chef de f i l e , que sa fameuse tour-
née en Amérique du sud a, malgré tout et quoi qu 'on
en dise , passablement fa t i gué .  Témoin en soit le nou-
veau score nul concédé par les Montagnards à la
Charrière à un autre club tessinois , Bellinzone avant
déjà  réussi cet. « exploit » le dimanche précédant.

Les 17 points récoltés par Fribourg lors des matches
retour témoignent du bel e f f o r t  des « pingouins »,
qui leur a permis non seulement de se débarrasser
d' une lanterne rouge qu 'on leur voyait trop tôt gar-
der définitivement , mais encore Ce se classer f inale-
ment dixièmes, devant quatre concurrents moins
heureux.

ALPINISME

Le 100e anniversaire
de la première ascension

du Mont-Rose
C' est le 31 juillet 1855 que f u t  réalisée la première

ascension du plus haut sommet des Alpes suisses ,
de la pointe Dufour du Mont-Rose (4638 mètres).
Zermatt commémore cet événement par l' organisa-
tion d' une Semaine internationale de l' alpinisme, "qui
aura lieu du 1" au 10 juillet 1955.

Dans le cadre de cette semaine , il y aura, les 6 et
7 juil let , une rencontre internationale de guides
alpins , à Zermatt , à laquelle participeront les per-
sonnalités les plus en vue de l'alpinisme inter-
national. L' aspect sport i f  sera marqué par des excur-
sions d\z montagnes plus ou moins d if f i c i l e s .  Grâce
aux conditions de neige exceptionnellement favo-
rables , quelques tours de ski sont également prévus
en haute montagne .

L'Association des guides de montagne de Zermatt
accorde pendant la Semaine alpine un rabais de
30 % sur les tar i f s  normaux des guides. De plus , les
hôteliers de Zermatt o f f r e n t , sur demande, pour ce
temps-là , des prix minima for fa i ta ires .  Le voyage à
Zermatt sera fac i l i t é  par le billet de vacances. En
outre , les stations de chemins de f e r  les plus impor-
tantes de la Suisse organiseront des voyages de
société . Un programme détaillé sera publié d'ici quel-
ques jours .

Lichfield célèbre le lundi de Pentecôte une fête qui
attire des spectateurs de tout le centr e de l'Angle-
terre , c'est l'ancienne « Court of Arrayea » qui était
la revue des milices locales. Cette parade militaire
s'est peu à peu confondue avec la fête de mai et
elle a été finalement remplacée par le cortège de la
reine de mai. Pour la circonstance, les cuirasses et
les armes anciennes sont extraites du musée. Grou-
pes de guerriers de toutes les époques et groupes
folkloriques accompagnent la reine de mai jusque
sur la grande place où elle est couronnée par le
maire. Il va sans dire que c'est le prétexte a de
nombreuses réjouissances .

Lichfieild conserve d'autres traditions anciennes,
entre autres celle qui consiste à distribuer, le 21 dé-
cembre , deux miches de pain dans chaque maison de
la paroisse de la cathédrale , pour rappeler la géné-
rosité envers les pauvres de Saint Thomas, patron de
la cathédrale. Puis il y a, en septembre, les céré-
monies commémorant la naissance, en cette ville, du
grand écrivain Samuel Johnson dont la statue orne
La plac e centrale.

Lichfield est en plein dans les Midlands , près de
l'ancienne forêt royale, appelée Cannock Chase, où
chassaient jadis les souverains du royaume de Mer-
cle, près des Potteries , cette région où se fabriquent
quelques-unes des plus belles porcelaines anglaises
du Stafford. C'est une ville de 9000 habitants, paisi-
ble , dont le cachet ancien a été conservé tel quel
dans sa partie centr ale. Elle a une cathédrale de
grès rouge qui semble perpétuell ement illuminée par
le soleil. L'édifice, construit aux XIII 0 et XIV siècles
renferme des sculptures intéressantes, telles ces 113
effigies de saints et de rois qui ornent sa façade
ouest . Il y a aussi une belle collection de vitraux
du XVI" siècle et parmi ceux-ci, les célèbres fenê-
tres d'Herkenrode (1530) , achetées à l'abbaye cister-
cienne de ce lieu situé près de Liège. Trois flèches
gracieuses dominent l'église, ce sont les Ladies of
the Vale — les « dames de la vallée » — qu 'on voit
de très loin , même des avant-monts du Peak Dis-
trict, situés au nord. La bibliothèque possède des
ouvrages précieux parmi lesquels les Evangiles
saxons de Saint Chad , fondateur de la cathédrale
qui lui est dédiée , et qui avait , au VU- siècle, trans-
crit une partie des écritures saintes dan s la langue
des Saxons, créateurs du royaume de Mercie.

Le grand homme de Lichfield est le Dr Samuel
Johnson (1709-84 ) , don t on voit la maison natale
— maintenant transformée en un musée consacré
au souvenir de ce grand littérateur — et l'école
secondair e où il s'instruisit. Johnson est connu par
des ouvrages de critique littéraire, des romans,
comme Rasselas , mais surtout par son Dictionnaire
de la langue anglaise , un des monuments de la lit-
térature britannique. Chaque année, à l'auberge des
Trois Couronnes , une vieille maison à colombage,
contiguë à la demeure où l'écrivain vit le jour , les
admirateurs du Dr Johnson se réunissent pour diner
et marquer ainsi l'anniversaire de cet illustre enfant
de Lichfield.

Mot de la fin

A l'oral d'un examen, un professeur interroge un
candidat en littérature.

— Eh bien ! mon ami, lui dit-il , parlez-moi des
grands écrivains du dix-septième siècle.

L'élève, gardant un silence embarrassé , l'exami-
nateur insiste :

— Voyons, vous savez tout de même bien quelque
chose sur eux ? Parlez-moi de leur vie ...

Alors l'élève, d'une voix sépulcrale :
— Eh bien, voilà : ils sont tous morts !

g» Le spécialiste des vête-
jè&j L ments imperméables. Pour
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PHILATELIE
Timbres « Pro Patria »

(CPS.) — Une fois de plus, les timbres Pro Patr ia
qui accompagnent traditionnellement la célébration
de la tête du Premier août , ont fait leur apparition.
Avec le timbre commémoratif consacré au centenaire
de l'Ecole polytechnique fédérale , la série « lacs et
cours d'eau »est toujours à l'honneur. On y retrouve,
sous une forme stylisée, des paysages qui sont bien
de chez nous. L'artiste et le technicien, en l'occur-
rence la maison Courvoisier S. A., à La Chaux-de-
Fonds, spécialisée dans ce genre de travail délicat ,
ont joint leurs efforts et le résultat obtenu est tout
à leur honneur. Le peuple suisse profitera sans doute
de l'occasion pour orner son courrier tout en parti -
cipant à une œuvre de solidarité nationale qui est
bien dans la ligne de la fête du Premier août.

Signalons qu 'à l'occasion de l'émission de ces tim-
bres, la direction générale des PTT a publié une
élégante plaquette donnant un aperçu général des
principales caractéristiques de cette émission.

Cours des billets de banque
(15 juin)

Achat Vente
France 1.14 1.18
Angleterre 11.45 11.85
Etats-Unis 4.26 M 4.29 %
Canada 4.27 4.37
Allemagne 100 — 102.50
Autriche 16.20 16.70
Italie —.67 % —.70
Belgique 8.40 8.60
Hollande 111.— 113.50
Suède 78.50 82.50
Danemark 60.— 63.—
Norvège 56.50 59.50
Espagne 9.90 10.30
Portugal 14.60 15.10
Argentine 11.50 15.—
Hongrie 8.50 11.50

(Communiqué par la Banque populaire suisse.)

Chronique financière
Emprunt italien en Suisse

La SA Rinascente , de Milan , au capital-actions de
3 milliards de lires, a décidé de placer en Suisse un
emprunt obligatoire au porteur, de 10 millions de
francs suisses, portant un intérêt de 4 '/• %.

L'emprunt sera émis par l'Union de banques suis-
ses et sera soumis aux mêmes conditions que celles
appliquées lors de l'émission de l'emprunt de 50 mil-
lions de francs de la Société Montecatini.

G* ii9c\xoô- de partout
Lichfield et le souvenir du Dr Johnson



r\ADIO lËnlSanté publique
Lutte contre la poliomyélite

dans le canton de Vaud

(CPS.) — Le Conseil d'Etat du canton de Vaud
continue à suivre avec la plus grande attention la
question de la vaccination contre la poliomyélite.
Les recherches fai tes  dans de nombreux pays d'Eu-
rope et d'Amérique ont montré que, dans une popu-
lation quelconque , un certain nombre de personnes
sont immunisées naturellement et n'ont pas besoin
d' être vaccinées. Une simple prise de sang permet
de savoir si une personne est protégée ou non. Aussi ,
le service sanitaire cantonal du canton de Vaud
entend-il déterminer quelle proportion de la popu-
lation est protégée et établir ainsi une carte immu-
nologique. A cet e f f e t  des prises de sang seront fa i tes
à des écoliers et à des adultes dans d i f f é ren t e s  lo-
calités du canton.

Il convient de relever que ces examens sont abso-
lument ino f fens i / s  et consistent simplement à pré-
lever 10 cm '- de sang qu 'on envoie à un laboratoire
spécialisé. Il ne s'agit donc pas' d'une vaccination ,
mais uniquement d' un travail préparatoire indispen-
sable à la vaccination contre la poliomyélite . Ces
prises de sang ne se fer ont  pas sans le consente-
ment des parents auxquels le Service sanitaire can-
tonal enverra une demande d' autorisation.

P E T I T E  G A Z E T T E
Une Hollandaise émigré au Canada
et emporte avec elle son mobilier
ses chiens, ses chevaux et son âne

Oinq cents mètres de treillis métallique, 23 chiens,
un tracteur , une bibliothèque , une discothèque, une
radio avec pick-up, des meubles et toutes sortes
d'ustensiles de ménage rempliront une grand e par-
tie de la soute d'un Skymaster loué à la KLM par
M"» Jacoba Bregman , qui a décidé de quitter son
petit village de Garderen , dans la province de Guel-
dre, pour s'établir à Sydney en Nouvelle-Ecosse
(Canada) , à 6000 km. de distance.

Ce déménagement formera sans doute l'émigration
la- plus spectaculaire qui ait jamais eu lieu aux
Pays-Bas. Le 9 juin , M :'" Bregmann quitta sa pro-
priété définitivement. Au Canada , elle ira habiter
chez des amis. Elle devra laisser ses bestiaux en
Hollande, mais ses trois chevaux , son poney et son
âne feront le voyage avec elle. Ces derniers seront
toutefois expédiés par bateau , car il est interdit
d'importer des équidés au Canada par avion. Une
semaine avnt son départ , la KLM les transportera
à Glasgow, d'où ils seront acheminés par navire jus-
qu 'à Québec. Après avoir passé en quarantaine, ils
continueront le voyage en train jusqu'à leur desti-
nation finale.

Comme elle l'a toujours fait en Hollande , M"' Bre-
gman s occupera d'élevage en Nouvelle-Ecosse. Elle
y sera entourée de ses chevaux , ainsi que de ses
chiens, qu 'elle tient pour son plaisir et parmi les-
quels se trouvent 17 lévriers afghans et 3 bergers
français. Au cours du voyage , elle soignera elle-
même ses animaux avec l'aide de son amie Mm « P,
de Vries, qui l'accompagnera durant son voyage pour
reprendre ensuite le chemin de retour aux Pays-
Bas via Washington.

Le « Ponte vecchio » de Florence menacé

La municipalité de Florence a mis un crédit de
30 millions de lires à la disposition des t ravaux de
réfection du Ponte vecchio qui a été interdit à la
circulation. Le Ponte vecchio avait été fortement
ébranlé le 13 août 1944, lorsque les Allemands

avaient fait sauter les autres ponts de la ville.

(Extrait* do Radio - U

Jeudi 16 juin
SOTTENS 

13 h., Echos de l'Amérique latine. — 13 h. 15,
Vive la fantaisie. — 13 h. 40 , Vier ernst e Desànge ,
op. 121 (Brahms) . — 16 h. 30, Thé dansant. —
17 h., Vos refrains favoris. — 17 h. 30, Le Tour de
Suisse cycliste. — 17 h . 50, Divertissement musical.
— 18 h., La vie culturelle en Italie , causerie. —
18 h. 10, Quatre airs de Bononoini .— 18 h. 25 .
Problèmes suisses. — 18 h. 35, Disques . — 18 h. 40.
La session d'été des Chambres fédérales. — 18 h. 45 ,
Le Micro dans la vie . — 19 h. 8, Le Tour de Suisse
cycliste. — 19 h. 15, Informations . — 19 h. 25, Le
Miroir du temps. — 19 h. 40 , Derrière les fagots .
— 20 h., Le feuilleton : Le huitième cercle, film
radiophonique original et inédit de William Horder.
— 20 h. 30, Finales publiques de la Grille des vedet-
tes, par Danielle Bron et Claude Morgat. — 21 h. 30,
Concerto in due cori (Vivaldi ) . — 21 h. 45, Echos
de la Fête des musiciens suisses. — 22 h. 30, Infor-
mations. — 22 h. 35, Les grandes conférences de
Radio-Lausanne : Comment faire l'Europe ? par
M .Paul-Henri Spaak. — 23 h., Prométhee , ballet
(Beethoven) .

BEROMUNSTER 
13 h. 15, Tour de Suisse. 13 h. 20, Chant. 13 h. 35,

Danses symphoniques de Hongrie, Espagne et Hol-
lande. 16 h. 30, Deux scènes romantiques pour
orchestre. 17 h., Chansons de F. Casadesus. 17 h. 20 ,
Fernande! lit « Les Vieux ». 18 h., Orchestre récréa-
tif de Bâle . 18 h . 40, Le Tour de Suisse. 19 h., Musi-
que de danse. 19 h. 20, Communiqués. 19 h. 30, Infor-
mations. 20 h, Musique légère. 20 h. 30, Das Ding
(Une l'entrée dans le monde) , jeu radiophonique.
21 h. 50 , Ray Ventura et son orchestre. 22 h. 15,
Informations. 22 h. 20 , Das Schweiz. Tonkùnstler-
lest 1955.

MONTE-CENERI 
13 h. 40, Musique de chambre contemporaine fran-

çaise et italienne. 13 h. 55, Tour de Suisse. 17 h.,
Thé dansant . Tour de Suisse cycliste. 18 h., Musique
demandée. 18 h. 30, Art confédérée au Tessm.
18 h. 40, Harmonies légères. 19 h. 15, Inf. Il Quo-
tidiano. 19 h. 40 , Rendez-vous tzigane. 20 h ., Le
Tour de Suisse. 20 h. 30, Concert de Radio-Orchestre.
22 h., Mélodies et rythmes. 22 h. 15. Informations.
22 h. 20, Posta dal mondo. 22 h. 35, Sérénade à cor-
des.

ETRANGER 
15 h. 15, Siidwestfunk : Concert symphonique.

15 h. 30, Vatican (31,10. 25,55, 19,87 et 196) : /7i/or-
mations. 16 h. 45 , Hambourg : Musique pour piano
de Schubert . 18 h., Angleterre III : Quintette (Schu-
mann). 19 h. 45, Vatican (50,26, 41,21, 31,10 et 196) :
Quart d'heure des enfants .  20 h. 10, Angleterre
III : Concert symphonique. 20 h. 45, Vatican (mê-
mes ondes qu 'à 19 h. 45) : Emission religieuse en
allemand . 23 h. 15, Suttgart : Musique de chambre.
23 h. 15, Hilversum I : Symphonie N° 5 (Proko-
t'iev) .

Vendredi 17 juin
SOTTENS 

7 h., La leçon de gymnastique. — 7 h. 10, Disqj es
— 7 h. 15, Informations. — 7 h. 20 , Pr opos du matin
— 11 h., Emission d'ensemble. — 12 h. 15, LE
mémento sportif. — 12 h . 20, Sylvia , musique de balr
let (Delibes). — 12 h. 35, Airs d'opérettes. —
12 h. 43, La minute des A. R.-G. — 12 h. 45, Infor*
mations. — 12 h. 50, Tour de Suisse cycliste.

13 h., Contrastes. — 13 h. 20 , Vieilles chansons
françaises. — 13 h . 45, La femme chez elle. — 16 h.,
L'Université radiophonique internationale. — 16 h. 30,
Concert de musique italienne. — 17 h.. Le feuilleton
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de Radio-Genève. — 17 h. 20, Ambiance tzigane. —
17 h. 30, Jazz aux Champs-Elysées. — 18 h., L'Agen-
da de l' entraide et des institutions humanitaires.
— 18 h. 10, Disques. — 18 h. 15, Le Tour de Suisse
cycliste. — 18 h. 35, Musique légère. — 18 h. 45
Les cinq minutes du tourisme. — 18 h. 50, Micro
partout. — 19 h. 8, Le Tour de Suisse cycliste . —
19 h. 15, Informations. — 19 h. 25, La situation
internationale. — 19 h. 35, Instants du monde. —
19 h. 45 , Impromptu. — 20 h. 10, Le magazine de la
télévision. — 20 h. 30, Musique légère d' aujourd'hui .
— 20 h. 40 , Une femme dans un coffre , par Michel
Adenis, d'après un conte de Boccaoe. — 21 h. 35,
Musique espagnole du XVIe siècle. — 21 h. 45, Une
enquête de Catherine , fantaisie de Maurice Kuès. —
22 h. 5, Trois sonates de Weber. — 22 h. 25, La ses-
sion d'été des Chambres fédérales. — 22 h. 30 ,
Informations. — 22 h. 35, Musique de notre temps ,
— 23 h. 10, Piano.

BEROMUNSTER 
6 h. 15, Informations. Les trois minutes pour

l'agriculteur. 6 h. 25, Gymnastique. 6 h .35, Variétés
populaires. 7 h.. Informations. 7 h. 10, Concert popu-
laire . 11 h., Emission d'ensemble. Podium des jeu-
nes. 11 h. 30, Concert de l'Orchestre du studio , dir.
P. Burkhard. 12 h. 15. Communiqués touristiques.
12 h. 30, Informations. 12 h. 40 , Café Endspuri.

13 h. 25 , Sextefcte pour piano , violon , 'deux bas-
ses, violoncelles et contrebasse (F. Mendelssohn) .
14 h.. Pour Madame. 14 h. 30, J.-L. Agasse : Hait
der Postkutsche in Portsmout.h, par Fr.-L. Stâhelin ,
Winterthour . 16 h. 30, La fenêtre ouverte . 17 h.,
Concert : « Das Examen » , d'après des textes de
R. Schweizer (P. Burkhard) . 17 h. 30. Pour les
entants. 18 h. 5, Chant et musique populaire. 18 h. 40 ,
Heure de l'information : Le Tour de Suisse. 19 h. 10,
Chronique mondiale. 19 h. 25. Communiqués. 19 h. 30,
Inf . Echo du temps. 20 h., Crescendo, jeu radiopho-
nique sur le progrès . 21 h ., La scène tournante.
21 h. 45, Six bagatelles (Beethoven) . 22 h .5, Solis-
tes. 22 h. 15, Informations. 22 h. 20 , Cette semaine
à Zurich.

TELEVISION ROMANDE 
De 20 h. 30 à 21 h. 45 environ

Télé-Journal. — La revue de l'industrie , une pro-
duction de VUSIS , commentée par Georges Hardy,
— « Norvège », film d'Henri C. Bonnière. — « Un
tel père et fils ¦» , film de Julien Duvivier avec Rai-
mu. Louis Jouvet et Michèle Morgan.
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Xa barrière
C'est le premier dessin qu 'elle a f a i t  depu is

qu 'elle est entrée dans la Maison. I l  est très
maladroit .  On ne croirait pas qu'il ait le même
auteur que ces petites compositions li t téraires,
fort bien troussées, ma foi , qu 'elle a choisies
d ' emblée comme mode d' expression libre.

Les mots lui f o n t  moins peur que les volu-
mes à modeler ou les f i gures à dessiner . Dans
ses premières compositions, il y  avait par-ci
par-là des termes de remplissage , des « et
puis  » et des « et alors » du langage oral de la
conversation. Très vite , ils ont d isparu .  Le
s ty le  s 'est épuré.  Non seulement aucune
bavure, mais aucun bavardage.  Un style  net ,
presque dur , qui dépasse  le niveau habituel de
l' en fance .  Un s ty le  o b j e c t i f .

Le même crayon qui lui sert à maçonner ce
mur de mots bien bâti derrière lequel ell e se
sent à l'abri , elle a r e f u s é  longtemps de
l'employer pour dessiner. Dessiner ? Non. Je
ne veux pas.  Plus tard , elle a dit : Je  ne sais
pas.  La véri té eût été de dire : Je  ne peux pas.
Le dessin , c'est trop vivant , t rop personnel .
Dessiner , c'eût été se livrer , se trahir.

I l  a donc f a l l u  beaucoup de temps, un lent
apprivoisement pour arriver à ce jour où
spontanément, entre ses doi gts , le crayon a
eu le besoin et le courage de devenir l'outil du
dessin qui se livre en f in  parce que la con-
f i a n c e  est née.

Et ce dessin était celui d 'une barrière.
Une grande barrière tout en travers de la

f e u i l l e .  Une grande et haute barrière qui
s 'appu ie  à gauche contre un arbre sec et qui
f i n i t  à droite contre un autre arbre sec. On
ne peut  passer  ni à droite ni à gauche , ni
entre les « pal is  » étroitement serrés. C'est la
barrière de la vie. La route est f e r m é e .  Tu ne
passeras pas.

Voilà ce que sentait cette en fant .
Mais  aujourd'hui l' espoir est né. Et sur la

barrière , il y  a deux oiseaux , un grand et un
petit , qui sont les oiseaux du mystère. Un
mot revenait souvent dans les compositions, le
mot « seul ». Je  relis ces récits ; il n'y a
jamais qu'un personnage, et il est toujours
seul et solitaire.

Au)ourd hui , il y  a deux oiseaux sur la bar-
rière. C' est le grand qui a dû montrer au petit
qu'il ne f a u t  pas avoir peur de la barrière ,
qu'on peut la f r a n c h i r  comme cela , d' un coup
d 'aile , et même s'y percher sans péril .

Quand on est deux , on n'est plus seul. Vous
comprenez ? Et il n'y a plus  de barrières qui
nous arrêtent.  Léon Barbey

Chaque foyer catholique
doit avoir « La Liberté »
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HIER: Croûtes collantes et dé- Par sa puissance fabuleuse de HIER encore , la saleté adhérait Avec la marque de /

«., „,(r rf= co„nn Mi^ai,o pénétration , FAB dissout même au tissu quand on le rinçait et qualité « Q »  de l'Institut 1 /
pots mats de savon calcaire. — „. . . , , .  e- * _¦ • <•. - » u . ,. Ménanor <ïui<:<:p / IM<;̂  1/v l'huile de machine. Est , de ce n en pouvait être chassée qu ' a ménager ouïsse (,IIYI ;>) y
AUJOURD'HUI: Des tissus pro- fait , l'idéal pour les salopettes grand-peine.AUJOURD'HUI , elle p . . . . p . ._
près , libérés de savon calcaire. et les essuie-mains. disparaît en un clin dœil. raqiiei Original rf. 1.43

A/.iia*o7 PAR miimirri'hiii mÂmol Voç nrandes lessives seront désormais IMHMMWAchetez FAB aujourd'hui même! Vos grandes lessives seront désormais
un vrai plaisir grâce à FAB qui vous donne de la façon la plus agréable

DU LINGE PLUS BLÂMC, PLUS PROPRE QUE JAMAIS! Colnate -Palmolive b. A. Zurich

• '.?!?•. ï^.i'.Ê, ¦ Islfîiiiyji
SBîBllHnTiT^^k '^ ''M ï»ïfff

Aide aux
enfants suisses
de l'étranger

250 enfants suisses, habitant la France,
pourraient être placés, pour des vacances,
dans des familles de notre pays.

S'adresser au Secrétariat central de
l'Aide aux enfants suisses de l'étranger,
Seefeldstrasse 8, Zurich, tél. (051) 32.72.44,

^"^

iift̂ My Â *̂ vf3r' "*"^r >

bfc^̂ ^l

I IHf w*ilP^KM ^Jëë*&< wBMxim  ̂
¦ ' *r\' Tm

«bgè • mt- a
k— M

FAB facilite considérablement le rinçage !
Bien moins de dépense d'énergie et de travail
Plus besoin d'ébouillanter, d' où grande
économie d' eau chaude . . .  et la buan-
derie , nettoyée en moitié moins de temps.

/ Cuves et machines à laver demeurenf
\l propres. Les anciens dépôts mats dis-
* paraissent.

/ Le linge exhale un doux parfum de
\l fraîcheur, est souple au toucher, ab-

 ̂ sorbant. FAB ménage les tissus les I
plus délicats et convient, de ce fait,
pour la soie, le ny lon et la laine.
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* Samedi et dimanche 18 et 19 juin <t ce

I Tir de chasse ] \
p  < yi
? (Tir au pigeon, au chevreuil et lièvre cou- <j *'
? rant) , organisé par la Société des Chasseurs ¦*
J de la Singinc, au 

^ 
*'

i Zollhaus : °-
? -4
y combiné avec match au petit calibre 

^
£ Horaire du t i r  : Samedi dès 13 h. H 

^? Dimanche : 10 - 12 h. et 13 - 18 h. < c<
? -4 v:
? M d

£ INVITATION CORDIALE 
^ c

? Les organisateurs ^? -4
? •« .
UÀAÀÀÀAAÀAAAÀÀAÀAAÀAAAAiAÀAAAÀAÀJ

On demande jeune fille
comme 4609

Sommelière
pour restaurant sans al-
cool. Entrée immédiate.
Jours de congés : tous les
dimanches. Salaire appro-
ximatif. 450 fr. par mois.
Faire offres si possible
avec photo à l'Hôtel de
la Croix-Blanche, Trame-
lan. tél. (032) 9 31 44.

SO EL ERE
connaissant les deux ser-
vices est demandée tout
de suite. Joindre photo.
Café-Rest. DU CHAUSSY

COL DES MOSSES
Tél. (025) 6 31 47.

ïeune fille
16 à 18 ans, demandée
tout de suite, pour aider
à tous les travaux du mé-
nage. Nourrie et logée.
Café du Grutli , rue Mer-
cerie 4, Lausanne.

A LOUER

A P P A R T E M E N T  t
de 4 pièces, plus grand hall , terrasse et bal- te
con , tout confort , frigidaire , bien situé. Prix à
Fr. 180.— par mois, chauffage compris. 2843 n
S'adresser à A. Pasquicr, confiserie, BULLE. C
Tél. (029) 2 75 07. ci

¦ ¦" '¦ ¦ "¦¦ ¦¦¦¦¦¦ '¦¦:.. ¦¦ ,m>my - -mmmm:, ¦¦¦¦wmmmm. * 7 / ('" % x&X¦ ¦ ' ¦¦ '¦ - . . ' ¦ ¦' '" . . .:: " . . ':••• ^MMMMM: / / \g>* 1̂ 1
' ¦ ' : ' . ¦ ¦• ':' .

¦ ' : " .^ ïy ï^m Ï M Ë Ë M Ï M̂ Kf t ï-  'ïf î ïïïy ïSAii N^ [ffiS^nl/N

• • : . -. • . ' . : X : ' •• ;ll!ll lllllllllllllllllll WÊÊÊ [S
£ •• • • • ' ' . • •'• '¦'" ' ËïMmMMMMÏiMïMMMï : = "' .'. Lsau^ y J

Maintenant / / i )

; Blomsîra j j \^
l'engrais li quide ^00^-: ¦ r U D D t

,| aux hormones, »Kj^1 ©SSÏIMSvitamines et WJAÀm\ \w' <( ĴS& ^« , .ki« ^^manWÈm<àP JÊÊk ¦ double crème
micro-éléments WÊ^v j m %k' • § A M >flKiili Qui dit GERVAIS

/— i i W MF$AfT%B**>£j Ë :  ne peut dire mieux.

iï:ï:5:-S:W:S^

Blouses Jn?\
d ete 1 1

élégantes, à (Q~ 'Q'
des prix très /i ' / \
avantageux, / i \ r  V
vous sont /^CT^^^^fc.offertes par Jf ï̂ ]̂  "" - --̂ V

CORSETS Qf ' T / \I/\
ELEGANTS V A^ \~y\ \66, rue de ^ "TTf ~ 

\/ \ \
Lausanne, , f â J \ \
Fribourg. 15- r' '¦/•/ '!• I
Tél. 2 28 28. /y\^I~TLw I A

Venez voir . / f)TW\ /sans aucun / V \^ \ /
engagement / \ / [
de votre part , \ / ^v

^notre aimable \ - ^^>personnel iVtN^vVest à votre \\ ŜVNÎdisposition. \\

Vilie de Fribourg
Plans à l'enquête

Les plans présentés par :
a) la S. I. COURONNA S. A., à Fribourg, pour la

construction d'un immeuble locatif avec boxes
pour voitures , à la Route de la Gruyère, sur
l'art. 4454, plan folio 66 ;

b) M. Henri VUILLE, pour la construction d'un
garage pour deux voitures, au Chemin des Gre-
nadiers , sur l'art. 3977, plan folio 35 du cadastre
de la Commune de Fribourg,

sont mis à l'enquête restreinte, au Secrétariat de
l'Edilité. 15251

Les intéressés peuvent en prendre connaissance
et déposer leurs observations ou oppositions , jusqu'au
jeudi 23 juin 1955, à 17 heures.

ltavnux en soumission
La Commune de Fribourg met en soumission les

travaux ci-après :
a) l'aménagement des places de l'école communale

du Petit-Rome ;
b) la réfection de la Route des Arsenaux, tron-

çon devant l'Arsenal.
Sont admis à soumissionner les entrepreneurs

établis depuis deux ans au moins sur le territoire de
la commune de Fribourg, y payant les impôts et
inscrits au registre professionnel.

Prendre connaissance des cahiers des charges et
des plans et retirer les formulaires de soumission au
bureau du Génie civil N° 17, dès mercredi 15 juin.

Les soumissions sont à retourner au Secrétariat
de l'Edilité sous pli cacheté et portant la suscrip-
tion « Places école du Petit-Rome » ou « Route des
Arsenaux », jusqu 'au mercredi 29 juin 1955, à 11 h.,
heure à laquelle elles seront ouvertes en présence
des soumissionnaires.

Les soumissions nous parvenant après l'heure
susindiquée ne seront pas ouvertes et retournées â
l'expéditeur.

DIRECTION DE L'EDILITE

o o

A louer
; par suite de décès ;

à la route de la Glane 144

un appartement
de 4 chambres et cuisine,, rural , garage , j

ï grand jardin et verger. 15181 j
• Hoirie Probst tél. 216 08 ;
: î
o ............................ o

... 
 ̂tous 

s*a«^^̂ ^̂ 2̂aa»i

les forts fumeurs !
Vos proches trouvent que vous ne devriez
pas fumer autant.
Vous êtes , pour votre part , du même avis!
Pourquoi renoncer au plaisir de fumer? Il existe une
cigarette — la BOSTON-verte — qui ne vous irrite pas
la gorge , même si vous êtes un fort fumeur.

, La BOSTON-verte est de plus en plus fumée dans
tous les milieux , parce que légère et douce. Avec cette

ÊÊIIêHI F'Î TD - SlilsmS&ÊË encore P,us douce.

ÊFfff^^ÊlK douce

m^WÈ 
à,a gorge !

ON DEMANDE Contremaître de TOUte X :,
(JeUX DOnS est demandé tou t  rie sui te  par entreprise à

m . . . i Lausanne. Connaissance parfaite du tracé et
TaUCneUrS des Plans, Inutile de faire des offres sans

,. i , ™„, de sérieuses références . Faire offres avecpour fin juin. 10765 prétentions sous chiffres P Q 80889 L, à
S'adresser à : Publicitas, Lausanne.

U6UX ilOnS est demandé tou t  cic sui te  par entreprise à
m . . . i Lausanne. Connaissance parfaite du tracé et
TaUCneUrS des plans, Inutile de faire des offres sans

,. i , ™„, de sérieuses références . Faire offres avecpour fin juin. 10765 prétentions sous chiffres P Q 80889 L, à
S'adresser à : Publicitas, Lausanne.
Charles Rohrbach , Va- '

Fonds. Tél. (039) 253 62. WiNCKLER S. A., FRIBOURG
1 : Selon décision prise par l'assemblée générale des

n H a m H actionnaires ¦ du 2 juin 1955, le dividende 4 %
On demande un attribue aux actions privilégiées pour l' exercice 1954

_ . est payable par Fr. 20.— sous déduction de 5 % des

K O 11 0 h 011 f droit . de timbre fédéral et de 25 % d'impôt anticipé :
F G il I k l l  û ï  SI § soit pa r  Fr. 14.— net , contre présentat ion du couponm. u u v i i v u i  N» 1 : 149-6

pour- les foins. 4616 à la caisse de la societé ;
à la Banque de l'Etat de Fribourg, à Fribourg ;

Faire offres' à Fritz Mat- a ]a Banque Populaire Suisse , à Fribourg ;
they-Girard, Petit-Sava- a l'Union de Banques Suisses , à Fribourg.
gnier (Neuchâtel) . . . _ ... ; 

Le Conseil d'administration

Arrivages j ournaliers de

H Poissons frais I
Rondelles „ „v,, F,, 2.10
Filets de Cabillaud \ .90la livre Fr.

Filets panés ¦. .ivre Fr. 2.—
Filets spécial 2 50garanti sans arêtes la livre Fr.

Cabillaud, colin, soies , filets danois,
: filets de merlans, filets de limandes, etc.

MAYONNAISE ET SAUCE TARTARE
Les 100 gr. Fr. m ^J ̂ J

I ûeUWûf / m P̂àw 1
a*.BiMMMB:lmj *.^m*.-iim*KK *mm

W. HODL ER ¦ TEL.2.25.57 • RUE DU TIR 15
MB SERVICE RAPIDE A DOMICILE JHÉtt!
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¦̂  LE N O U V E A U FILT R Ê K̂ ^̂
f I1HV0US PROT ÈGE ENCORE MIEUX!

La Direction des téléphones de Fribourg
engagerait prochainement pour son service adminis- !ff lD f l f Y IQF IQ St"Pd U'I m f mp i 'G S S / O H S  Gtl tOUS QGlU'eS
tratif quelques * .

aspirants fonctionnaires
du téléphone

Les candidats, de nationalité suisse, doivent avoir
accompli leur école de recrues , mais ne pas être âgés
de plus de 26 ans. Ils doivent jouir d'une excellente
réputation, posséder une bonne formation générale et
connaître à fond le français et l'allemand . La pré-
férence sera donnée aux candidats titulaires d'un
baccalauréat commercial ou ayant fait un appren-
tissage complet d'employé de commerce ou d'admi-
nistration.

Les candidats devront passer un examen d'admis-
sion et se soumettre, sur invitation ultérieure, à la
visite d'un médecin-conseil de l'administration.

Les offres de service manuscrites, accompagnées
d'un curriculum vitse, des certificats scolaires , d'ap-
prentissage et de travail, de l'acte de naissance ou
d'origine, du livret de service militaire et d'une
photo-passeport , sont à adresser , jusqu 'au 2 juil-
let 1955, à la Direction des téléphones de
Fribourg. 15214

«M» .
¦¦ ¦ ¦' 0nentale

? &̂&Sisa?^..**^*:i £•"•« •» « »••«.:."*:•»¦
r Pe" d't ,* co|„„ faites i' STĤ .^ -̂mat *"anches

C°u
 ̂

_•«- 'e

^îi-y-K'ï ïïï!
uS ? f o^ 'l^ntr^
e1i°u* Ce r "re- VerL c«""e

Serv
^ a

°
v£ 

i«s d2 ĉ fp
c"é /Un

^ séo °n- i

SftS^Mttte  ̂ 4fl /¦#

^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^^̂ J^p

Rue du Temple 5, Fribourg Tél. 2 64 44/45

— ¦ - ¦ ¦ ¦ — — ¦ 

Une affaire g| mr I B

SAC CUIR W& I I
çxuvt dame&

et j eunet, f i££e& -̂^

* Doublure moire ÉÊ%

* Toutes teintes mode I |l

Vit r ine  spéciale

AUX TROIS TOURS 11
J^ n̂n t̂û.

i
F

yï: -:o: '

I

On demande pour entrée
à convenir

Ferblantier
Ferblantier-

Installateur
Place stable et bien ré-
tribuée. 26069
Les offres sont à envoyer
avec certificats et préten-
tions de salaire à Paul
Stalder, Malleray (J. B.).

On demande pour tout de
suite, au Restaurant de la
Prairie, à Yverdon, une

Sommelière
connaissant la restaura-
tion, ainsi qu'une

fille d'office
et une

aide-lingère
Se présenter ou télépho
ner au (024) 2 30 65.

GARÇON
d'hôtel, propre et sérieux,
pour travaux d'intérieur ,
ainsi que 16779

femme de chambre

On engagerait pour début
de juillet ,

Bon gage et bons soins
assurés.
Faire offres à R. Steulet
Hôtel du Soleil , Delémont.
Tél. (066) 217 54.

Fille de salle
connaissant si possible le
service , ainsi que

FILLE D'OFFICE

On demande

Entrée tout de suite.

S'adresser : Hôtel du
Cheval Blanc. BULLE.

Chargeur à foin
dernier m o d è l e , pour
pneumatiques, également
pour l'herbe, s'adapte à
l'arrière de n 'importe
quel char. 1441-39
Démonstration conditions
de livraison avantageuses.

Brocard , Crans.
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«Rien de plus simp le» • déclare Signor Ravioli ,
avec un sourire qui en dit long. *

«Laissez la boite sur le feu pendant 20 minutes,
dans de l'eau bouillante , et le festin peut commencer 1»

• Un plat de Raviolis Roco... De quoi régaler tout le monde I

SlN
Raviolis ] ^̂ K

En boites de 5 grandeurs judicieusement échelonnées. Avec points Juwo.

— - - -- - BUB— jam^ Beau petit

Importante entreprise de construction à gJ I j \  l\S CS
Neuchâtel demande pour tout de suite ou * * * * "¦ ™ ^^
pour date à convenir I Pr. 480.— (rendu sur
_ _ _ _ _ _ I place) , bon état ainsi
TS ÎKî ^"̂ v "fr "W* #*̂  TH *B °W* ik Qu'un excellent petit piano
JL2VJmm% Ŝ WlJL ^^X (LA. JE. 

I brun (avec bulletin de
en maçonnerie et béton armé. 1 l&ra^e)' ffl*»" «¦* .:I Pr. 700.—. M"10 T. Visom,

Adresser offres écrites avec curriculum i I Parc 12, La Chaux-de-
vitœ et photo sous chiffres P 4614 N, à -j Fonds. Tél. (039) 2 39 45.
Publicitas, Neuchâtel. H —————————

^ 
JE Machine a coudre

_ ————^¦"¦̂ ff-  ̂ S ' N G E R
BELLE VILLA familiale ** ,«« —, S

i, vendre, àiFribourg; 10 minutes de ia gare. Situa- confiance. 298-13
tlon dominante, vue magnifique et imprenable. Téléphone 2 63 56.
5 belles pièces, chambre de buffets , bain , 2 W. C.
2 grandes terrasses, séchoir à linge chauffable , 1 I
dépendances et tout confort. Garage. Beau jardin CCI IV» votre
d'agrément d'environ 1100 m 2 , avec bassin, jardin r-L-LIÀft chat
potager et verger. Belle occasion pour amateur « WK aime
sérieux (médecin avocat , industriel, etc.) , disposant WJurSH _^' en
«e capital. *m&È

Ecrire sous chiffres P 41278 F, à Publicitas, # r^l' le
F r i b o u i " cJ- ÂTA paquet

¦̂ JBP^:™~- . Avec des chèques-images Silva !

Seule une parure véritable |||| «sSîfe*'
possède une valeur durable. HP:

C'est pourquoi j 'emploie Binaca , %m
garant de la beauté et de la santé de mes dents, m;

Binaca nettoie activement , .«*4Ûî^
grâce au sulfo-ricinoléate ! 1 : 

XAÙ&ÊP̂ ^

Binaca S. A., Bâle "J"

/====,_ ' • ' -. ' ¦ f "  m 2

A LOUER I
PEROLLES 33, au centre des affaires :

Locaux industriels, ateliers, dépôts
jusqu 'à 200 m 2 . Bien éclairés par lumière du jour,
chauffables. Rampe d'accès pour voitures.

S'adresser : Régie A E L L E M S.A., Pérolles 30, Fribourg

Tél. 2 54 41

Gouvernante
30 - 45 ans, bonnes références , langue fran-
çaise, demandée par famille italienne, pour

i 2 fillettes 9 - 5  ans, juillet , août , septembre ,
I près Lausanne, ensuite Naples, position

stable. 36754

I S'adresser Pignatclli, Consul d'Italie, che-
min du Village 20, Lausanne, tél. 28 95 41.

NOS BELLES OCCASIONS
Peugeot 6 cv, 1947 « 202 », à liquider , 60o fr .
Morris 6 CV ,' 1948, très bon état
Citroën 2 CV , 1953, impeccable, décapotable
Renault 4 CV, 1950, cond. int., houssee
Nash 14 CV, 1951, « Rambler », excellent état
Hillman 6 CV, 1948, moteur neuf , toit ouvrant
Simca 6 CV, 1951, peu roulé , radio , chauf.-dêg.
Peugeot 6 CV, 1947, « 202 », bon état , bon marché
MG/TD 6 CV , 1951, Sport 2 places, bon état.
Ford 5 cv, 1946, « Ànglia », à céder 950 fr.

Garage D A L E R  Frères SA, Fribourg
Tel. (037) 2 36 50

Maison de la place engagerait

employée de bureau
I de langue française, pour la correspondance

' ™ et la réception. Préférence sera donnée â
postulante connaissant également l'alle-
mand. Entrée à convenir.
Faire offres par écrit avec curriculum vitae

I sous chiffres P 15177 F, à PUBLICITAS,
FRIBOURG.

PLISS é fn
PERMANENT B

^La révélation de la saison / \ \  If \ \ \  / \

JXsi \ 11 J Jupe coton « Plissé permanent »,

, -, »»•*• VI fiï/jft impressions de pois en dégradé ou

\ W \̂. teintes unies

. . ' ]} ' 29.80

AUX TROIS TOURS
J Û&xzM̂œ.

. ES donne du cranf

XjqT fl 5n£r Boisson suisse... et
"* \P1||œ W& combien plus avantageuse!

VEILLEUSE Topolino
étenSemenf "colique ™<*le ">54. 1100° km- <=°uleur «** f°«<*.
du Jura Hace S?" **"«* simili-cuir. Voiture à l'état de neuf

A céder à prix intéressant pour enlèvement
Faire offres par écrit sous immédiat. 410-7
chiffres P 4607 J , à Pu- Facilités sur demande. Tél. (021) 22 93 63,
blicitas, St-Imier. heures des repas.



I CAFÉ DE L'HOTEL DES POSTES I
H FRIBOURG Rue Abbé Bovet |
H G. Aubonney-Zbinden S

H Dès ce soir jusqu'au 3 juillet 1955 M

1 GRAND. FETE DE LA j
1 BIERE 1

Tous les jours Le brillant ensemble fribourgeois (7 musiciens) H

H Écê H Qvetty'b I
DE L'AMBIANCE ! DE LA GAIETE ! DE LA JOIE !

i-\ 'i Mardi 21, vendredi 24, mardi 28 ju in  et vendredi  1" ju i l l e t

X CONCOURS - SURPRISES I
Le vendredi 1" juillet : |)^- PROCLAMATION DES LAUREATS

¦9 ries concours I

¦ Tous les jeudis : POSTILLON D'AMOUR I
Décoration de circonstance — Bataille de serpentins W

Tous les soirs : PROLONGATION jusqu 'à 24 heures

: Importante entreprise de Suisse Romande demande pour entrée :
• au plus tôt une !

Sténo-dactylographe
habile et consciencieuse, pour correspondance et travaux de •
bureau divers. Place stable. Semaine 5 jours.

Prière d'adresser offres détaillées avec copies de certificats, \
\ photographie et prétentions de salaire, sous chiffres P 4627 , à, :
: Publicitas, Lausanne. •

!¦ 

! Si Voilures accidentées ;
Il ou à remettre en état, consultez les spécialistes ,

Carrosserie i Capitole ;
// TEL. 2 30 48 Paul Maradan FRIBOURG /

J) Tôleries - Ferrage - Menuiserie - Garnitures - Peinture ,
\\ Construction de cabines, ponts et remorques

l( Exécution rapide et soignée I

___M-_____-__i l \y \Q  ——wBwam

s :^%. i  ̂̂ i à$k. s E* s jcucu IG juin ' à 2° heures 3o
*̂  "̂ » ¦ î "̂  _P_i Ba Bka V Le p)us Deau roman d'aventures

de tous les temps

forme plastique Le dernier des MQHICANS
Semelles Aircrêpe

avec
36/42 43/47_______ John HALL et Michael O'SHEA

9Q Rn Q-I an 129,50 318.
Semelles Aircrêpe Par,é lançais En technicolor

34.80 37.80 i ¦¦¦¦¦ »¦¦¦¦¦
—m mu iRAPIini F _______n. éP™ QflP.iOLl-

fjfo
Sfy* Ce soir , DERNIERE SEANCE

' ps&l ^__^K UN 
FILM 

POLICIER

MËii90^  ̂
Les bas

"*
ont,s d'Hawaï

~"',V '-:V-i. ';, ^^ÊiiK ^ilS^, l 'A  Moins de 18 
ans pas 

admisp ^ Ŵ^̂ iî h m 
». Jïg0W^be<> ̂ ^»̂ 1D-<___É^' I *̂ s 

demain 

vendredi 
:

Î S^̂ ^P̂  f| R
0B1NS0N 

CRUSOE

/ J^S-flllt^pAN o R AMISE-S ï̂I-HK
A R T I C L E  P O P U L A I R E  Ce soir , à 20 h. 30, dernière

27/29 30/35 36/42 43/46 représentation du magnifique film

14.80 16.80 18.80 20.80 | BQNG ûLO ct la princesse noirc
R I S T O U R N E  5 %  

|| n Moins de 18 ans pas admis _¦

mr aSrSa _Pv_S8 f3_a ^ n ~ iim t]ui vous b°uleversera

ll_ ŷ__i_i L'envers du Paradis
avec ERIC VON STROHEIM

———————_________^B_____________I Etchika Choureau, Jacques Scrnas
Fribourg Avenue de la Gare 6 P __S|

. I ____¦_¦ Louez d'avance ! Tel. 2 11 50 WBBJZ&à

Maison à vendre
L'hoirie François Camélique offre à vendre

par voie de soumission sa propriété sise à Cour-
nillcns : maison d'habitation comprenant deux
logements, jardins et pré attenants. Convien-
drait pour ouvrier , artisan. De plus, deux demi-
poses de terrain sont à vendre par voie de sou-
mission. Pour visiter la maison, s'adresser à
M"' Oscar Progrin , locataire. Tous renseigne-
ments peuvent être demandés au N° Téléphone
(037) 2 17 29.

Lès soumissions '':'sôrït à envoyer par écrit
jusqu 'au 30 juin, sous chiffres P 14852 F, à
Publicitas, Fribourg-.

^™« Voyage CFF ____^
Dimanche 19 juin

Match international
de football Suisse-Espagne

Aller Retour
10-12 et 11.44 départ de Fribourg 22.48
13.09 départ de Romont 22.29
Arrivée à Genève :
Fribourg : 12.04i 13.11 Romont : 14.42
Départ de Genève : 21.12
Prix du billet spécial :
Fribourg : 13.50 Romont : 11 —

I 

Dimanche 26 juin :
Voyage CFF au Jochpass

Prix : 31.50 _

Paille
de froment à vendre
prise sur place ou ren-
due à domicile chez :
Baudois Armand , à Rue
tél. (021) 9 21 82. 1524f

D I V A h
A vendre jol

a 2 places. Fr. 70.—.
S'adresser à : 6671
M. Charles Beyeler-Mi-
chel , Place du Marché 6
Payerne.

Occasion unique
A vendre vélo-moteui
Mosquito, parfait état
excellente s u s pe n s i o r
49 cm 3 , pour cause de
double emploi. Bas prix
Chez Deillon André , Route
de Villars 19, Fribourg.

2 barytons
A vendre

cuivre sibé , dont ur
nickelé.
Ecrire sous chiffres :
PZ 36792 L, à Publicitas
Lausanne.

10 TAPIS
neufs , bouclés, très joli!
dessins modernes 190 >
290 cm., à enlever poui
Fr. 70.— pièce. Port e
emballage payés. 121K
W. Kurth , av. Morgcs 70
Lausanne. Téléph. (021;
24 66 66 ou 24 65 86.

h ViHOBE
1 table 2 m. sur 1 m
avec lino et 4 chaises
1 banc. 1 table 1 m. 3(
sur 9o cm. avec lino. 1 di-
van ancien avec 2 tiroirs
1 chaudière en fonte , 101
litres. 40 bocaux poui
stériliser. 1520!
Tout en bon état.
Téléphone 2 35 86, Bou-
cherie HESS.

| TROUSSEAU RÉCLAMEi
I 72 pièces, tout coton garanti, avec un joli I
I cadeau utile.

Fr. 270.- Fr. 295.—
I Duvets mi-flume
I extra 120 X 160 cm. Fr. 45.— E

1 Oreillers Travers ins I
I 60 X 60 cm. 60 X 90 cm. I
1 Fr. 10.- Fr. 15.- I

Couvertures de laine
Fr. 19.- Fr, 23,-

I BRUftSCHWlG & Cie I
110, PEROLLES, 101

Tél. 2 33 13
Expéditions contre rembours, sans frais

FACILITES DE PAIEMENT

^aî dHLP * £ fj ^*Jk%r SîI TIPMPSSP

y X
"̂  

/ -, / donnen t aux mets , aux

f '. ~ ' " '_(. __L Hyl sauces, aux viande s,

'II—_2Z!z £0̂  ravi gottent et stimu-

k *̂ "̂ llli- -̂ 8̂  i s lent l' app étit

' lt«, 4-nhA^̂ \ !ranm°Td; Mont
Mjj i A^A M^  Ail \ d Or a /a fran çauee

i **& _ *_ __• ___ ^f ï _l J met  en joie  le pa l a i s !\' «â i__k t_ L _____ffiS BHI ___¦ __ * / " 'We - 'WBÊ ____ ______ 9 __  ̂' "H _t ' Br I&.> wwrij nwm m U_ ™ JE
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Essayez donc

r- !'̂ -~~ ê̂*pfpffl 'a moutarde

é'Jm^Ctx, <^_=gT <? La boite de zjo g. Fr. i.io,vfy
Av ec bon-images AVANTT BOÏHat

A vendre

beaux CANICHES
blancs en bonne sant<
excellents pedigrees.
Prix Fr. 250.— et 200.-
E. Tschui , Brunnmattsti
19, Soleure (Stadion) .

r ^Réfectâos.
de votre '

Literie
soit sommiers, trian-
gles, matelas, duvets ,
coussins, m e u b l e s
rembourrés anciens et
modernes , par la mai-
son spécialisée munie
des dernières instal-
lations. 40-12

R. BRUGGER
MEUBLES

Rue des Bouchers 109
Tél. (037) 210 32__ A

Lac de la Gruyère
A louer , juillet-août

BUNGALOW
Situation idéale. 298-1'
Pour tous renseignement:

Tél., Fribourg, 2 60 72

Â vendre
1 potager à bois i
trois trous , avec four i
pain pour 6 miches, i
i'état de neuf. Chez Louis
Bertschy, Berlens, près
Romont. ' 41281

/ v/' ii' BS-fi ,,..' ,. n in __-__aa___ jjgggi|)

ÏÏLéawateuK j
l pour confection hommes et I
i enfants, mode masculine, est 1
l demandé pour le 1" août. 1
I Faire offres « Aux  Villes l
I Suisses » , Vevey.

QUB ?
étant recruté dans les fusiliers du canton (
Fribourg ferait son école de recrue dans 1>
grenadiers du Tessin ?, « contre récon
pense ». Faire offres sous chiffres P 4564 J
à Publicitas, Neuchâtel.

gpK_5sa CORSO Bn_m_™
I A 20 h. 30 , DERNIERE REPRESENTATION

letzte Vorstellung
des reizenden herzerfrischenden Lustspiels

i Du bist die Rose
I vom Wôrthersee

Attention, aujourd'hui à 15 h.
pour enfants, en couleurs

EN PROLONGATION

Smoky, le Roi de la Prairie
DES VENDREDI SOIR
Un grand film italien

Panique à Gibraltar
________ TéL-2~4Û 77 fTMH—__¦_'

BE-S-Z_ifl
Ab Donnerstag, bis Sonntag, je um 20.30 Uhr.

Sonntagnachmittag 15 Uhr.

Grosse Starparade
Zwei Stunden Rhythmus, Schwung und gute
Laune mit den bekanntesten Kûnstlern von
Film, Schallplatten und Variété .

Orchester Hazy Osterwald
Geschwister Schmidt — Adrian Hoven —
Renate Holm — Rudolf Prack — Winnie
Markus — Sonja Ziemann, usw.

Deutsch gesprochen.

Reservieren Sie Ihre Plàtze.
Tel . 4.33.50 Oder 4.33.41

Tél. 2 40 77
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_T^__îi______PiP\ V_ l ____¦ 1 B B I I S ï 7  —S ¦p^B*"̂  Dites-nous où vous avez l ' in t en t i on  de les passer.

______r___Ë—_'B_i StL-^u
'X'- /\B _L_________—____H-B-BB-V^^^^  ̂ Sans f r a i s , ni engagement  pour  vous, nous vous sou-

/BBfftT ^M^tfjir " 'i^^WB—___¦_—______¦-—_fi—¦ met t rons  les proje ts  que vous demanderez, en vous
Ml lj -*^^"  ̂ __IU___^ ~ f̂ s^_ T7* '.ZT indiquant les meilleures communications et un prix

RW7 ? L m______V ^__S _S/P^__- _&3_j Avant  le 1" ju i l l e t  et à par t i r  du 1er septembre- soit

B_£Ê_ Mlr^-Hj-i Sp^Eŝ lï B_rari_S!l^P"« Condll iSèZ-la, V O U S  V e r r e z . . .  « no rs saison » , les pr ix  d'hôte ls  sont sensiblement

Bl__—I _B_sJ^_____SS_^5 SM'T^^g meil leur  marché.

Hr _fii_I?'lffl__ 8B3 ^Sff^"̂ -V ̂ ^fJ^fragri—-. Bénéficiez de not re  longue expérience. Vous ne paye-

BJMff-MiW_P<_fai—__i gj--S.\ gwS '—*" f—Bî^i ^WHr^-l _I________ rez pas P'us cher , mais vous vous éviterez tous soucis,

BBv-SBftB - If-F-*^^^.La—___^^^-^_____—_______¦ B__M__—_. et n 'aurez aucune surprise désagréable.

8_ \_ _ f_  J-ffllflIrlS— M_l_> Nous voulons vous rendre  service.

AGENCE S.MCA. I Garage Capitole , Daler Frères S. A., Fribourg -<"* 
s|v§i Banque Populaire Suisse

¦__ ' " " xSJlir Fribourg __ . <os7) 2i2 _
^______________________________ CK><X><XXXXXXXX><XX><XXX><>O<>O<XXX><XX>C ><>O

0_____————————————————————_—i^ Il 
• J J ¦** ¦#____ *_ $ Pour comPléter notre personnel, nous enga- X Mll , ,., ' 

A UPnrirP U n 11 1 fi II  R 31! fi $ geons pour tout de suite ou date à convenir, y 
" «uiauj uMiuiuii u A quelques | Chiffons , métaux , r~———__________

DCil© V l i l l-I  L'Office des Poursuites de g ¥_n t i_U S_ S  ll_ COnfCCtlOEl S lef. bOUteHïeS Nous demandons
la Sarine vendra vendredi X ¥ _ • •_ _  — www *»w v.»*.... _ _  «.._ v

SSTïïL! *pp*"emenU "" * PL'C5 17 Juin 19S5. à 11 h.ure>. X A penom,». capables , bonne» vanneuse,, fle ? »_ ~ an pm M Jeu,

S__*S__ .__.. "-" V,T B_,,r_5 | s__,^,_r..___ E ri»-" une secrétaire-comptable
Pour tous renseignements, s'adresser â n ' _,, . _„, * morioio A i

8,1161"5"0' ous °"rons • .place
f 

staDles. Y Télénhone 2 68 41 !1 velo-moteur cuccioio, o bien retrlbuees et des conditions de travail Y l^iepnone ,; _ _ i  
r lmmediatemenfc ou prochaine conve-

W F_K  A F R Y  Hie 
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Il î 
fauteuil l commode, 9 agréabies. § A b o n n é s  favori sez  nance d'entrée.

NLOIV, HLD I <X U O. A. I appareil de radio Fail- X Se présenter ou faire offres avec certifi- O A b o n n é s- favorisez 
j

Agence immobilière I ,ard
' 

cn bon etat de mar" X cats Photos , références, curriculum vit—, X dans vos achats  les Faire offres de service avec curriculum vit»
Régie B che' 4 chaises. 3 tabou' X prétentions de salaire à la Direction de X maisons qui  publ ien t  sous chiffres P 30 156 P, à Publicitas, Fri-

16. Rue St-Pierre - Fribourg - Tél. 2 63 41 I rets, 1 petit meuble vitre, 
£ 

' $ des a n n o n c e s et bourg. j
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*̂°^̂ ^̂ ^̂ ^ **_^^

JftffK \\ Juin, temps d« repos fait
A* ^̂ *g d'équilibre et de mesure.
gW _N-̂  J_C*1 C'est le moment le plusVA */ * Mb.
fil *rtA L favorable aux vacances.
^̂ X *SJT\ Quand juin fleurit, le Va-
/̂7 \ ŷiOf ̂ »S  ̂

lais vous sourit.

CHEMIN DE FER FURKA-OBERALP ï̂___c CHAMPEX LAC $°„ _M. &_.. Vïïï,K
entre toutes pour se rendre dans les trots Suisses. Par- canotage, tennis. Télésiège (2200 m.) Divertiss. Juin :
cours transal pin ouvert du 5 juin au 1er octobre 1955. « Mieux et plus avantageux » . Off. tour., (026) 6 19 40.

iTVi W% I I I MI 
[

I i # ^  I | y $ ^ l  Û^H;; '
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X ~_ ^B_" ĴS^.̂ -BBBB BB_9___BX JHB
g c LE p/>ys ' DESAVACANCES  ̂? ^8K IMJ ___Ï!_ • ;;'*'' _S___ ^F\_^^

iWiif-iiluB-IW '
VALLÉE DU TRIENT P„r i. ch.m;„ de _
MARTIGNY-Châtelard -CHAMONIX _ï„ ÏT_ ¦&

rées des Alpes reliant Martîgny (Ys) à Chamonix-Mt-Blanc.

SALVAN , GRANGES , BIOLEY tlt^Ltr^-
brouses et ravissantes promenades - Hôtels réputés , ou-
verts toute l'année - Chalets et apport, locatifs confort.

I CO IIAnfpnTTTO (HOO m.) — Chalets locatifs , hôtels
LtO [ylAKtbUlltO pour été et hiver. - Départ du

Télésiège de La Creusaz (1100 à 1800 m.). Panorama
sans égal sur les Alpes. Restaurant à La Creusaz.

i r TDCTiril avec 'es célèbres gorges du Triège —
IX littllul Hôtel Dents-du-Midi, tea-room — Ren-

I A KlinOn -/-'ddes par Bourg-St-Pierre - Pens. Les Sa-
Lft nlUKU ptns. Alt. 1750 m. Situation tranquille. Forêts,

Bonne nourriture. Centre des courses . Eau cour. Prix : de
n i n T .;I / A-)A\ A oi oc D ,„„, . ii n„ r >. *.«, -.,:.

^Ajjji. j> , Juin ! Un nouvaan prin-
^IPI ^^!* t̂' 

temps dans l'air vif de
l[|Tp--—_ ŷ_^_^V/ la montagne. Partez alors.
HJfNj y5>^̂ *̂ Vous vivrez deux fois le
M iX<^rffiiœ> _.,..-... _ . x.

Ceux que favorise le destin
prennent leurs vacances en I A Ol IPr  Alt. 1700 m. - HÔtel do la Sage. Ouvert QCI M D 2137 m' ~ Hô,el Bela,P' Près du 9rand gla " __P6è _̂1

LA Onll t 1er juin à fin septembre - Grandiose site DLLftLr cier d'Aletsch - Vue et situation grandioses. ga«BS
olpostre — Ropos — Pension à partir de Fr. 12.-. Superbes excursions — Lacs , forêts. — Téléférique Blat- g^̂ e ĵ-I :_ t_:_- . I„ U_t,„:l(_r tnn.Caln!n «v,n^ rB<>nt lrnnl -B-T-̂ -̂ -

RUIT ROUGE

Po „ i l l e , tn -è ,  Ao T A  T . T B F . I t T P . T

par IRENE TEMPLE BAILEY

Traduit de l'améri cain par Marcelle Lucas-Mériaux

Elle lui lança un regard oblique , bien décidée
à ne pas insister sur le sujet puis, sortant de
son sac un élégant petit nécessaire, elle se
poudra le nez it se remit du rouge aux lèvres.

— Tu permets ? demanda-t-elle.
— Question idiote n" 1 ! dit-il. C'est un

nouvpaii ronctp n'pst-rp nas ? Il me semble

qu 'il est plus vif.
— Il te plaît ?
— Je me demande parfois , dit Kim, de

quoi tu aurais l'air si tu laissais pour une fois
ton visage pareil à celui que le bon Dieu t' a
fait. Quand tu étais une petite fille, tu avais
de jolies joues rondes, roses comme des roses.

— Je voudrais bien être encore une petite
fillû ! t- ' A n - r - i  e, __ t _ «n rt ^' i,« 4 r \ n  nnrtftnv T o T T I' O

était belle dans ce temps-là, hein ?
— Oui , dit-il , elle était belle !
Et le silence tomba entre eux.
Des nuages s'étaient amoncelés dans le ciel

et. llflo -nofifo Tilniû c'o ta i f  mico à tnmhpr

Quand ils arrivèrent aux vergers, les arbres
fleuris avaient l'air d'être drapés dans une
brume vaporeuse comme des voiles de mariée.
Au moment où la voitui e se dirigeait vers la
porte de la longue maison basse, Kim dit tout
e\ Cftun •

— Je prendrai une photo, Peggie. Je veux
montrer la maison à mes camarades quand je
serai de retour là-bas.

C'était vraiment une maison ravissante avec
son toit à auvent, ses larges baies , ses grandies
nViominôoc r\o Virimip Mnrcrarpt. .avaifr.  rhnisî rp

nom de Brittany Farm à cause de la nostalgie
de certains souvenirs qui lui étaient restés des
étés qu 'elle allait passer en France au temps
de son enfance. Maintenant, le talon d'acier
des vainqueurs broyait cette contrée char-
mante, mais le moment de leur châtiment était
nrnpVi o

Cmme ils pénétraient dans la maison, Sandy
demanda :

— Alors, tu veux retourner là-bas ?
— Qu'est-ce que tu crois ? répondit Kim.

Bien entendu que j 'y retourne !
Le déjeuner les attendait et Florrie, la vieille

servante de couleur, leur servit un festin à
faire pâlir celui du veau gras. Il y avait tous
les plats favoris de Kim — des poulets rôtis,
rlûc lûrtiiTYioe f r^ io  _sf /^oc troicoc ri 11 î_ r r l i n

Mais cependant , quelque chose manquait à
la fête : la saveur d'une conversation qui aurait
dû être dénuée de toute contraint2. Margaret
remplissait de son mieux son rôle d'hôtesse et
Kim ajoutait ses efforts pour meubler les
silences. Il disait des plaisanteries dont Sandy
riait , mais sans conviction. Qu 'est-il arrivé à
Kim ? se demandait-elle. Pourquoi cette gaieté
qu 'il avait montrée le matin avait-elle disparu

Alors qu 'elle avait l'air d'écouter tandis qu 'il
essayait vaillamment de soutenir la conversa-
tion , elle n 'était pas intéressée. Qu 'est-ce que
ça pouvait  bien lui faire qu 'il racontât son
voyage, qu 'il parlât  de cette jeune fille qui lui
2 W 2 1 +  "f ï s i t  mîTirtor W11 r rô îo^n A n r, c 1 o t ra in  I

I MORGINS s*iin
u
; ?SFE Si* LA FOULY ,600 m. FERRET i/oo _ SIERRE L,.« de ,éi0ur ¦__.!.

Source ferrugineuse - Tennis, piscine , pêche - Télésiège. Train Martigny-Orsières , cars Orsièros-La Fouly-Ferret. Hôtel Château Bellevue / Hôtel Terminus
Prix spé ciaux au 15 juillet et dès le 20 août. La Foul y • Gd Hôtel Val ferret , J. Rnusis ; Pons. -Rost. _SâK^SS

FTÏÏÏÏTÏÏT 1250 m. - Hôtels : Bel-Oiseau , Finhaut , Glacier , Mlle M. Theux. Ferre. :_ Hôtel-Pens. -Rest . Ferret, Wrnpf ig iH 1341 mL l. station ç limaterique en vogue. SgfifiS
F IN H Al! I Ml Blanc Beau S6iour Croix-Fédérale Per- A. Vernay ; Pens. -Res!. Col Fenêtre, C. Darbellay. Bran- VCMl UllIII Se pur de repos idéal. Te leferlque des Cha- B_tSS_Sr 

ro " Ah,'.,. tt"t*L 6 7l _rSur îa ï i gne M^ign" *• = ;•'«'• , *"  ̂
"""V'- Bender. Prayon : Café- ,oll. NombrDUX chalets. Pensions : Victoria Place 

•• 

K |̂rhA*nlnr,l fhrtnmnly Mm,,. R |,„ r Host. du Dolent , Dorsai-Hubcrt. Poste. Homo d enfants. Rens. : Ste de développement. EXVS&éJUI

m
WM

P D I-_ r M T 7  157° m- " Roc' 6'*65 - Le village valaisar
uKir/ltrl \ L  rêvé - Hôtel Becs de Bosson, tél. 5 51 71

Toutes chambres avec eau chaude et froide - Excellente
Juin, c'est l'apothéose de
l'été ralaîsan, le mois des
fleurs. Venez en juin vivre
d'air pur et de lumière
dans un pays très vieux
mais soucieux du confort
*_, .__ kA._.

71klAl Centre alpin de 1er ordre - Cars postaux Sierre
LllinL Zinal - Hôtels : Diablons , Durand, Besso - Pen

sions ! Cotter, National-Poste , Pralong. Restaurant Alpina

MONTANA-VERMALA (;500 m ) 
.

PUCklIM nCCCIIC sur MARTIGNY (1500 m.). Hôtel Beau.
bH-IVIÏ IrUuOOUo Site. Station çlimaterique 

^ 
- Repos

Cuisine saine - Garage - Tennis - Car - Forfait 7 jours
c_ on *r» _ ln^„ T_l A 1 ^ A9 Fr Pollnurt.

m
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G R ANS S / S SERRE 
de „00 à 2600 m. 

d'à,,. ™ BÊg

CHEMIN s/MARTIGNY .̂"̂ X^X^Z J£r
%
Io"" ^ Td-?-• ¦• , -d- , M WÊï i  . u » x. c, 11 „* i ? l/ït?(*flir 1230 m. Va d Anniviers , climat idea . Nou- RB_T__Boxtrn , chrimbrcs ca\j cour . ch . et fr., Fr . I I .- et !_ . - UI\\||Er ir . c* \r _W_PWRc - , B , T ' i  fno„\ A i r>  An n„,„ i >x „,,„ :„r V î ' » i -UBL velle route Sierre-Vissoie , B_5i____Forets, rare autos. Tel. 026 6 10 40 , Prosp. J. Meunier. . , . . . ¦mpH-Wl_________________ Hôtel d Anniviers , 53 lits , jardin , parc autos , garage. K9_âv£3

1/CnniTD 150° m' La Porte do la Haute Route - Télé" HÔtel des Alpes , 15 lits ~ Toa-Room de la Poste. BPS. Sff
VLKDlLlA cobine de Mérlrnn , ait. 2200 m., et nouveau ' ~BKJ_B,

Télésiège de Savoleyres
Sport-Hôtel . . . .
Rota Blanche . . •
Hôtel do Verbier • .
Mont-Fort . • • .
Grand-Combin • • •
L'Auberge . . . .
Central . . . . .
De la Poste . . . .
Farinet . . . . .
Pierre à Voir . . .

i_..:»..» i -

Pierre à Voir, ait. 2350 m.
70 lits Tél. (026) 7 13 40
65 * > 7 11 72
45 » > 7 13 47

- 45 > > 7 13 75
40 > » 7 13 63
40 » » 7 12 T)
30 » > 7 13 2.

, 35 » > 7 12 2C
25 » > 7 13 56
12 » > 7 13 8E

ki_... .. <_.._._ f _ _ i*

Si tout le monde part en
vacances en même temps,
personne ne goûtera plus
le vrai repos.

Rompez le cercle étroH' de
vos habitudes. Hâtez la date
Ar, _«.,. AA n„ri

M

TRIENT noo _. COL DE LA FORCLAZ ,530 m
Station de repos près des glaciers. Hôtels : du Glacier
rie. In fnrrlnr ftrnnd'-Hntnl - Snrv. natta i aare Martianv

AROLLA 2000 m. - Le joyau du Val d Hérons. UNTERBACH TéléférTque dès Raroqne. _ËHVM
Grand Hôtel Kurhau. Tél. No 4 61 61 Télésièges Unterbach-Brandala , 1700 m. - Hôtels : Edel- & 9&fi |
Hôtel du Mont-Collon > 4 61 91 wem, Aipenrosh , Zcnhause rn. 

-W^lHôtel de la Poste > 461 64 . n<f (iniirMT n I 1400-1800 m. d'altitude — Auto pos- |£ME_K9J
Hôtel du Piane > 4 61 65 LU I obiltfi IHL taie Goppenstein-B latten. - Route K!^̂ HHôtel de l'Aiguille de la Za . . . . . 4 61 63 auto j^ |a va ||ée tJ0 Rhône. — Repos , tranquillité. — EK&SHH

_—— Renseignements p. secré tariat Goppenstein , tél. 7 51 02. BMJjffltSSB
FUI1IFNF S"' U°° .m - La bel18 *t~ti °" J" Val d'Hérens. „_, ,.__ ,o20 m., et son Gornergrat , centre du haut- B£S?gl_LVULtHt Ses trad.t tons , ses costumes. A 25 km. do S.on. /tRmA I I tourisme et des vacances heureuses. Ef__3_lHôtel Herm.tage . . . 70 lits , pens.on des Fr. 4 -  cin an|e h6te|s e, pen5ions de tous rangs. Abonnements, W/ Ŝ9Grand Hôtel d'Evolin, . 70 . . . 3.50 * _ Renseignements , télép hone (02B) 7 72 37. &&&&Hôtel Dent Blanch. . . 70 > > > 1350 : = 3t_ ei!g
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lu inilr ûct rlif-fprAn t Hfs la milt
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— En quoi, différente ?
— Dame, d'après ce que j 'ai compris, elle ne

s'était jamais éloignée de sa ville natale. Elle
n'est jamais allée en Europe, ou même en
Floride ou en Californie. Elle n'a jamais fait
partie d' une promotion dans un collège et n'a
jamais porté de robe de bal !

— Oh ! ton imagination travaille un peu
trop ! Comment peux-tu savoir tout ça rien
que pour l'avoir vue dans un pullman ?

— On npnt vnir rprtainpq rhn.qpq avpf Ipq

Sandy ne se souciait guère de voir des livres
mais elle apprécia l'opportunité de se trouver
seule avec Kim.

— On y va ? lui demanda-t-elle.
— Comme tu voudras, dit-il froidement.
Il la précéda dans la direction de l'aile ouest

de la maison, vers une vaste pièce assombrie
nar lp riripan rlp nlnip. nui ohsrnrr'iKsait. IPS

vitres des fenêtres, et derrière lequel on voyait
s'estomper les vergers tout blancs. Ils restèrent
un moment à regarder au-dehors sans rien dire,
puis Kim alluma un lampadaire et la pièce fut
inondée par une clarté que coloraient riche-
ment les tons éclatants des centaines de livres
aux somptueuses reliures qui garnissaient les
Tavnnq r\&<z mnr^ Hn narnupt an nlafnnH

— Je n'avais pas la moindre idée que Daddy
fût  un amateur de livres rares. Il avait réuni
là une quanti té d'éditions originales. Celle-ci,
par exemple.

Il avait atteint sur un rayon un volume assez
mince qu 'il tendait  à Sandy, et celle-ci s'ex-
clama brusquement :

— Je ne suis pas venue ici pour parler de
livres.

V.f rlp min! VPll-vr-rn rtilo nmie norlinnc 9

— De nous ! de toi et de moi, Kim. Je
n'arrive pas à te comprendre. Tu te conduis de
façon si bizarre : ce matin tu paraissais le
même que toujours, et maintenant te voilà
miîy- i rl A e n m m n  i .ne. -**-, e\ w. i e, t A Çl l i l ïTO I

yeux de l'esprit.
SanHir Vianscn IPS pnan.lp.c
— Elle était probablement en route à la

conquête d'un soldat ou de quelque marin,
dit-elle d'un air méprisant.

D'une voix dure, Kim s'écria :
— Ne sois pas vulgaire, chérie. C'est une

petite fille exquise et j 'en ai vu assez, des
autres, pour savoir.

Alnrq Sanrl-sr rpnnnHif •

— Je suis jalouse d'elle. Je ne suis pas une
petite fille exquise et je n 'ai jamais fait un
gâteau de ma vie !

Kim l' examina un moment en silence.
— J'imagine qu 'elle sait faire autre chose

que de la pâtisserie. Et pourquoi serais-tu
jalouse, Sandy ? . . .  Avec tous les hommes que
fil ac à foc niode 1

Lorsque tout est fini . . .
La pluie tombait à torrent quand ils se

levèrent de table. Margaret , qui percevait la
gêne entre les deux jeunes gens, suggéra d'un
ton plein d'entrain :

— Sandy n 'a pas vu la bibliothèque, Kim,
depuis que j ' ai déballé les livres de ton père.
Emmène-la donc là-haut. Tu lui montreras ce
/-ii.p i' e,; f,:t

ilsi
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Agitation
dans toute l'Algérie

Alger , 16 juin.
(AFP.) — Un convoi du régiment de tirailleurs

algériens a été attaqué , à huit kilomètres de Foum
Toub , par une bande de douze hors-la-loi en em-
buscade. Les rebelles ont eu deux tués et deux
blessés, tandis que les forces de l'ordre avaient qua-
tre blessés.

Dans l'Aurès, deux meurtres ont été commis, l'un
au douar Oued Tage, l'autre au douar Chelala. A
Sedrata, au douar Khenissa, un garde-champêtre a
été enlevé. Des sabotages ont été commis à Orléans-
ville, où un hectare de blé tendre a été incendié.
Au douar Ouled Farès, une meule de fourrage a été
la proie des flammes.

Sur le territoire de la commune mixte de Michelet,
l4o arbres fruitiers ont été coupés dans une péni-
nière. Des lignes téléphoniques ont été sectionnées
entre Djemaa et Tassât. Un garde-champètre , Che-
noun Mohamed, des centres municipaux de Tag-
mount, a été assassiné ce matin, alors qu'il se ren-
dait aux marché.

Dans le Département de Constantinc, 102 arresta-
tions: nnt été onérées hier et douze mandats de dépôt
délivrés. Une opération de police a été déclenchée
avec participation d'éléments de l'infanterie colo-
niale et des parachutistes près d'El Arrouch ; un
individu qui tentait de fuir a été abattu et 85 per-
sonnes arrêtées. De nombreux incendies de récoltes,
de fourrage et de fermes sont signalés dans le
Constantinois. Un groupe de 25 à 30 rebelles a mis
à sac une grande propriété à Bendali.

Enfin , à Iîône, l'opération « cigarettes » se pour-
suit. Tous les musulmans qui n'acceptent pas l'ordre
de ne pas fumer sont l'objet de réprimandes, sinon
de renrésailles. Trois suspects ont été arrêtés.

Déjà un ccNiet»!
Londres , 16 juin.

(United Press.) — Commentant le grand article
de fond , la Pravda sur l'attitude des A lliés occi-
dentaux ' et de Z'URSS à l'égard de la Conférence
des Quatre, les milieux compétents de Londres indi-
quent que ' l'URSS a éliminé de l'agenda des entre-
tiens de Genève la question de la réunification de
VAllemagne. L'organe communiste écrit au contraire
qu'une discussion du problème allemand devrait fa i re
suite à un accord de base sur la solution générale
des grands problèmes européens , conformément aux
r.nnc.e.ntinns soviétiaues. d' un sy stème de sécurité col-
lective pian-européen et dw désarmement. Moscou
estimerait , d'autre part , que Z'URSS a fa i t  assez de
concessions et que ce serait au tour de l'Ouest a
montrer de la bonne volonté.

Les milieux diplomatiques soulignent que le Krem-
lin essayera, à Genève, ù'élargir le cadre de la con-
férence et d'y inclure des questions touchant
l'Extrême-Orient, notamment le problème chinois.

Selon la Pravda, le but principal de la Confé-
rence serait de diminuer la tension internationale
et de susciter la confiance parmi les nations.

L'agenda soviétique de la Conférence des Quatre
ê t-i - n - f î o n é  i ï rn îe,n<n,~h ln t l l p i l l  pn t  pppl

Réduction de l'armement et interdiction des
armes atomiques ;
Création d'un système de sécurité collective
européen ;
Sauvegarde de la paix et de la sécurité en Asie
et en Extrême-Orient ;
Admission des droits légitimes de la République
i inniilairp nh.innisa MIT. Nn.tinns-T7n.ip8

Le 17 juin, Jour de l'unité allemande
Hambourg, 16 juin .

(DPA.) — L'Allemagne occidentale et Berlin-Ouest
fêteront demain, vendredi , le 2° anniversaire du
soulèvement populaire dans la zone soviétique.

Le 17 juin 1953, la population d'Allemagne orien-
tale avait tenté sans succès de rompre les chaînes
de la dictature. On avait dénombré 500 morts. Le
17 juin , « Jour de l'unité allemande », est férié dans
la République fédérale, et tous les bâtiments publics
seront pavoises.

Des manifestations officielles auront lieu, demain,

Le successeur de M. Deakin
Londres , 16 juin .

(United Press.) — Le puissant syndicat britanni-
que Transport and General Workers Union a élu
M . Arthur T i f f i n , âgé de 58 ans, jusqu 'à présent se-
crétaire général par intérim, au poste de secrétaire
général , succédant à f e u  M. Arthur Deakin.

M . T i f f i n  est fonctionnaire des syndicats depuis
plus de _ ans. Il a remporté sa victoire sur cinq
autres candidats et représentera désormais le cou-
m-n-f- VnnHÔrà H„  Ml«/)in(,f e,,li e, r.r.r,e,eA e,,,*. -e Ane, «,+ete.

vagues de grèves en Grande-Bretagne. Les com-
munistes ont mené une violente campagne contre
lui , parce qu'ils craignent qu'il ne poursuive la poli-
tique de son prédécesseur , qui les avait exclus des
fonctions o f f i c ie l l e s  du syndicat . ,

M. T i f f i n  a été élu par 267.019 voix contre 146 .366
à M. Charles Brandon , président du parti travailliste

candidat de l'aile gauche des socialistes. M.  T i f f i n ,
qui est un ancien c h a u f f e u r  d' autobus , a obtenu
65.000 voix de plu s que M.  Deakin , lorsqu 'il f u t  élu
en 1945.

M. T i f f i n  devra dans les six années de sa prési-
dence reviser la structure du syndicat , restée inchan-
gée depuis sa fondat ion , en 1922 , par f e u  M.  Ernest
Bevin , ancien ministre des A f f a i r e s  étrangères bri-
¦t n -nn .m io

Le pâtissier comlbrioleur
Hambourg, 16 ju in .

(United Press.)  — Un confiseur suisse , Rudolf B.
de Saint-Moritz , âgé de 30 ans, a été arrêté par la
police , pour avoir pénétré dans l'appartement d'une
dam e de 61 ans et fouillé dans toutes ses affaires
L'inculpé a pénétré dans l' appartement durant
l'absence de la locataire , en brisant une fenêtre. Il
était en train de fouiller dans les armoires et dans
les tiroirs , lorsqu 'il fut surpris par la dame. Il sauta
par la fenêtre et s'enfuit , mais put être appréhendé
peu de temps après , grâce au signalement détaillé

Le Conseil de mil
ut ia rente

Paris , 16 juin.
(United Press.) — Un porte-parole de l'OTAN

a annoncé, mercredi, en commentant un rap-
port de Washington selon lequel les Etats-
Unis envisageraient la convocation du Conseil
de l'OTAN avant la rencontre des Quatre
Grands, le 18 juillet , qu'une discussion inoffi-
cie>.le avait eu lieu à ce sujet , mais que rien
de définitif n'aurait été prévu pour l'instant.

Voyages ministériels
Paris, 16 juin.

(AFP.)  — M. Antoine Pinay, ministre des
Affaires étrangères de France, a quit té  Paris
par avion pour New-York, à 22 h. 15.

Interrogé avant son départ sur le choix qui
a été fait de Genève comme siège de la Con-
férence des Quatre Grands , M. Pinay a
déclaré :

« J e  me réj ouis  Que la Suisse ait été choisie
comme siège de la Conférence  des Quatre.
J' ai été l'un des premiers à proposer  que la
Conférenc e se tienne en Suisse, dont l'hospi-
talité est proverbiale.  J' avais proposé  Lau-
sanne, mais les Russes ont p r é f é r é  Genève.
Personne d' entre nous n'y a f a i t  d 'objection.
Le climat y est extrêmement favorab l e  et les
installations de la Société des Nations fac i l i te -
ront les travaux de la Con férence . Les instal-
lations de la ville sont confor tables  et les gens
y sont accueillants. »

Londres , 16 juin.
(Reuter.)  — M. MacMillan , ministre des

Affaires étrangères de Grande-Bretagne, a
pris l'avion pour New-York, en compagnie de
hauts fonctionnaires du Foreign O f f i c e  et du
général sir Nevil Brown-John, chef de l'état-
maior eénéral au ministère dp la np fpn.<;p.

New-York , 16 juin.
(AFP.)  — Venant de Washington, le secrétaire

d'Etat Dulles est arrivé mercredi soir par avion
à New-York. A sa descente d'avion, M. Dulles
a déclaré :

« Nous sommes ici vour nous entretenir avec
les ministres des A f f a i r e s  étrangères de France
et de Grande-Bretagne sur des problèmes d'in-
térêt commun re la t i f s  à la prochaine conférence
ri a Clo-no-no ....

Des lissnres
dans l'Empire soviéti que ?

Washington, 16 juin.
(United Press.) — L'ambassadeur des Etats-Unis

en Yougoslavie , M. James W. Riddlcberger , qui csl
à Washington en ce moment , a déclaré , mercredi ,
que « le rampement publi c » de l 'Union soviétique
dpvnnt lp mgrprhql THp r»pnrrnit nrnirnniipi- d'gitlr.f
fissures dans l 'Empire soviétique.

Apres une session secrète de trois heures avec la
commission des Affaires étrangères de la Chambre ,
l'ambassadeur a informé la presse que les dirigeants
soviétiques avaient admis dans leurs entretiens avec
le président yougoslave que « plusieurs chemins

« Cette déclaration , a dit M. Riddlcberger , me
semble bien être un signe que le système soviétique
pourrai t  finalement s'effondrer.  » U n'a pas dit
qu 'il s'attendait à ce que de « nouveaux Titos » se
séparent du camp soviétique , mais il a indiqué que
le président du Conseil des ministres de l'URSS, le
maréchal Boulganinc , et le puissant premier secré-
Inirp ,>n _ r  f, ....o,,,,,.,,;.! .. ___i«»B TV1 T.' ........ I. i ,. I. ., T

se sont directement rendus à Sofia et Bucarest ,
après leur visite à Belgrade. Les efforts de ces
deux hommes , pour ramener le maréchal Tito dans
le camp soviétique serait un véritable « rampement
public ». Jusqu 'à, présent , les ouvertures faites par
les Soviets n 'auraient pas encore modifié les rela-
tions de la Yougoslavie avec l'Ouest , mais celles

(AFP.) — M. Riddlcberger a indiqué qu 'il ne voyait,
dans les récents entretiens soviéto-yougoslaves et
dans l' accord conclu à l'issue de ces entretiens , rien
« qui présage une rupture des relations cordiales entre
la Yougoslavie et l'Occident ». L'ambassadeur a
révélé qu 'il avait recommandé à la Commission des
Affaires étrangères d'appuyer sans restrict ions
l' octroi d' une aide économique et mili taire à la
Yougoslavie — aide chiffrée à 40.500.000 dollars pour
l' an prochain —, en dépit de l' opposition manifestée

L'ambassadeur a également souligné que le com-
muniqué signé à l'issue des entretiens prouvait  que
« les concessions faites par les Russes étaient beau-

Que se sont-ils dit ?
New-York, 16 juin.

(AFP.)  — M. Menon , ambassadeur i tinérant
de l 'Inde, a eu , sa demande, mercredi , un
court entretien avec M. Molotof , ministre des
Affaires étrangères d 'URSS , qui était arrivé
lp  m a t i n  mp mp  à Nmu-Vnrlr- fot n-+,-<=,+;,™
dont le sujet n 'a pas été révélé , a suivi une
entrevue que M. Menon a eue avec M. Dulles ,
secrétaire d'Etat américain. Au cours de cette
entrevue, les problèmes d'Extrême-Orient
auraient été abordés . M. Menon a eu égale-
ment un entretien avec M. Dag Hammarskjœld ,
corrôt _ i t- a rf_n A .  -il < ._ r .  TvT . .*,* «_ - TT« : _ ~

Mort de Mgr Turquetil,
« l'apôtre des Esquimaux »

Washington, 16 ju in .
(United Press.) — Le Père Arsène Turquetil ,

ancien Vicaire apostolique de Hudson Bay, est
décédé à Washington, mardi soir , à l'âge de
79 ans.

Mgr Turquetil , d'origine française, fut  désigné
pour le vicariat de Saskatchewan, au Canada,,
en 1900. Il y commença l'œuvre qui devait le faire
apneler partout « anôtre des Esmiimanx ».

Des journalistes se réfugient à Berlin-Ouest
Berlin , 16 juin.

(DPA.) — La Commission d'enquête des juristes
libres annonce que, au cours des deux derniers mois,
neuf journalistes de la zone soviétique d'Allemagne
se sont enfuis à Berlin-Ouest.

Procès en Tchécoslovaquie . . .
Prague , 16 ju in .

{AFP.)  Un Tïrnnps dp Viaillp t.rahicnn of rl'pcrunn-
nage vient de s'ouvrir à Bratislava. Douze anciens
membres du parti de Tiso comparaissent devant le
Tribunal militaire sous l ' inculpation de « trahison ,
espionnage et activités criminelles contre la paix ».
Le principal inculpé , Bernard Nemecek , est accusé
d' avoir organisé un réseau de renseignements et de
sabotage et d' avoir constitué des dépôts d'armes.
Quant à l'ancien secrétaire personnel de Joseph Tiso ,
on lui reproche d'avoir visé à la reconstitution d' un
nniiool Ftat  d__ „o  f_r.i t . to

. . .  et à Madrid
Madrid , 16 juin.

(Reuter.) — Le Tribunal militaire de Madrid a
condamné , mercredi , à des peines d' emprisonnement
allant de six à 10 ans , cinq hommes coupables d'avoir
tenté de constituer un club pour répandre les idées
communistes. Ces hommes , arrêtés il y a six mois,

De nobles âneries
Londres , 16 juin .

(AFP . )— Lord Alcxandcr of Hillsboro ugh , ancien
ministre travailliste dans le Cabinet de g uerre de
sir Winston Churchill , a dénoncé m.ercred,', à la
Chambre des lords « une collusion entre le Vatican
et Moscou ».

Il  a a f f i r m é  que l'Encyc lique de mai 1955 qui
H p p l r t r a  ,. n, ln  le, onn^n!.'...  ̂ ... - _ *  t • .

loi naturelle et ne s 'accorde pas avec les lois divi-
nes » pourrait bien fa i r e  présager un alignement
entre le Vatican et le Kremlin . Il a souligné que
« les initiatives majeures de Moscou ont été fa i t es
après la publication de cette Encyclique ».

Fl inmin-n f- P-r,Q-,lHo H«,i, 'fnfin« fe, i*e,  e... „I ,.- _ .

Adenauer de se rendre à Moscou , lord Alexander a
déclaré que « la visite du D' Adenauer , seul à M os-
cou, doit causer une certaine inquiétude à tous ceux
qui cherchent le système de dé fense  occidenta l ».

Le marquis de Salisbury, lord-président du Con-
seil, a qualifié de « fantaisistes » les affirmations

A ROMONT
Faux et vol

Siégeant sous la présidence de M. Louis Magnin ,
le Tribunal criminel de la Glane a condamné pour
taux et vol Auguste J., âgé de 58 ans, à six mois
rie p rison avec sursis pendant deux ans et son fils
Roland , âgé de 27 ans, à • trois mois de la même
peine. Les frais pénaux seront répartis solidairemententre env T .PC ii_c —t ^« _ ,+.... _, :_ ... _w J t .0 _ ,_i„ _ ! UULl e iuiniis ies con-
clusions des plaignants pour frais d'intervention.

M'"" Célina B., domestique depuis six mois dans
la lamiUe J., mourait le 10 avril 1952 à l'Hôpital de
Billens, frappée qu'elle avait été, dix' jours aupara-vant , d'une attaque. M"'° B. avait confié à ses
Héritiers légaux qu 'elle avait caché, sous un matelas,
une somme en espèces et un carnet d'épargne d' une
somme de 4500 fr . et elle leur demanda de lui appor-
ter le tOUt. ILS ne trOUVél-pnl. m» nimlnup PPII *- -_ „„ »_ „_,CI a,|, qUU quelque ceiutrancs.. .

Auguste J. prétendit alors que sa domestique luisemblait ne rien posséder. Informé après la mort deM"" Blanc , le jug e de paix fut bientôt convaincude 1 existence du carnet.
Interrogé par le jug e d'instruction de l'arrondisse-ment , A. J. a.voua détenir ce document mais ilajouta qu 'il possédait un acte de donation adressé

_ Une expertise graphologique prouva que R J. avait ,
_ „  I '1"st,1= atl0n de son père , guidé la main deM • Celina B., pour lui faire rédiger la donation ,
ce en un moment où le Tribunal admit qu 'elle étaitinconsciente, du fait de l'attaque.M» Henri Aeby, avocat à Fribourg défendait lesJ - , contre qui M. Pierre Week, procureur généralprononça son réquisitoire. Quant à la partie civile,elle était représentée par M" Aloys Sallin, avocat

ri se réiiraii
des Quatre Grands
Le secrétaire d'Etat a été salué à l'aérodrome

par M. Cabot-Lodge, chef de la délégation des
Etats-Unis à VONU.  Celui-ci a demandé en plai-
santant au chef du Département d'Etat : « Com-
ment est votre patience ? »  A quoi , M. Dulles a
répondu : « Excellente , excellente ! »

Commentaires parisiens
Paris , 16 ju in .

(AFP.)  — La politique étrangère tient la ve-
dette dans la presse de jeudi matin, à propos
des entretiens du chancelier Adenauer à Was-
hington , auxquels vont succéder ceux de
MM. Dulles , MacMillan et Pinay, et dans la pers-
pective du voyage du chancelier allemand à Mos-
cou.

Le Fiaaro nlaint l'éditorialiste de l 'Humanité
communiste :

« Voici qu 'il faut maintenant expliquer aux
militants éberlués l'invitation adressée par Mos-
cou au « revanchard » allemand, au « milita-
riste » , au « fauteur de guerre », le chancelier
Adenauer. Incontestablement, les accords de
Paris favorisent le rapprochement de l 'URSS et
de l'Allemagne. »

L'Aurore, radicale,  s 'étonne crue la nouvelle
selon laquelle le chancelier f é d é r a l  prendra
« quelques jours  de repos » en Suisse au moment
de la Conférence de Genève soit passée inaper-
çue. « L'entrevue ou une première rencontre
n 'aurait-elle pas lieu à Genève ? », se demande
/ 'Aurore , qui ajoute : « Quoi qu 'il en soit , l'ini-
tiative Adenauer s 'inscrit dans le cadre d 'une
solidarité totale avec les Occidentaux. Il ne f e r a
r îp / i i  sans Ip ur n r rn r r l  »

Combat, indépendant de gauche, écrit :
« Les Etats-Unis ont enfin trouvé un véritable
allié en Europe , qui leur fait oublier les réti-
cences britanniques et l'impuissance française.
Cet allié, maintenant souverain et bientôt
réarmé rlnit. nrpnrlrp rlnm lps nnnfprpnnps inipr-
nationales la place que postulaient son relève-
ment et sa discipline politique. Les acclama-
tions qui ont salué M. Adenauer à Washington
consacrent la faillite de la politique française.
Les utopies européennes ont fait de l'Allemagne
le leader de l'Europe et l'objet de la surenchère
ontro loc rloiTV Hln. c w

D'un tour à l'autre
B L'Osservalore Romano a fait  entendre q0e

le président de l'Etat argentin , le général Peron ,
pourrait être excommunié .

B M. Mac Millan a fai t  aux Communes nB
exposé optimiste sur la situation politique ; il ,
précisé toutefois  que la rencontre des Quatre n,
sera oas l'aboutissement , mais le début d' une plia s*
diplomati que et qu 'il faudra beaucoup de patie nef
avant que des résultats concrets soient enregistré !

E Le Conseil des ministres françai-: a exam inj
la si tuation en Afrique du Nord : il a approuv é h
poli t ique de M. Soustelle en Algérie et pre ndr a
des mesures pour le Maroc, au vu du rappor t  rj i
H i r pp . t p n r  dp la. sécurité du ter r i to i re  M. Wvbm

_ En France , la campagne en vue des électio ns
sénatoriales , qui auront lie:- dimanche , se dérou le
dans le calme ; on admet généralement que les
résultats du premier tour ne modifieront pas sen-
siblement la position des partis.

_ A l' approche des vacances , l' agitation socialt
reprend dans l'administration française , ainsi qui
dans les entreprises publiques et privées ; commi
l'an dernier , ce sont les fonctionnaires qui donne nl
lp «iErnal du mouvement en préparation.

_ La police et le service de sécurité de Berlin-
Est seraient en état d' alarme , afin d' empcchei
« une invasion de l'Ouest », à l'occasion do
2e anniversaire du soulèvement des travailleurs di
la Dartie orientale de la ville , le 17 j uin 1953.

La grêle en Vénétîe
Venise , 16 juin .

(AFP. )  — Une violente tempête de grêle s'est aba!
tue mercredi matin sur la ville et la région de V;
nise. La grêle a détruit des champs de blé , des v
gnes et des jardins fruitiers. On évalue à plus t
120 millions de lires les dégâte causés par la tsa
net.p

S U I S S E
Des avions militaires à Cointrin

Genève , 16 juin.
Mercred i  matin , une vingtaine d' avions de chan

à réaction , Vampire et Vcnom sont arrivés à noU
np rnnn r t .  l.ps n r ln tp s .  n l n rp R  -îni/s lp rn -mm.nwrtp-mp i
du major Burkhard , participent à un cours d'entroi
nement et de transition de Vampire à Venom. Il
avaient , ce printemps dé jà , passé à Genève , e f f e c t u a i
alors la transition du Morane , appareil à hélice , o.
Vampire , avion à réaction.

Dans l' après-midi , les pi lotes  ont rejoint leurs base

FRIROURG
Fribourg-Genève et retour
. . . sur des voitures volées

Roger P. et Fernand J . , âgés d' une vingtaine d' an-
nées, ont trouvé un moyen économique de se rendit
à Genève. Pour l'aller , ils volent la voiture it
M" " Proain dp .  Frihnurn _¦ nmir lp rp lmir rp l lp  n,
M"" Burri , à Genève.

Mais la Sûreté veillait au grain et les f i t  arrêter,
P. et J.  devront répondre de leurs frasques devant

le Tribunal correctionnel de la Sarine , qui leur
demandera aussi des comptes sur des vols comviii
dans des voitures et un vol de mansarde , portan t

SUr Un. total d' un millier rlp irn-nne

A la place de la Gare
Profitant de la Quinzaine de la circulation , le;

autorités compétentes ont procédé hier mercredi , à
la pose d'un podium à la place de la Gare. Initiativs
heureuse, que d'autres suivront , croyons-nous savoir
non moins heureuses, en ce qui concerne notant-
mprt r la c i tmpT ico f  irtv,


